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L’Edito dEs EngrEnEusEs

Et pour la deuxième fois, 
Bonsoir jeunes gens !
Bienvenue dans ce 104 ème numéro de l’Engrenage spécial 
St-V ! (La foule est en délire, appelez la sécurité !)
Pour commencer, il est dans la suite logique des choses de 
vous souhaiter à tou.te.s une bonne Saint-V bien que vir-
tuelle. On va pas se mentir, ça craint, beaucoup même, et on 
a hâte que ce covid se barre mais on va dire que ça fera une 

anecdotes sympa à raconter aux djeuns en 2036 !

Par Casse-Noisette et Dealeuse

La bise sur vous, 
Vos Engreneuses, 
Adèle et Casse-Noisette

 On va commencer par remercier 
toutes les personnes qui ont participé à l’écri-
ture de cette édition, sans vous l’Engrenage 
UL� ZLYHP[� WHZ� WVZZPISL�� 6U� LU� WYVÄ[L� H\ZZP�
pour rappeler que quiconque se sent l’âme 
d’un.e écrivain.e peut écrire des articles, on 
les publiera avec plaisir ! 

 Pour celles et ceux qui ne l’auraient 
pas vu, la «Guivress Week» en ligne a eu lieu 
la semaine dernière et vous avez été super 
nombreux.ses à participer ! On vous envoie 
tout notre amour.  Et ne vous inquiétez pas, 
vous pourrez bientôt faire étalage de vos 
prouesses avec le Guivress Book !

 Comme vous l’aurez remarqué on 
suppose, ou alors vous vivez dans une grotte 
mais t’inquiète on juge pas, nous sommes re-
JVUÄUt�L�Z��+L�*YVV�J»LZ[�WHZ�WHYJL�X\L�[\�
le dis pas explicitement qu’on a pas capté la 
démarche). Il va donc être compliqué d’aller 
chercher son Engrenage perso au cercle... 
Mais ne soyez pas tristes, l’Engrenage vous 
prépare (encore) une surprise... Restez 
connecté.e.s !

Et pour terminer, on aimerait dire qu’on sait 
que le blocus approche et au vu de la situa-
tion déjà assez anxiogène comme elle est, 
ça s’annonce être une période plutôt compli-
X\tL���+VUJ�Z\Y[V\[�U»OtZP[La�WHZ�n�WYLUKYL�
soin de vous, buvez un verre de vin et surtout 
préservez votre santé mentale ! 
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L’ENGAGEMENT ÉTUDIANT ET LE CP 

Alors que la crise sanitaire 
sévit et détruit beaucoup de 
rêves étudiants sur son pas-
sage, alors que les événements 
tombent un à un comme des 
mouches, alors qu’un second 
JVUÄULTLU[�TL[�n�THS� SL�TV-
ral de la plupart des Cercles de 
notre Alma Mater, le CP, lui, re-
naît de ses cendres. 4
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Par Skyzo

 Cela fait plusieurs années maintenant que 
l’engagement étudiant avait quelque peu disparu 
des esprits estudiantins. Le grand Folklore d’antan, 
celui avec une belle majuscule, s’est transformé au 
ÄS�KLZ�HUUtLZ�LU�\U�MVSRSVYL�ÄUHSLTLU[�PUZPWPKL��\U�
peu gris, pour lequel on recherche avec quelques 
peines à trouver un sens à la bleusaille qui soit autre 
que se mettre une grosse murge. 

Mais qu’est-ce qu’un vrai poil/une vraie plume ? 
Est-ce vraiment le ou la baptisé.e, arborant sa penne 
cassée avec ferveur, symbole d’une appartenance 
complète et irréductible à ce folklore de déboire ? 
Est-ce vraiment elle ou lui, qui se met une race de 
S»L_[YvTL�KHUZ�UV[YL�:HJYV�:HPU[L�1LMRL��X\P�]VTP[�
sur la porte pipi car vient de faire 10 crocodiles sous 
la pompe sous les cris en chaleur des autres bap-
tisé.e.s autour ? Est-ce vraiment ce.tte comitard.e 
qui passe sa bleusaille ivre mort.e dans les préfabs, 
tournée sur tournée, persuadé.e que sa présence 
seule représente le pinacle de l’esprit étudiant ? 

*HY�ÄUHSLTLU[�JLZ�KLYUPuYLZ�HUUtLZ�M\YLU[�X\LSX\L�
peu marquées par l’absence d’engagement à grande 
échelle. Il est où, notre Mai 68 ? Quand toute la 
communauté étudiante s’insurge contre les autorités 
de l’ULB, quand elle décide de s’engager pour une 
cause qui lui est propre ? Certes, on n’a pu voir une 
bande d’étudiant.e.s s’enchaîner aux arbres de la 
Plaine pour sauver le mini écosystème qui s’y trou-

vait et qui a bel et bien été rasé. Mais encore, alors 
que certain.e.s ont vu l’importance de cette cause, 
très peu l’ont suivi réellement et la portée des reven-
dications ne fut pas assez importante pour qu’il y ait 
un véritable changement. 

Mais il est où le soulèvement à grande échelle ? 
Celui qui vient cracher à la gueule des autorités de 
l’ULB pour leur rappeler à quel point la communauté 
étudiante peut avoir la folie des grandeurs, et la soif 
de changement ? 

Et bien mes ami.e.s, il se trouve que cette crise sa-
nitaire l’a réveillé. Et que notre Cercle se trouve au 
TPSPL\�KL�JL[[L�[LTWv[L� ��1L�TL�Z\PZ�HYTtL�KL�TH�
WS\TL��H�R�H��TVU�/7�[V\[�WV\YH]L�X\P�T»LTWvJOL�
de parler fort en réunion de cercle) pour te faire part 
de l’engagement grandissant du Cercle Polytech-
nique. 

 Par où commencer ? Peut-être par le refus 
K\�KVNTL�&�;\�S»HZ�WL\[�v[YL�LU[LUK\��LU�[V\[�JHZ��
sH�T»t[VUULYHP[� X\L� sH� U»HP[� WHZ� LɊL\Yt� [LZ� [`T-
pans ou ta rétine), en ce mois d’octobre, le Cercle du 
Libre-Examen et le Cercle Polytechnique - accom-
pagnés du BEP, se sont attaqués à un gros poisson. 
Nous avons écrit une lettre ouverte à l’EPB pour 
lancer un message d’alerte !�:HT\LSL�-\YMHYP��\U�
professeur de MA2, en Énergie, se permet d’utiliser 
son cours et son image de professeur éminent de 
S»<3)�HÄU�KL� MHPYL�WHZZLY�KLZ�TLZZHNLZ�JSPTH[VZ-
ceptiques. 

Attention, que les détracteur.rice.s de cette lettre se 
posent deux secondes avant de monter sur leurs 
grands chevaux : ce qui est mis en avant ici, ce 
n’est pas l’idéologie� �JOHJ\U�WL\[�WLUZLY�JL�X\»PS�
veut, Librex non mais) mais la démarche qui est 
[V\[�ZH\M�ZJPLU[PÄX\L� Au moyen d’une démagogie 
sans faille, certaines vérités sont utilisées pour y glis-
ser un message anti-écologique qui apparaît dans le 
cours comme un argument d’autorité : si par le plus 

« L’engagement des étudiant.e.s 
envers le Cercle et notre Folk-
lore mis à l’épreuve par le CO-
VID sont plus que présents ! »
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NYHUK� KLZ� OHZHYKZ�� KLZ� L_WSPJH[PVUZ� ZJPLU[PÄX\LZ�
sont demandés par les étudiant.e.s, un gentil petit 
sourire, une pirouette et hop, changement de sujet.
Mais en adressant cette lettre à l’École, on était loin 
de s’imaginer qu’on s’attaquait pas à un gros pois-
son, mais à une mare toute entière. Une armée de 
3PILY[HYPLU�UL�Z�LUYHNt�L�Z��KtMLUKHU[�\U�SPILYHSPZTL�
radical qui prône la liberté individuelle “No I will not 
change my behaviour, my car, my heating for this 
pseudo climate change” ; “Tous contre le dogme de 
Greta Thunberg”) ont déversé leur haine et leur venin 
sur les quelques noms qu’ils ont pu trouvés. 

La vague d’intolérance et de violence qui s’est abat-
tue en dit long sur ces détracteur.rice.s : des attaques 
ad hominem, des harcèlements, des incitations à la 
OHPUL��X\»H�WHY[HNt�SL�KP[�7YVMLZZL\Y�tNHSLTLU[��VU[�
démontré que des folles-furieuses et fous-furieux, 
il n’y en a pas que dans l’Amérique de Trump. Ce 
qu’on en retient ? Que la communauté étudiante a 
encore son mot à dire, qu’elle peut s’imposer et 
MHPYL�KLZ�JHTWHNULZ�JV\W�KL�WVPUN� Qu’elle s’in-
surge face au dogme et ignobles bourgeois ! 

 Mais nous ne nous arrêtons pas là. Il y a en-
core tellement de choses à faire en ces temps tristes 
ZHUZ�.\PUN\L[[L�UP�;+���3L�TPSPL\�t[\KPHU[�KL�SH�[L\M�
n’est pas aussi fun qu’il n’y paraît. L’alcool - qui est 
tout sauf une excuse, la non éducation sur le concept 
de consentement et le tabou inscrit par des années 
de gestion interne de véritables problématiques per-
mettent à certaines horreurs de se faire. Notre mi-
lieu étudiant et ses guindailles sont de véritables 
scènes de viols, d’agressions sexuelles, de har-
JuSLTLU[�� +LW\PZ� KLZ� HUUtLZ�� SH� WS\WHY[� KLZ� WLY-
sonnes qui ont subi de pareilles situations n’ont pas 
osé prendre la parole soit parce que les réactions 
sont minimes, soit parce que le tabou occulte la pos-
sibilité d’une réaction. Et quand quelqu’un ose par-
ler, le bashing qui en résulte est insurmontable alors 
qu’au contraire, la bête de folklore qui est accusé 
reçoit une simple tapette sur la main.  

Mais les choses changent : y en a marre du tabou, 
y en a marre de ce silence, y en a marre de ne pas 
savoir quoi faire quand pareil témoignage vient 
jusqu’aux oreilles des personnes qui peuvent réagir. 
C’est pourquoi le CP s’est lancé dans l’élaboration 
d’un système contre les agressions sexuelles : 
une sensibilisation importante et un système de pré-
vention, accompagné d’un protocole qui permet au 
Cercle de lancer des procédures lorsque la préven-

[PVU�U»H�WHZ�Z\ɉ��3L�WYVQL[�LZ[�JVSVZZHS� !�VU�JVT-
prend très vite pourquoi personne, même pas l’ULB, 
s’est penché sur la problématique au sein du milieu 
étudiant. A nouveau, ce sont les étudiant.e.s qui ré-
agissent, qui s’arment contre une réelle probléma-
tique pour laquelle la société nous a abandonnés : 
même la justice a du mal. C’est nous qui taperons 
à la porte des autorités pour secouer leur tentative 
d’action ! 

 Et puis, il y a aussi toute la vigueur du Cercle 
qui reste présente malgré les déceptions dues à la 
crise sanitaire. Alors qu’on aurait pu se morfondre sur 
ML\�SL�)HY��ML\�SH�1LMRL��ML\�SH�.\PUN\L[[L��les délé-
N\t�L�Z�ZL�YtPU]LU[LU[��ZL�YLTL[[LU[�LU�X\LZ[PVU��
[YV\]LU[�KLZ�ZVS\[PVUZ� Le Festival se fait dans l’un 
KLZ�Io[PTLU[Z�SLZ�WS\Z�PSS\Z[YLZ�KL�)Y\_LSSLZ��WYLZX\L�
WS\Z�PSS\Z[YL�X\L�SL�1HUZVU��!�S»/�[LS�KL�=PSSL�H�YtZVUUt�
de chants folkoriques, de blagues subtiles des pré-
sentateurs, de l’esprit étudiant ! Les 6h se sont re-
trouvés dans le Bois de la Cambre, sous la musique 
d’un concert du PNTM avec trois cuistax qui ont fait 
le plaisir de toutes celles et tous ceux présent.e.s. 
La Saint-V se prépare, en grande partie virtuelle, 
mais complètement réinventée : un moyen de se 
sentir ensemble lors des commémorations et des 
festivités qui honorent la fondation de notre chère 
Alma Mater. La Guivress week l’accompagne.

 Et je ne te parle même pas des idées far-
MLS\LZ� THPZ� WSLPULZ� KL� ZLUZ� �)YVKLYPL�� *HTW� *7��
conférences), ou des énhaurmes événements qui 
VU[�L\� SPL\�V\�X\P�ZL�WYtWHYLU[� �9LWHPY�*HMt��7HPU[�
Ball, Guivress Week, TB, ...). L’engagement des étu-
diant.e.s envers le Cercle et notre Folklore mis à 
S»tWYL\]L�WHY�SL�*6=0+�LZ[�WS\Z�X\L�WYtZLU[�

� *VTTL�X\VP�� X\HUK� SH� 1LMRL�LZ[� MLYTtL�L[�
que nos cerveaux ne sont plus engourdis par la mine 
de la veille : l’engagement étudiant retrouve toute 
son ardeur ! 

1L�Z\PZ�ÄuYL�KL�TVU�*LYJSL��

­�1L�Z\PZ�ÄuYL�KL�TVU�*LYJSL���®�

Pour Zéphyrin, 
:R`aV�
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:AAAIIINNNTTTEEE-BAAARRRBBBEEE
Par Sergent Ryan

Ainsi résonnent habituellement 
ces cris dans les sombres couloirs 
du bâtiment U. Tu l’auras compris, 
cette année particulière ne per-
mettra pas d’organiser la Sainte-
Barbe lors de la journée de l’ingé-
nieur.e qui a lieu le 4 décembre. 
Ne t’en déplaise, elle aura cepen-
dant bel et bien lieu, en temps et 
en heure lorsque cette crise pas-
sera! Alors, prépare toi une petite 
tasse de thé, ton petit chocolat 
chaud-amaretto ou encore ton pe-
tit shot de B52 (pas de jugements) 
car voici venu le moment de te 
présenter l’événement le plus En-
haurme du Cercle Polytechnique!

 Le banquet de la Sainte-Barbe, plus 
communément appelé Sainte-Barbe, a pour tra-
dition d’être le banquet clôturant la journée de 
S»PUNtUPL\Y�L� Mais quelle est cette journée dont je 
parle depuis le début? La journée de l’ingénieur.e 
LZ[�VYNHUPZtL�WHY� SLZ�KPɈtYLU[LZ�LU[P[tZ� HJ[P]LZ� H\�
sein de l’Ecole Polytechnique de Bruxelles: Le BEP 
�UVZ� WV[VZ� n� S»H\[YL� IV\[� K\� JV\SVPY��� 3LZ� (S\TUPZ�
�SLZ�HUJPLU�UL�Z�t[\KPHU[�L�Z�NHYKHU[�LUJVYL�\U�WPLK�
dans les activités de la faculté) et le Cercle Polytech-
UPX\L��KVPZ�QL�LUJVYL�UV\Z�WYtZLU[LY&���(SVYZ�X\L�SLZ�
Alumnis ont pour but d’organiser une journée de vi-
site de laboratoire et une conférence, dont le thème 
ne déçoit jamais, ouverte à toutes et à tous, le BEP, 
quant à lui, se charge d’organiser un drink clôtu-
YHU[� SH� JVUMtYLUJL�� :P� [\� U»`� HZ� QHTHPZ� HZZPZ[t��
je t’engage à y aller la prochaine fois… Ce sera 
une occasion unique de croiser tes professeur.e.s et 
assistant.e.s autour d’une coupe de cava dans une 
ambiance détendue, voire très détendue pour cer-
tain.e.s. La journée se clôture alors par le traditionnel 
IHUX\L[�MLZ[PM�KL�SH�:HPU[L�)HYIL�VYNHUPZt�WHY�UV[YL�
Enhaurme Cercle.

 Cette occasion permet de rassembler an-
nuellement toutes les personnes qui forment l’esprit 
Zéphyrin. Ce repas transgénérationnel rassemble 
non seulement d’ancien.ne.s et d’actuel.le.s étu-
diant.e.s mais également le corps académique, 
S»,UVYTL�6YKYL�KL� SH�.YHUKL�4VSL[[L� �,6.4��HPUZP�

X\L�UVZ�HTP�L�Z�K\�7VS`[LJOUPZJOL�2YPUN��72���)YLM��
si tu veux voir du folklore cpéen, ce banquet est la 
meilleure adresse de tout Bruxelles. 

 Traditionnellement, il s’ensuit au banquet la 
remise de molettes. Cette cérémonie est une occa-
sion de remercier des proches ou des membres du 
Cercle pour leur service rendu envers l’Enhaurme 
Chose. Ceci dit, il ne m’appartient pas d’épiloguer 
là-dessus et si cela t’intéresse je t’invite à contacter 
SL�;/7��;PYL\Y�KL�/H\[L�7YtJPZPVU��KL�S»,6.4��SL�Kt-
nommé Casimir Fayt. Un joyeux luron qui sera plus 
qu’heureux de lever le voile sur ce mystère! La soirée 
se clôture alors par un concert donné par le PNTM et 
une soirée dansante.

 A ce stade-ci de ce superbe article rehaus-
sant le niveau habituel de notre torchon national, il 
ne devrait plus te rester beaucoup de questions hor-
mis une, peut-être… Mais qui est donc la Sainte-
Barbe? Et bien la réponse, elle n’est pas vite répon-
due jeune poil/plume. Voici donc la rubrique histoire:

Sainte-Barbe, ou Barbara pour les intimes, est une 
femme ayant vécu au IIIe siècle dans une région se 
situant au nord de l’actuelle Turquie. Assez jeune, 
elle se prit d’intérêt pour la religion chrétienne. A ce 

<U� tX\PWHNL� KL� ÄLYZ� WVPSZ� L[� ÄuYLZ� WS\TLZ� WHY[HNLHU[� \U�
TL[Z�ZH]V\YL\_�L[�K\�]PU�YHɉUt�H]HU[�KL�UL�WS\Z�ZL�ZV\]LUPY�

de leur soirée

“Je me souviens pas de grand-
chose, mais d’après les photos, 
j’espère que moitié moins de ce 
qu’il semble s’être passé ne s’est 
réellement passé sinon Oulala”

    Un vieux, 2017
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stade, son père, païen, l’avait un peu mauvaise (rap-
pelons-nous que cette période de l’histoire fut mar-
quée par un patriarcat très prononcé, pas comme 
aujo… Oh wait…). Combo gagnant, il s’avère que 
notre amie Barbara était, selon les témoignages, une 
personne de grande beauté très courtisée mais qui 
refusa toutes avances, se sentant dirigée vers une 
vie spirituelle. Il n’en fallut pas plus à ce très sym-
pathique Dioscore, l’infâme daron, pour enfermer sa 
ÄSSL� KHUZ� \UL� [V\Y� HNYtTLU[tL�KL� ZL\SLTLU[� KL\_�
fenêtres. La légende raconte que Barbara, un tanti-
net provocatrice sur les bords (tout ce qu’on adore) 
creusa une troisième fenêtre dans sa tour pour re-
présenter la trinité et continua à pratiquer sa religion. 

1L� ]V\Z� WHZZL� KL� Kt[HPSZ� Z\Y� SLZ� t[HWLZ�TVYIPKLZ�
Z\P]HU[�JL[�HJ[L��THPZ�PS�Z»H]uYL�X\L�SH�ÄU�KL�S»OPZ[VPYL�
se déroule comme ceci: le père, las des provocations 
KL�ZH�ÄSSL��KtJPKH�HSVYZ�KL�JV\WLY�SH�[v[L�KL�ZH�ÄSSL�
au sommet d’une colline, ce qu’il parvint à faire. Il 
semblerait alors qu’en descendant de la colline, il fut 
foudroyé et réduit en cendres. L’Eglise decida alors 
de canoniser Sainte-Barbe comme étant la sainte 
liée au feu et par conséquent liée à tous les métiers 
proches du feu: pompiers,  cracheurs de feu et les 
mineurs et dès lors également les ingénieur.e.s des 
mines (les premier.e.s de notre genre)… C’est ainsi 
que Sainte-Barbe devint la Sainte des ingénieur.e.s! 

Et donc non, chèr.e ami.e, le Barbe de Sainte-
Barbe ne vient pas de la pilosité faciale de nos 
PUNtUPL\Y�L�Z�THPZ�IPLU�K\�TV[�)HYIHYH qui prend 
source dans le mot latin “Barbari”; c’est-à-dire les 

“ Ce banquet est un mélange 
exquis de nostalgie, d’énergie 
et de pure décadence humaine. 

Incroyable ”
  Le monde, 2018

Remise de Molette 2019, concours de la plus grande bouche 
H\�ZLPU�KL�S»,UOH\YTL�6YKYL�KL�SH�.YHUKL�4VSL[[L��;/7�LU�

bas à droite)

La même bande de copains et copines 50 ans plus tard. Les 
rencontres que l’on fait au sein de notre équipage restent, pour 

beaucoup, à jamais gravées dans nos mémoires

IHYIHYLZ��t[YHUNLYZ�KHUZ�SH�JVUUV[H[PVU�PUP[PHSL���Est-
ce un signe sur la réputation barbaresque de nos 
N\PUKHPSSL\Y�ZL�Z&�1L�[L�SHPZZL�SL�ZVPU�KL�YtWVUKYL�n�
cette question!

 Bref, trêve de mondanités, j’espère que ce 
WL[P[� HY[PJSL� [»H� WS\�� 1»LZWuYL� [L� ]VPY� n� SH� WYLTPuYL�
:HPU[L�)HYIL� ������ :P� QL� WL\_� TL� WLYTL[[YL� \U�
conseil, ce serait de rester à jour sur nos événe-
ments car malheureusement le nombre de places 
WV\Y� UV[YL� IHUX\L[� ZLYH� HZZLa� SPTP[t�� 1L� [L� SHPZZL�
H]LJ�JVTTL�TV[Z�KL�ÄU�\U�WL[P[�M\U�MHJ[�

Fun Fact: “Jusqu’à la deuxième guerre mondiale, 
la Sainte-Barbe était un jour férié (chômé) ! Ren-
dez-nous nos vacances!! Scandale.”

“ Amazing ! ”
       
 

3LZ�KL\_�=7�������NVUÅtZ�n�ISVJ�WV\Y�[L�TL[[YL�KLZ�WHPSSL[[LZ�
dans ta vie

Le train Zéphyrin peut parfois se trouver à l’arrêt 
THPZ�ZVU�]V`HNL�UL�ÄUPYH� QHTHPZ�� ZL\S�JOHUNL�ZLZ�
passagers et c’est ainsi que se renouvelle l’aventure 

CP.

:LYNLU[�9`HU�
Vice-Président Externe 20-21

Un beau gosse chanteur avec le PNTM, 2019
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LA SAINT-VERHAEGEN
Par Nieur

La Saint-Verhaegen est l’évé-
nement annuel lors duquel 
nous fêtons l’anniversaire de 
notre Alma Mater. Chaque 20 
novembre, nous célébrons la 
fondation de l’ULB par les pe-
tits soins de notre cher Théo-
dore Verhaegen. Petite anec-
dote : l’ULB n’a techniquement 
pas été fondée un 20 novembre 
mais ce fut pour la première 
fois le 20 novembre 1888 que 
200 valeureux.ses étudiant.e.s 
ont envahi la ville pour protes-
ter contre une réforme organi-
sationnelle de l’université allant 
à l’encontre des principes du 
Libre Examen.

 +LW\PZ��JL[[L�KLZJLU[L�LZ[�KL]LU\L�\U�YLU-
dez-vous annuel qui s’est imposé parmi les tradi-
tions intemporelles de l’ULB. Chaque année, l’ULB 
déclare congé le 20 novembre pour tou.te.s les 
membres des corps académique et estudiantin pour 
Mv[LY� SH� :HPU[�=�� 3H� MLZ[P]P[t� LZ[� IPLU� Z�Y� V\]LY[L� n�
tout le monde, membres ou sympathisant.e.s, bapti-
sé.e.s ou non, jeunes ou ancêtres !
Pour la cohorte étudiante en particulier, c’est l’oc-
casion de se remémorer les principes de Libre 
Examen, solidarité et engagement estudiantin qui 
sont les valeurs à la base de notre Alma Mater et de 
nos Cercles. 

Les plus perspicaces auront déjà remarqué que oui, 
SL�*7�LZ[�WS\Z�]PL\_�X\L�SH�:HPU[�=��

La St-V dans le temps

� +LW\PZ�ZVU� PUZ[P[\[PVU��JOHX\L�tKP[PVU�KL� SH�
:HPU[�=�H�TPZ�LU�H]HU[�\U�[OuTL�K»HJ[\HSP[t�!�­�SL�MHZ-
JPZTL�®�LU�� ����­� S»HU[PTPSP[HYPZTL�®�LU�� ���HPUZP�
X\L�­�+tWtUHSPZLa�S»(]VY[LTLU[�®�LU�� ���MVU[�WHY[PL�
d’une longue liste de thèmes visant à dénoncer 
KLZ�WYVIStTH[PX\LZ�ZVJPt[HSLZ� Concrètement, la 
QV\YUtL�KL�SH�:[�=�LZ[�JHYHJ[tYPZtL�WHY�KL\_�WHY[PLZ�!�
les commémorations et le cortège.

Lors des commémorations qui ont lieu la matinée, 
les autorités de l’ULB et de la VUB ainsi que des 
étudiant.e.s et des Alumni se rendent à une série de 
lieux assez spéciaux : c’est au Cimetière d’Ixelles, 
H\� ;PY� 5H[PVUHS�� H\� :X\HYL�.�� HPUZP� X\»n� SH� ;VTIL�
de Théodore Verhaegen que sont commémorés 
les membres fondateurs de l’Université ainsi que 
SLZ�WLYZVUULZ�HJ[P]LZ� SVYZ�KL� SH� YtZPZ[HUJL�  La 
tournée se termine à l’hôtel de ville ou une série de 
discours sont prononcés.

L’après-midi est marquée par le célèbre cortège ! 
1\ZX\»LU�������JOHX\L�JLYJSL�t[\KPHU[�KtJVYHP[�ZVU�
JOHY�K»V��SH�IPuYL�JV\SHP[�n�ÅV[�WLUKHU[�[V\[L�SH�K\-
YtL�KL� SH�KLZJLU[L��+\�:HISVU�n� SH�)V\YZL�� QL\ULZ�
JVTTL�TVPUZ�QL\ULZ�Z»HɈVUUHPLU[�HSStNYLTLU[�[V\[�
en se baladant dans les rues du centre-ville. 

À la suite des événements de 2016 le cortège a été 
[YHUZMVYTt�LU�\UL�ZtYPL�KL�IHYZ�Ä_LZ�Z\Y�SL�ZHISVU��
Mais rien n’a su arrêter la communauté estudiantine, 
SLZ�KtJVYZ�ZVU[�[V\QV\YZ�H\ZZP�THNUPÄX\LZ�L[�SH�IPuYL�
JV\SL�[V\[�H\[HU[�n�ÅV[��

,U���� ��SH�:HPU[�=�H�tNHSLTLU[�t[t�JSHZZtL�H\�WH-
trimoine culturel immatériel de la ville de Bruxelles ! *VTTtTVYH[PVUZ���:HPU[�=�����

*OHY�*7���:HPU[�=�� ��
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Édition 2020

Bien évidemment, tout ceci doit 
être adapté dans le contexte 
de crise sanitaire de cette 
année. Les grands rassem-
ISLTLU[Z� Z\Y� SL� :HISVU� UL�
sont malheureusement pas 
possibles pour l’instant mais 
l’ACE et la BCG ont trouvé une 
solution ! 

Le thème de cette année « Met afstand maar niet 
HMZ[HUKLSPQR�� JVUÄUt�L�Z� THPZ� WHZ� H]L\NSt�L�Z� ®�
]PZL�n�KtUVUJLY�SLZ�KPɈtYLU[Z�WYVISuTLZ�TPZ�LU�
H]HU[�WHY� SH�JYPZL�ZHUP[HPYL� La liste non exhaus-
[P]L� JVTWYLUK�� IPLU� t]PKLTTLU[�� SL� ZV\Z�ÄUHUJL-
ment du milieu hospitalier, les violences contre les 
femmes ainsi que les violences policières. 

7V\Y�SL�TL[[YL�LU�]HSL\Y�L[�­�Yt\UPY�®�[V\[�SL�TVUKL�
dans la mesure du possible le 20 novembre, les 
Cercles de l’ACE organisent un marathon de live 
qui aura lieu le jour même sur Twitch de minuit à 
TPU\P[��3L�:HPU[�=�,]LU[�H�WV\Y�I\[�KL�]V\Z�HUPTLY�
toute la journée avec du contenu de qualité coro-
na-friendly tout en récoltant des dons pour l’asso-
ciation choisie cette année : le Centre de prévention 
KLZ�]PVSLUJLZ�JVUQ\NHSLZ�L[�MHTPSPHSLZ��*7=*-���

3L�*7�H\YH��t]PKLTTLU[����\UL�JOHzUL�X\»PS�HUPTLYH�
H]LJ� SL�*LYJSL�KLZ�:JPLUJLZ� ��(\� SPL\�KL�WHZZLY� SH�
journée en isolement, entre vos quatre murs, venez 
nous rejoindre sur saintvevent.be, on vous prépare 
plein de surprises ! 

Nieur,
Vice-Président Interne 20-21

9
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*L�X\L�KP[�SL�-VSRSVYL�H\_�7VPSZ�L[�7S\TLZ�LU�JVUÄULTLU[�

­�)YH]LZ�ÄSSLZ��IYH]LZ�ÄSZ��TL�]VPSn�THPU[LUHU[�SVPU�WV\Y�KLZ�TVPZ��4VP��SL�-VSRSVYL���X\P�
a, comme chaque année, beaucoup à vous donner, je fais le plus beau métier qui soit. 
Mais cette année, nos retrouvailles automnales ne sont jamais venues. Depuis 9 mois, 
vous me manquez, je ne suis plus rien sans vous. J’ai encore chez moi tous vos souve-
nirs d’un Festival qui se voulait grandiose. D’une enhaurme bleusaille au sommet de son 
art. De (pré)TDs à l’ambiance électrique à en réinventer Maxwell. D’une Revue rivalisant 
avec Shakespeare et Molière. De Cantus à l’engouement sans limite dont les voix portent 
jusqu’à Erasme. De parties de kikers endiablées à en convoquer un exorciste. D’un Aqua-
SPIP�[V\YTLU[HU[�SLZ�ÅV[Z�[LS�\U�7VZtPKVU�LU�YHNL��+»\UL�ZLTHPUL�n�7L`YLZX�KVU[�TvTL�
Alzheimer n’aurait pu venir à bout. De 6h cuistax aux records de vitesse toujours dépas-
sés. De toute la vie de cercles du plus enhaurme d’entre eux.

Tous ces souvenirs que je ne sais plus où garder, ils ne sont qu’à vous. Et pourtant, je n’ai 
H\J\U�KYVP[��H\J\U�TV`LU�KL�]V\Z�SLZ�YLUKYL��SL�JHYJHU�X\P�T»t[V\ɈL�t[HU[�ZLYYt�IPLU�[YVW�
fort autour de moi. Cette distribution tant espérée attendra s’il le faut, attendra encore s’il 
le faut encore, mais, tôt ou tard, elle viendra. Cependant, vous ne recevrez jamais tous 
ces souvenirs-là. Mais qu’importe, je vous en distribuerai de nouveaux. Chaque année, 
par un dévouement sans faille de votre part, je vous procure toutes ces merveilleuses 
émotions, semaines après semaines. Malgré ça, cette année est d’un rendement misé-
rable, pitoyable ; alors que vous vous démenez avec plus d’ardeur et de talent encore qu’à 
l’accoutumée, rien n’y fait. Festival, Saint-V et AG avec souris, connexion et clavier : tel 
est votre métier.

Or il ne faut pas vous décourager, pliez mais ne cédez pas. La fatigue ou le décourage-
TLU[�ZVU[�IPLU�UVYTH\_�THPZ�UL�JtKLa�WHZ��\U�QV\Y��[V\[�ZLYH�ÄUP�L[�UV\Z�UV\Z�YL]LYYVUZ�
à nouveau. Ce jour-là, vous et moi, nous nous rappellerons à quel point nous nous aimons 
si farouchement et je peux vous l’assurer : je reprendrai mon travail de faiseur de rêves. »

Montaigne - qui connu la peste - écrit dans les Essais :

­�Ce que j’adore moi-même aux rois, c’est la foule de leurs adorateurs. Toute
inclination et soumission leur est due, sauf celle de l’entendement. Ma raison n’est

WHZ�K\P[L�n�ZL�JV\YILY�L[�ÅtJOPY��JL�ZVU[�TLZ�NLUV\_� »

Par respect démocratique, appliquons les règles. Néanmoins, examinons-les librement, 
ainsi que les dirigeants qui les posent, sans aucune concession. Vu le berger, ne soyons 
pas des moutons convaincus. Le Folklore n’est pas mort, jamais.

A la prochaine,
Au musée, en conférence, au lac,

Louis VIII

LE MOT LIBREX DE SAINT-V
Par Louis VIII
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LE BLACK FRIDAY, PAROXYSME D’UNE 
SOCIÉTÉ DE CONSOMMATION

Accusé d’aberration écolo-
gique et économique et de 
promotions trompeuses, pen-
chons-nous sur cet évènement 
annuel hors norme. Le Black 
Friday est né aux Etats-unis 
et désigne un jour de promo-
tion le lendemain de Thanksgi-
ving. Peu populaire en Europe 
jusqu’en 2013, le Black Friday 
est vite rentré dans les habitu-
des des consommateurs et bat 
aujourd’hui tous les records de 
vente. De nombreuses marques 
sont même passées à une « 
Black Friday Week ».

Par A Gauche

Zoom sur les promo’s : 
Ce sont les promotions incomparables qui rendent le 
Black Friday si attractif, des promotions jusqu’à 70-
80% mais comment est-ce viable pour les marques 
? Une étude de l’Observatoire de la consommation 
de l’UFC-Que Choisir montre que lors du Black Fri-
day 2018 JLY[HPUZ� WYP_� VU[� t[t� HY[PÄJPLSSLTLU[�
NVUÅtZ� Q\Z[L� H]HU[� SH� WYVTV� WV\Y� HɉJOLY� \UL�
IHPZZL� WS\Z� JVUZtX\LU[L�� THPZ� [YVTWL\ZL� 
+»H\[YLZ�HZ[\JLZ�THYRL[PUN�L_PZ[LU[��\[PSPZHU[�SL�ÅV\�
H\[V\Y�KLZ�WYP_�KL�YtMtYLUJL�WV\Y�HɉJOLY�SLZ�YHIHPZ��
notamment pour les promotions de smartphones : le 

prix annoncé après ristourne par le.la commerçant.e 
peut être calculé par rapport au prix de l’année de 
lancement du produit. Pourtant les prix baissent dès 
qu’un nouveau modèle sort et la ristourne réelle est 
ainsi bien moindre par rapport au prix actuel de l’ap-
pareil. Ainsi seulement 2% d’économies sont réa-
lisées en moyenne lors du Black Friday, un rabais 
ridicule pour les consommateur.rice.s et une manne 
ÄUHUJPuYL�HO\YPZZHU[L�WV\Y�SLZ�THYX\LZ��

Aberration écologique : 
1V\YUtLZ�KL�Z\YJVUZVTTH[PVU�WHY�L_JLSSLUJL��S»t]u-
nement provoque une quantité de déchets inimagi-
UHISLZ��,U�LɈL[��ILH\JV\W�KL�THNHZPUZ�WLYTL[[LU[�
la gratuité des retours pendant toute cette période 
ce qui pousse les consommateur.rice.s à acheter 
et à abuser de cette pratique. Les enseignes se re-
trouvent donc avec d’immenses stocks de produits 
retournés qui le plus souvent seront détruits par fa-
cilité de gestion. Ils doivent sinon retrouver preneur.
euse, mais dans les deux cas le produit parcourra 
en moyenne 3x plus de kilomètres qu’un produit 
non retourné, générant ainsi toujours plus de CO2. 

C’est l’impression de rabais qui créé cette frénésie 
JVUZVTTH[YPJL��­�UL�WHZ� SV\WLY� SH�IVUUL�HɈHPYL�®��
Et c’est la vente de smartphones qui bat tous les 
records, c’est l’occasion de mettre au rebut le té-
léphone de sa poche, pourtant en parfait état de 
fonctionnement, pour lui préférer le petit nouveau. 
Ce n’est pas un besoin, mais ce n’est pas cher – en 
tout cas ça l’est moins que les autres jours. Or ce 
secteur est parmi les plus dévastateurs pour l’envi-
YVUULTLU[��]VPY�HY[PJSL�Z\Y�SH�WVSS\[PVU�U\TtYPX\L��

« Ce n’est pas un besoin, mais 
ce n’est pas cher ! »

 Alors plusieurs mouvements s’opposent à 
cette « grande braderie de la planète » et parti-
cipent au Block Friday, l’idée étant de ne faire au-
cun achat, du moins non-essentiels et en promotion, 
pendant la durée du Black Week-end. Alors, le 27 
novembre, garde ta carte au chaud dans ta poche 
WV\Y�UL�WHZ�MHPYL�NVUÅLY�SLZ�JOPɈYLZ��

Ta déléguée EcoResponsable,
A Gauche
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Ce qui nous attend le 27 novembre 2020
 
�࠮ 25 milliards de dollars dépensés aux Etats-

Unis en 2019 pendant le Black Friday week-
end

�࠮ 5,9 milliards d’euros de dépenses durant 
le week-end du Black Friday en France en 
2019

�࠮ ��� TPSSPVUZ� KL� [YHUZHJ[PVUZ� LɈLJ[\tLZ� LU�
SPNUL�LU�-YHUJL�LU���O��)SHJR�-YPKH`���� �

�࠮ 62 % des Français en moyenne feront des 
achats à l’occasion du Black Friday 

 Trois secteurs tirent particulièrement leur 
épingle du jeu pendant le Black Friday : la tech, la 
mode et la beauté.
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Yo la team!
Tu as quand même pas cru 
qu’une pandémie mondiale al-
lait arriver au bout du comité 
sport?! Il en faut bien plus pour 
nous empêcher d’organiser LA 
semaine la plus attendue de 
toute l’année.

Cette année le comité sport 
t’emmène passer une semaine 
de folie aux Foux D’allos, 
230km de pistes, pour des des-
centes qui ne seront pas faites 
qu’en combi! 4
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09 ON VA AU SKI !

Par Mickapoera

 Mesures exceptionnelles, dis activités ex-
ceptionnelles dis guides exceptionnelles, dis rési-
dence exceptionnelle, dis météo exceptionnelle, 
dis ambiance exceptionnelle, dis ….., dis semaine 
exceptionnelle! Alors il ne nous manque que vous, 
voyageurs exceptionnelles, pour compléter la pano-
plie!

Un comité sport de malade que tu découvriras lors 
de cette semaine de folie se démène pour t’organi-
ser des vacances formidables! On ne peut pas tout 
vous divulguer, mais attendez vous à de solides 
after-ski, une chambre teuf�¯�^HP[&��sH�]L\[�H\ZZP�
dire une douche teuf?! ), un max de ski et un comité 
qui sera toujours près à vous enterrer aussi bien sur, 
qu’en dehors des pistes!

Il reste des places donc n’hésite pas à aller check 
l’évènement Facebook! Fais ta valise, préparer ta 
veste et oublie ton masque!

En attendant voici quelques photos de ton comité 
chaud bouillant, avec quelques anecdotes, on te-
laisse deviner lesquelles sont de qui!

:WVY[P]LTLU[�
1LHUUL�3VUNS\UL�

+tStN\tL�:WVY[
�3VPZPY

S’EST FAIT TASER À 15 ANS

S’EST CASSÉ LE PIED EN ÉTANT TROP IVRE, MAIS 
CELA NE L’A PAS EMPÊCHÉ D’ALLER AU TD

S’EST VU PERDRE SA CAUTION POUR « EXHIBITION-
NISME »

S’EST ENDORMI DEVANT SA PORTE CAR N’ARRIVAIT 
PAS À METTRE LA CLÉ DANS SA SERRURE

N’A PAS HÉSITER À SORTIR AVEC SA/SON COMI-
TARD.E

PRÉTEND ÊTRE CAPABLE DE COUCHER PHOBOS

A OUVERT AUX FLICS À POIL LORS D’UNE DOUCHE 
PICOLE, PRÉTENDANT ÉCOUTER SA MUSIQUE TROP 
FORT

QUENTIN

ROMAIN

THÉO

ANDREW

XAVIER

EMILIEN

NATASHA

HENRIANNE

12
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­�C’est un article ou une autofellation ? » – Loïc à sa propre relecture

46ÈME FESTIVAL BELGE DE LA CHAN-
SON ESTUDIANTINE. RETRANSMIS.
Par Ratapaf, Magicarpe & Analbert Einstein

C’est fait. Après des mois 
d’incertitude, le 46ème 
Festival Belge de la Chanson 
Estudiantine a bel et bien eu 
lieu. Retour sur une épopée des 
temps modernes pour maintenir 
le plus grand événement dédié 
au chant estudiantin d’Europe.

 Nombreuses ont été les recommandations 
K»HIHUKVUULY� SLZ� LɈVY[Z� WV\Y� TL[[YL� LU� WSHJL� \U�
semblant de Festival, rejointes parfois même par des 
critiques sur notre dévouement aveugle. Émanant 
d’ami.e.s, du bureau, d’externes ou d’autres à 
chaque nouvelle salve de mesures, elles auraient pu 
venir à bout de notre motivation et auraient légitimé 
nos envies passagères de condamner la 46ème 
tKP[PVU�KL�JL�X\»n�UVZ�̀ L\_�SH�*OVZL�,UOH\YTL�VɈYL�
de plus précieux au folklore étudiant.

 Avant d’entrer dans de plus amples détails sur 
SL� [YH]HPS� LɈLJ[\t� Q\ZX\»n� WYtZLU[�� \UL� JSHYPÄJH[PVU�
sur les raisons qui nous ont poussé.e.s à agir semble 
appropriée, puisqu’elles auront maintes fois relancé 
\UL�ÅHTTL�]HJPSSHU[L�L[�X\»LSSLZ�ZL�ZVU[�JVUZVSPKtLZ�
KLW\PZ�SLZ�WYtTPJLZ�KL�UV[YL�JHUKPKH[\YL��:P�S»LU]PL�
de mener à bien notre mandat et d’honorer comme 
KL� ÄLYZ� WVPSZ� L[� \UL� ÄuYL� WS\TL� ZL� KVP]LU[� UV[YL�
belle association sont évidentes, le public moins 
averti du Festival et du chant étudiant se demandera 
peut-être quelles autres motivations pousseraient à 
vouloir maintenir à tout prix l’événement lorsque le 
KtIP[�KL�IPuYL�LZ[�UtHU[�L[�X\L�SL�1HUZVU�UL�YtZVUUL�
pas.

Un amour vif du Festival

Le Festival s’érige comme garant du rayonnement 
du chant estudiantin auprès du grand public, pour 
lequel le contact avec cette partie du folklore étudiant 
se limite souvent de nos jours aux chansons mal 
entonnées du missel bleu et aux éventuels cantus de 
bleusaille. En demandant que les groupes présentent 
\UL�JOHUZVU�tKP[tL�X\P�SL\Y�[PLU[�n�Jµ\Y�¶�TVKPÄtL�
exceptionnellement pour cette édition –, le Festival 
promeut cet art ancien, tout en montrant au travers 
du concours qu’il est à la portée de beaucoup de 
s’adonner à l’écriture d’une chanson grivoise. Il met 
également en exergue l’existence d’associations 
WS\Z�VYPLU[tLZ�]LYZ� SL�JOHU[� �N\PSKLZ��¯��L[�WLYTL[�
au public de découvrir le talent de leurs membres. Et 
IPLU�Z�Y��PS�LZ[�\U�HJ[L\Y�THQL\Y�KL�SH�JYVPZZHUJL�K\�
répertoire de chansons de notre université.

La vitrine annuelle que représente l’événement est 
donc primordiale pour conserver l’intérêt du grand 
public envers le chant estudiantin, menant entre 
autres chaque année des étudiant.e.s à assister à 
des cantus puis à rejoindre des guildes. L’importance 
du Festival auprès de celles-ci et d’autres sociétés 
se découvre souvent durant cette soirée de fête, 
où la présentation d’une œuvre est un objectif pour 
beaucoup de groupes – qui commencent parfois tôt 
l’écriture d’une chanson. 

3L�-LZ[P]HS�LZ[�tNHSLTLU[��H]LJ�SH�:HPU[�=LYOHLNLU��
l’unique événement de l’Université auquel assistent 
beaucoup de personnes provenant d’autres 
sections, institutions et générations, contribuant 
à l’échange entre étudiant.e.s et ancien.ne.s aux 
horizons divers et au prestige de tous les cercles 
de l’ULB. Ces deux événements sont par ailleurs 
les seules manifestations culturelles majeures liées 
à l’Université à avoir eu lieu en 2020, prouvant 
l’importance symbolique de leur maintien pour leurs 
organisateur.rice.s qui ne cautionneraient aucun 
précédent d’annulation – laissons le cas de la 
descente montoise à part. 
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Au-delà des considérations culturelles, il est le plus 
grand événement en termes d’audience organisé 
par le Cercle Polytechnique – et par n’importe quel 
cercle en intérieur. Maintenir un tel événement à 
sa date prévue, sous forme revisitée certes, revêt 
donc un aspect symbolique important. Il atteste 
que le monde étudiant et plus particulièrement notre 
association sont pleins de ressources, d’inventivité 
et de persévérance face à l’adversité. Que le premier 
problème venu – une quelconque pandémie – n’est 
WHZ� Z\ɉZHU[� WV\Y� TPULY� UV[YL� Kt[LYTPUH[PVU� L[�
qu’abattre la jeunesse est une entreprise pour le 
moins complexe. Ce maintien est aussi une source 
d’espoir et de motivation pour d’autres délégué.e.s 
qui, au CP ou ailleurs, peuvent y voir une preuve que 
l’obstination porte parfois ses fruits.

Quant à celles et ceux qui se demandaient pourquoi 
ne pas avoir reporté le Festival, la réponse est bien 
simple. Nous ne le concevions pas d’un point de 
]\L� SVNPZ[PX\L�� +»HIVYK� WHYJL� X\L� S»PUJLY[P[\KL�
reste et qu’une deuxième période de changements 
de plans nous rebute. Les perspectives d’un 

deuxième quadrimestre propice à un événement 
plus simple à organiser et plus proche de sa forme 
classique existent, mais nous ne sommes pas à 
l’abri d’un nouveau rebond, d’un ralentissement 
du développement de vaccins, d’une lenteur dans 
leur administration, etc. Ensuite, parce que placer le 
Festival au deuxième quadrimestre augmenterait le 
casse-tête organisationnel déjà induit par le nombre 
tSL]t�K»t]tULTLU[Z�OHIP[\LSZ��IHSZ��ZLTHPUL�MVSRSV��
etc.) et la masse de reports, une situation désagréable 
notamment pour les plus petits cercles. Une raison 
WLYZVUULSSL�ÄUHSLTLU[��WHYJL�X\L�JLSH�ZLYHP[�YL]LU\�
à déplacer et recommencer une partie de notre 
travail à un moment que nous n’avions pas prévu 
de dédier à cela – Erasmus, quand tu nous tiens –, 
amputant forcément dans la qualité de l’organisation 
L[�H\NTLU[HU[�NYHUKLTLU[�SH�JOHYNL�K»\UL�+LSWOPUL�
coincée à Bruxelles.

Il existe ainsi bien des raisons qui ont alimenté notre 
LU]PL�X\L�SL���uTL�-LZ[P]HS�ZL�[PLUUL�H]HU[�SH�:HPU[�=��
pour la plupart déjà présentes inconsciemment lors 
de notre candidature. 
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3LZ�WtYPWt[PLZ�K»\UL�ÄUL�tX\PWL

Mentionnée pour la première fois autour d’un plat 
salvateur chez Pierre Campion après embouteillage 
de la Festivale 2019, concrétisée en blocus et par 
après, notre candidature partait donc sur des 
IHZLZ�ZVSPKLZ��<UL�MVPZ�LU�JVUÄULTLU[�JLWLUKHU[��
comment se persuader de la poser et la préparer ? 
À coup de longues réunions en visioconférence de 
souvent plus de six heures, l’espoir renaquit et la 
question de ce que l’on pourrait apporter d’original 
ZL� WYtZLU[H�� *VUJLU[YVUZ�UV\Z� LU� LɈL[� Z\Y� UVZ�
WYVQL[Z� HUUL_LZ� W\PZX\L� UV[YL� -LZ[P]HS� H\� 1HUZVU�
resplendira moins que ses prédécesseurs. Et voilà 
qu’un programme incertain mais ambitieux fut 
présenté.

Il faut dire que si l’incertitude a été inhérente à 
l’organisation de l’événement, elle était un élément 
assumé pesant malheureusement avant même le 
début du mandat. Au lendemain d’une élection 
unanime en ligne, dans l’ivresse d’un retour à la 
UVYTHSL� WYVJOL�� JVTTLUsHPLU[� KtQn� SLZ� LɈVY[Z�
d’élaboration de divers plans.

Il serait barbant de tous les développer, nous 
laisserons le plaisir à nos successeurs de s’en 
PUMVYTLY�Z»PSZ�LU�VU[�SH�[YPZ[L�UtJLZZP[t��+PZVUZ�X\»H\�
IV\[� KL� UVTIYL\ZLZ� YtÅL_PVUZ�� [YVPZ� WYLTPLYZ� JHZ�
principaux ont vu le jour : Festival normal, selon 
la limite d’alors de 400 personnes réunies en 
extérieur, et un cas pessimiste de 200 personnes 
en extérieur. Toutes avec leur propre trésorerie et 
budget, leurs mesures, leur lieu – le Usquare était 
\U� JHUKPKH[� PKtHS� �� 7V\Y� ÄUHSLTLU[� HWWYLUKYL� SL�
 � HV�[� X\L� [V\Z� JLZ� WSHUZ� [VTIHPLU[� n� S»LH\� WHY�
décision de l’Université. Rebelote, et voici venue 
S»PKtL�K»VYNHUPZLY�JL�-LZ[P]HS¯�LU� YL[YHUZTPZ�ZPVU���
±�UV\]LH\�WS\ZPL\YZ�JHZ�L[� SL\YZ�ZWtJPÄJP[tZ��L[�\U�
KVZZPLY�ÄULTLU[�TVU[t�WYtZLU[t�H\_�H\[VYP[tZ��X\P�
proposait de placer groupes, VIP et éventuel public 
H\_�N\PUN\L[[LZ�L[�KL�ÄSTLY�SLZ�WYLZ[H[PVUZ�n�SH�ZHSSL�
+\WYtLS��,[�+PTP[YP�.PSPZ�KL�UV\Z�HPKLY�n�SH�W\ISPJP[t�
de l’événement, en participant sur fond de Parrain à 
notre première bande-annonce. 

Ce n’est qu’après plusieurs semaines de préparation 
et d’attente que nous aurons une audience, au réveil 
KPɉJPSL� K»\UL� N\PUN\L[[L� *7�� HWYuZ� SHX\LSSL� ZLYH�
accepté ou non notre Festival. Mais c’est au terme 
de réunions concernant les mesures sanitaires pour 
l’enseignement supérieur que le verdict tomba : ce 
14 octobre, c’était acté, le Festival ne pourrait avoir 
lieu, malgré un dossier salué par les autorités.
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Avant d’entrer dans de plus 
amples détails sur le fameux plan 
G qui aura été concrétisé par le 
ÄST� K\� ]LUKYLKP� ��� UV]LTIYL�
2020, ayons la décence de rendre 
hommage aux événements 
annexes du Festival passés à la 
trappe.

Le cantus avait lui aussi eu droit 
à ses nombreuses dispositions 
envisagées : à la salle Eric 
:JOLSZ[YHL[L�� LU� L_[tYPL\Y� H\�
square G, à la guinguette, dans 
SH� 1LMRL�� L[�TvTL� n� S»<(,� H]HU[�
qu’il ne soit découvert que l’ULB 
n’acceptait aucunement les cantus 
VYNHUPZtZ�­�JSHUKLZ[PULTLU[�®�Sn�
bas par l’ACE. Par ailleurs, il a été 
admis assez naturellement que les 
sélections ne pourraient avoir lieu 
devant un public et que le rallye-
café ne pourrait se clôturer autour 
KLZ�M�[Z�WYP]tZ�K\�[YHKP[PVUULS�;+�
Festival. Mais ce rallye se voulait 
HTIP[PL\_�WV\Y�VɈYPY�\U�ZLTISHU[�
de normalité aux groupes. Une 
Yt\UPVU� KLZ� ÄLYZ� WVPSZ� L[� ÄuYLZ�
plumes du Cercle Polytechnique 
devant un Manneken Pis arborant 
nos couleurs polytechniciennes, 
chose habituellement réservée 
uniquement aux groupes et à 
quelques membres de l’OA, 
devait enchainer pour nous sur 
SH� [V\YUtL� KLZ� IHYZ�� 7V\Y� VɈYPY�
aux participant.e.s et au jury 
une expérience convenable, 
deux tours distincts et un 
nombre d’établissements 
KV\ISt� t[HP[� WSHUPÄt�� )PLU� KLZ�
lieux et personnalités étaient 
envisagés, notamment le musée 
K\� .YHUK� :LYTLU[� 9V`HS� L[� KL�
:HPU[�.LVYNLZ� KLZ� (YIHSt[YPLYZ�
de Bruxelles, le théâtre Toone 
et l’Ordre de la Moestasje de 
)Y\_LSSLZ�� <UL� HɉJOL� H[`WPX\L�
que nous espérons toutefois voir 
à l’avenir. Finalement, accordons 
une minute de silence à nos 
nombreux team buildings avec 
le comité et le jury tombés au 
combat, avant de n’attaquer le vif 
du sujet.

Une concrétisation 
laborieuse

:P�JOHX\L�YLM\Z�UV\Z�H�TLUt�L�Z�
n� \UL� [YPZ[L� ZVPYtL� KL� YtÅL_PVU�
pour pondre à nouveau une 
alternative qui sera rapidement 
développée, les possibilités et 
SL� [LTWZ� Z»HTLU\PZHPLU[�� +»\U�
commun accord, ce plan G serait 
le dernier que nous explorerions 
pour proposer un véritable 
spectacle. Parce qu’un concours 
entièrement à distance impliquait 
une qualité médiocre pour le public 
et des conditions inacceptables 
d’iniquité du concours, en plus 
de n’attirer ni spectateurs, ni 
groupes. L’abandon inévitable 
semblait proche et évident.

7V\Y[HU[��SLZ�LɈVY[Z�UL�[HYPZZHPLU[�
pas, bien au contraire. Une fois 
le projet de tourner ce Festival 
ZV\Z� MVYTL� KL� ÄST� WYVQL[t� n� SH�
date prévue approuvé, toute la 
préparation technique se lança. 
Avec une estimation d’au plus 6 
groupes inscrits loin d’être atteinte, 
tous nos espoirs reposaient sur 
une idée folle germée autour 
d’une Guinness : tourner dans la 
ZHSSL� NV[OPX\L� KL� S»/�[LS� KL� =PSSL�
de Bruxelles. Lieu idéal s’il en 
est, puisqu’il combine un décor 
TtKPt]HS� HKHW[t� H\� [OuTL� KL� ­�
la peste », un vaste volume pour 
garantir des conditions sanitaires 
et de tournage acceptables, et 
un lieu de prestige constituant 
un attrait pour les groupes. Et 
voilà que le 26 octobre, le Comité 
de Gestion nous accorda un 
premier avis favorable. Une fois 
la nouvelle annoncée – tout en 
essayant de la cacher au public 
–, bingo : le nombre d’inscriptions 
de dernière minute décolle. À nos 
présentateurs, nos techniciens, 
nos participant.e.s de maintenant 
commencer leur besogne 
respective. Quant à notre trio, un 
travail administratif, logistique et 
organisationnel pouvait débuter. 
Après tout, le tournage était déjà 
dans 10 jours.

1. Société des 
Belles-Lettres de 

Bruxelles - 
La peste dansante

2. SHO Marie Haps - 
Il faut que je guin-

daille

3. Bleu Roi Aigri 
(GFL) - 

Sororibus Pascit

4. Guilde Polytech-
nique -

 Tout nu et tout 
bourré

5. Guilde Médecine - 
Restons positifs

6. Companie Sig-
froid (Mélusine) - 
Le pudding noir

7. Polytech’ Mons - 
Sous mon toit

8. Les Enculeurs de 
Dindons - 
L’enculeur

��� /HV� FRQÀQLVWHV�
(Clysopompe) - 
La rime en iste

10. Cercle Solvay - 
Sois un bleu
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4HPZ� ]VPSn� X\L� SL� ZWLJ[YL� K»\U� YLJVUÄULTLU[� X\P�
pesait depuis quelques jours se mua en pseudo-
JVUÄULTLU[� LɈLJ[PM�� 8\LS� HZJLUZL\Y� tTV[PVUULS��
L’espoir fraichement rétabli se dissipa aussitôt, 
nous forçant malgré tout à tenir en haleine les 
nombreuses personnes impliquées, dans l’attente de 
SH�JVUÄYTH[PVU�KL�SH�=PSSL�X\L�UV[YL�[V\YUHNL�U»t[HP[�
pas essentiel. Ce qui n’arriva pas. Mieux, même. Le 
THYKP���UV]LTIYL��;����UV\Z�H]PVUZ�n�SH�MVPZ�LUÄU�\UL�
JVUÄYTH[PVU�K\�THPU[PLU�K\�[V\YUHNL��THPZ�H\ZZP�KL�
l’élargissement de son horaire. C’est jubilant que 
l’on reprit un travail qui nous occuperait sans arrêt 
Q\ZX\»n� SH� KPɈ\ZPVU�� LU[YLJV\Wt� THSOL\YL\ZLTLU[�
WV\Y�0VYNVZ�L[�+LSWOPUL�KL�UVTIYL\_�SHIVYH[VPYLZ�L[�
même d’un examen pour celle-ci.

Le jeudi du tournage, sous adrénaline malgré une 
nuit à ne pas savoir s’endormir, nous arrivions peu 
avant l’heure convenue sur la Grand-Place où nous 
attendaient Benoit et Esteban, nos ingénieurs son 
L[�]PKtV��<U�NYHUK�KtÄ�ZL�WYtZLU[HP[� !�UV\Z�H]PVUZ�
les lieux entre 13h et 19h, installation comprise, ce 
qui nous a forcé à réviser à la baisse nos ambitions 
de tournage. Après 1h30 d’installation et avec déjà 
��� TPU\[LZ� KL� YL[HYK�� SLZ� ,UJ\SL\YZ� KL� +PUKVUZ�
WV\]HPLU[� V\]YPY� SL� IHS� KLZ� WLYMVYTHUJLZ�� +\YHU[�
près de 4h, dix groupes s’enchainèrent, tandis 
que notre équipe fourmillait. Occuper les groupes 
attendant dans la cour, les escorter à la salle 
gothique, suivre leurs performances, les presser de 
se changer et de s’en aller, les interviewer à la sortie, 
s’assurer que tout tourne correctement et que les 
règles établies avec le protocole des lieux étaient 
respectées. Toutes des tâches à remplir pour Paul 
4HSSHUK��WYtZPKLU[�KL�Q\Y`���9LUH\K��JVTP[t��L[�UV\Z�
trois, tandis que les présentateurs se préparaient et 
répétaient à côté avec leur scénariste attitré Gary. 
Nous faisant presque oublier de boire et manger, 
plus préoccupé.e.s à regarder nos groupes danser 
et sourire, et à les écouter chanter et puis rire. Les 
SPL\_�L[�SLZ�JVUKP[PVUZ�MHPZHPLU[�SL\Y�LɈL[�K\YHU[�JLZ�
performances expéditives.

Ces interprètes, justement, ont aussi vécu une 
édition particulière. La préparation a été pour le 
moins hasardeuse pour la plupart. Outre une écriture 
très tardive des chants qui s’est faite à distance ou 
en petites équipes indépendantes, les répétitions 
U»VU[� WHZ� t[t� \UL�TPUJL� HɈHPYL�� *LY[HPUZ� NYV\WLZ�
se sont donnés la possibilité de chanter ensemble 
physiquement, en essayant de respecter certaines 
YuNSLZ�UV\Z�HZZ\YL�[�VU��[HUKPZ�X\L�K»H\[YL�VU[�K��ZL�
rabattre sur des plateformes de visioconférence pour 
ÄUHSLTLU[�YtWt[LY�WV\Y�SH�WYLTPuYL�MVPZ�YtLSSLTLU[�SH�
veille ou quelques heures avant leur passage.
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Quant au tournage, s’ils soulignaient la satisfaction 
de ce qui a été mis en place, qui était organisé et pro 
¶� [YVW�WV\Y�:VS]H`� HWWHYLTTLU[�� VU� ]V\Z� L_J\ZL�
–, beaucoup déploraient le manque d’ambiance, 
de public, de retour, et on les comprend. Mais 
le scepticisme et la petite déception passagère 
laissaient place à une agréable impression de 
WYVÄ[LY� K»\U� JHKYL� WYLZ[PNPL\_�� *LSH� U»H� WHZ� SL�
JOHYTL�K\� 1HUZVU��THPZ� JOHU[LY� L[� ZL� IHSHKLY� LU�
ZSPW�KHUZ�S»/�[LS�KL�=PSSL��­�sH�JSHX\L�X\HUK�TvTL�
®��,[�JVTTL�KPYHP[�*VS\JOL��­� S»PTWVY[HU[��J»LZ[�KL�
participer », et surtout que ça ait eu lieu.
:LSVU�SL�WYtZPKLU[�K\�Q\Y`�7H\S��SLZ�NYV\WLZ�t[HPLU[�
malgré tout étonnement bien 
préparés et l’on retrouvait 
beaucoup de chanteur.euse.s 
doué.e.s. Tout le monde s’est 
prêté au jeu pour proposer des 
JOHU[Z� YLÅt[HU[� S»t]VS\[PVU� KL�
la société, de l’actualité et du 
folklore en ce temps. Ce qui 
n’était pas forcément facile pour 
tous avec la distanciation et les 
caméras.

Une fois la nuit tombée et après 
le passage d’une Médecine en 
retard – quelqu’un était de garde 
parait-il –, il nous fallait de notre 
côté expédier au plus vite nos 
autres séquences, le protocole 
nous accordant gracieusement 
une prolongation. Les 
WYtZLU[H[L\YZ� �Yt�LUYLNPZ[YHPLU[�
leurs scènes, pendant que Iorgos et moi-même 
]PZP[PVUZ�SLZ�WHY[PLZ�H\[VYPZtLZ�KL�S»/�[LS�KL�=PSSL��n�SH�
recherche d’un beau décor pour craquer un slibard 
en vidéo de manière distinguée. Filmé en caleçon 
par la sécurité sous la fresque splendide d’une salle 
WSLPUL�KL�I\Z[LZ�KL�IV\YNTLZ[YLZ��Q»HP�K��TL�YHIH[[YL�
à claquer un auto-luigi dans la salle gothique. Acte 
X\P�H\YHP[�JV�[t�HWWYV_PTH[P]LTLU[�� ���Á�LU�[LTWZ�
de tournage au Cercle, en plus d’en faire l’auto-luigi 
enregistré le plus professionnellement de l’histoire.

Et nous étions partis pour ranger tout notre bazar, 
rendant hommage à ce beau décor une dernière fois 
H]HU[�KL�X\P[[LY� S»/�[LS� ]LYZ���O����1\Z[L�n� [LTWZ�
WV\Y� SL� JV\]YL�ML\�� LU� H[[LUKHU[� K»HSSLY� ÄSTLY� SLZ�
scènes manquantes à l’abbaye de la Cambre le 
lendemain matin.

+HUZ� SLZ� QV\YZ� X\P� Z\P]PYLU[�� [HUKPZ� X\L� UV[YL�
communication inondait les réseaux sociaux et 
X\L� +LSWOPUL� L[� 0VYNVZ� KtTHYJOHPLU[� SLZ� =07� L[�
s’occupaient de tout le reste, je m’attelai à monter 
SL�ÄST�LU[PLY��(]LJ����.V�KL�Y\ZOZ�L[�OL\YL\ZLTLU[�
un mixage fort avancé des techniciens pour les 

ZtX\LUJLZ� KL� S»/�[LS� KL� =PSSL��
j’étais parti pour quelques petits 
jours bien agréables. Entre lundi 
et vendredi 17h30, heure du 
SHUJLTLU[�KL�S»L_WVY[H[PVU�ÄUHSL�
K\� ÄST�� JL� U»LZ[� WHZ� TVPUZ� KL�
65h de montage qui auront été 
UtJLZZHPYLZ� ¶� KVU[� ��O� WV\Y� ­�
Vivre pour vivre » et encore 21h 
ininterrompues au grenier jusqu’à 
L_WVY[H[PVU��:HUZ�S»HPKL�KL�@VSHU�
pour du montage, de Bruno et 
son coloc’ pour les sous-titres, 
et de Lucas pour l’animation de 
S»PU[YV�� SL� ÄST� H\YHP[� t[t� TVPUZ�
[YH]HPSSt� V\� �ILH\JV\W��TVPUZ� n�
S»OL\YL�� :HUZ� V\ISPLY� +LSWOPUL�
et le Borgne qui m’ont accueilli 
et rappelé qu’il était intéressant 
KL�THUNLY��L[�IPLU�Z�Y�?H]»�X\P��
en plus de monter et réviser mes 

ZtX\LUJLZ��T»H�JOV\JOV\[t�WV\Y� SL� Y\ZO�ÄUHS�¶�L[�
Rita de même, décidément, ça en fait des gens qui 
m’ont soutenu.

Une exportation dans le tram et une mise en ligne 
WS\Z�[HYK��SL�-LZ[P]HS�t[HP[�VɉJPLSSLTLU[�ÄU�WYv[�WV\Y�
sa Première. Restait plus qu’à le regarder avec 
l’équipe, et monter la vidéo des résultats en parallèle 
– RIP mon karaoké sur le chant de Polytechnique et 
SL�:LTL\Y�
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Un Festival mémorable

Mémorable, oui, parce qu’en plus d’être disponible 
intégralement sur internet, il a été pour bien des gens 
le premier Festival dont ils se souviennent, et pour 
d’autres le premier au cours duquel ils purent écouter 
L[� HWWYtJPLY� �V\� UVU�� SLZ� JOHUZVUZ�� 7HZ� X\»PS� `� HP[�
de quoi se réjouir pour certain.e.s, mais soulignons 
que s’allumer entre colocs ou en famille devant le 
concours était une alternative généralement bien 
acceptée en ces temps.

Entrecoupées de saynètes douteuses de nos 
présentateurs Mehdi, Philippe et Thomas, les 
chansons originales de nos dix groupes ont donc 
t[t�WYtZLU[tLZ��HWYuZ�X\L� SH�.PSKL�/HSL^PQU�H�L\�n�
se retirer le matin même car des membres étaient 
WLZ[PMtYtZ��3H�*VTWHNUPL�:PNMYVPK��.\PSKL�4tS\ZPUL���
la Polytech’ Mons, la Guilde Polytechnique, les 
,UJ\SL\YZ� KL� +PUKVUZ�� SL� :HUJ[P� /PLYVU`TP� 6YKV�
�4HYPL�/HWZ��� SH� :VJPt[t� KLZ� )LSSLZ�SL[[YLZ� KL�
Bruxelles, la Guilde Médecine, la Gens Fraternae 
3PIPKPUPZ�� SH� :VJPt[t� K\� .YHUK� *S`ZVWVTWL� L[� SL�
*LYJSL� :VS]H`� VU[� HPUZP�� n� [V\Y� KL� Y�SL�� LU[VUUt�
leurs chants, tirant souvent pleinement parti de la 
ZP[\H[PVU�ZHUP[HPYL�L[�K\�[OuTL�KL�­�SH�WLZ[L�®�JOVPZP�
pour l’occasion.

Voulu à l’origine pour éviter au peu de spectateurs 
O`WV[Ot[PX\LZ�KL�U»v[YL�SHZZtZ�WHY�SH�SVUN\L\Y�K\�ÄST��
le chant commun s’est substitué exceptionnellement 
H\_� JOHUZVUZ� tKP[tLZ� JOVPZPLZ� WHY� SLZ� KPɈtYLU[Z�
NYV\WLZ��­�=P]YL�WV\Y�]P]YL�®�H�KVUJ�t[t�JOHU[t�KL�
vive voix, pas toujours de manière juste ou sur un 
rythme habituel, par les 44 chanteuses et chanteurs. 
Avant d’enchainer sur le jingle traditionnel du jury, 
et sur les petits discours des présentateurs et des 
délégué.e.s qui mentionnent bien trop souvent le 
[LYTL�­�MVSRSVYL�®��JVTTL�n� S»HJJV\[\TtL��,[�WV\Y�
le générique, quelques extraits des interviews des 
NYV\WLZ�VU[�t[t�WYVWVZtZ��Z\Y�MVUK�KL�­�:^LL[�*OPSK�
Albert » par les Blancs Mouchons.

Le tout condensé en une heure de vidéo, ni plus, 
UP� TVPUZ�� KL� S»PU[YV� HUPTtL� n� S»tJYHU� KL� ÄU�� 3LZ�
résultats, eux, seront arrivés peu avant 23h, 
après 4h30 de délibération du jury qui aura pu 
OL\YL\ZLTLU[� ]PZPVUULY� SL� ÄST� LU� H]HU[�WYLTPuYL��
5V\Z�JVU[PU\LYVUZ�KL� Mv[LY� SH� ÄU�KL� JL[[L�WtYPVKL�
d’incertitudes pendant quelques heures, avant de 
WLYKYL�+LSWOPUL� KHUZ� SL� JHUHW»� L[� KL�TL� JV\JOLY�
heureux, lové dans les bras musclés de Iorgos.



Un succès inattendu

Car le public a été au rendez-vous. 
Alors que nous espérions avant le 
boom des inscriptions avoir au 
moins 50 vues simultanées sur 
SL� ÄST�� YLWYtZLU[HU[� \U�WL[P[� ����
personnes réunies séparément, 
la taille de l’audience a été d’un 
tout autre ordre de grandeur. 
6U� WV\YYHP[� IPLU� Z�Y� S»H[[YPI\LY�
partiellement au fait que notre 
événement a touché près de 60 
000 personnes sur Facebook 
et la publication de la dernière 
bande-annonce 22 500, grâce 
à la mobilisation de dizaines 
d’étudiant.e.s et ancien.ne.s qui 
auront fait tourner la nouvelle à 
leur entourage.

Ainsi, selon les statistiques de 
@V\;\IL� L[� UV[YL� ZVUKHNL�� UV\Z�
JLY[PÄVUZ� X\»H\� Z[YPJ[� TPUPT\T�
2173 personnes uniques ont suivi 
SL�-LZ[P]HS�LU��X\HZP��KPYLJ[��L[�����
de plus le samedi. Et la réalité 
pourrait être bien plus élevée vu 
le nombre d’étudiant.e.s ou de 
vieilles et vieux que nous savons 
Z»v[YL� Yt\UPZ� WV\Y� LU� WYVÄ[LY�
LUZLTISL�� +tWHZZHU[� UVZ� Yv]LZ�
d’audience les plus fous, et de 
SVPU� SH� JHWHJP[t�K\�1HUZVU�� JL[[L�
édition du Festival aura donc 
réussi son pari en réunissant le 
temps d’une soirée nombre de 
nostalgiques, dont l’accueil a été 
largement positif.

C’est par dizaines que les 
messages saluant l’initiative et 
le résultat sont arrivés. Alumni, 
quelques membres du corps 
académique, spectateur.rice.s 
d’autres institutions, étudiant.e.s 
KL� ��OT�� ZV\Z��JLYJSLZ� KL� S»<3)��
et même le VPB 1990, leurs mails 
ou commentaires nous ont ravi 
et conforté dans le sentiment de 
travail bien accompli. Parce qu’en 
présenter les plus touchants 
ou développés tiendrait d’une 
autofellation déjà bien entamée, 

nous souhaiterions compiler 
les déceptions. Cependant, les 
pires commentaires se résument 
THSOL\YL\ZLTLU[�n�\U�­�7HZZHISL��
®�L[�n�­����TPU�HSVYZ�X\L�K»OHIP[\KL�
ça dure 3h .. bien cours pour une 
redif .. c’est dommage ». Nous 
UL�WV\]VUZ�KVUJ�X\»HɉYTLY�X\L�
les seuls point négatifs soulignés 
ZVU[�SH�K\YtL�K\�ÄST�L[�SL�THUX\L�
d’ivresse – il est d’ailleurs osé de 
nous tenir rigueur d’une descente 
bien faible –, et même les 
présentateurs allumés en direct 
n’ont pas eu droit à des remarques 
\S[tYPL\YLZ�¶�­�8\»VU�SLZ�WLUKL�n�
SH�ÅuJOL�KL�S»/�[LS�KL�=PSSL���®�

C’est aussi ainsi que l’on apprit 
que beaucoup de suisses et 
français.e.s suivaient le Festival, 
la plupart pour la première fois, 
le reste de l’audience provenant 
de nos ami.e.s de la VUB et 
de toutes parts de la Belgique 
francophone. Cette portée au-delà 
de nos frontière est une grande 
opportunité pour le Festival, qui 
espérons-le attirera à nouveau 
dans les années prochaines des 
étranger.e.s séduit.e.s par le 
concours.

Un tel succès n’ayant jamais 
été prévu, nous n’avons pas eu 
l’audace de lancer de système 
pour permettre à l’assemblée 
d’interagir pendant et après le 
-LZ[P]HS��/L\YL\ZLTLU[�WV\Y�UV\Z��
SLZ�:VJPt[tZ�KLZ�)LSSLZ�3L[[YLZ�KL�
Bruxelles et du Grand Clysopompe 
ont organisé une grande watch 
WHY[`� Z\Y� SH� WSH[LMVYTL� +PZJVYK��
durant laquelle les animateurs 
ont notamment invité tour à tour 
des représentants des groupes, le 
jury et nous-même pour discuter 
des chants et de l’événement. 
La Guilde Polytechnique et 
probablement plusieurs autres 
groupements se sont également 
réunis pour visionner ensemble le 

Festival. Pour toutes ces initiatives 
et surtout celle de Belles-Lettres et 
du Clysopompe, nous remercions 
leurs organisateur.rice.s qui ont 
VɈLY[� n� SL\YZ� Z`TWH[OPZHU[LZ� L[�
sympathisants l’occasion de vivre 
un Festival en bonne compagnie.

Les mots des présidences

1LHUUL� +\TV\SPU�� WYtZPKLU[L� L[�
superviseuse :
­� Et que serait cet immense 
article sur l’Enhaurme Festival 
Belge de la Chanson Estudiantine 
sans un mot de la Présidente, 
a.k.a. déléguée Festi de l’année 
passée, a.k.a. superviseuse du 
Festi actuellement ? Surtout que 
tout a (presque) déjà été dit. Tout 
? Noooon…

Ce sur quoi j’aimerais attirer votre 
attention, c’est à quel point les 
délégué.e.s ont été pugnaces 
dans la façon de voir les choses : 
il fallait qu’on trouve une solution, 
que le Festival ait lieu. Après les 
moultes plans A, B, C, D,... ils 
ont eu l’idée du siècle : l’Hôtel 
de Ville (je ne vous apprends 
rien). Seulement, et je peux vous 
S»HɉYTLY�� PSZ� U»VU[� YPLU� SoJOt� !�
malgré certaines remarques de 
fervents admirateurs du Festival, 
détracteurs de l’idée de l’HdV, 
malgré la complexité de la situation 
sanitaire, malgré le stress de se 
voir refuser l’Hôtel un jour avant le 
tournage, ils ont foncé dans le tas. 
ET ILS L’ONT FAIT ! 

Je vais être honnête avec vous, 
cette année est assez complexe. 
Le Cercle Polytechnique et en 
plus particulier ses administrateur.
rice.s sont en constante recherche 
d’alternatives et remise en 
question : en d’autres mots, on se 
casse la tête. On discute, on débat, 
on analyse, on étudie, on invente, 
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on se réinvente, on s’implique, on s’applique, on doit 
tout repenser à nouveau car une énième mesure de 
l’ULB ou du gouvernement nous l’impose. 

Au-dessus de tout ça, imaginez-vous qu’on doit 
organiser en virtuel les réunions de cercles, réunions 
entre délégué.e.s, réunions avec les comités. Le 
plaisir intense des problèmes de connexion, de micro 
et de caméra, les frustrations de ne pas pouvoir se 
voir en vrai. Tout ça, ajouté au manque criant de 
mines explosives qui pullulent généralement en cette 
période. 

Vous l’avez maintenant ? Tout le contexte ? Et c’est 
dans ce contexte que le Festival a fait vivre le Folklore 
L[�H�YHZZLTISt�IPLU�WS\Z�KL������I\SSLZ�KPɈtYLU[LZ�
(woulah) pour écouter des chansons estudiantines et 
folkloriques, le temps d’une soirée. Perso, j’ai trop 
RPɈt� »

Paul Malland, sur son mandat de président du jury :
­� J’ai été immensément heureux d’être choisi 
comme président cette année et je remercie encore 
SLZ�KtStN\t�L�Z�KL�T»H]VPY� MHP[�JVUÄHUJL��7L\[�v[YL�
qu’entre deux syllab... entre deux parties d’Among 
Us, vous vous demandez comment ça s’est passé 
? Donnez-moi le temps d’ouvrir une bière et je vous 
parle de tout ça…. Là, avec la bière en main c’est 
déjà moins morose. Une fois le président sélectionné, 
il doit se trouver des vices-président.e.s, car gérer 
une équipe de 20 bourgeois bénévoles est un peu 
plus compliqué que de mettre 20 bières dans 30 
gobelets pour faire un lac. Si on fait un beer pong au 
gel hydroalcoolique, est ce qu’il est Covid Friendly 
? Est-ce que le CNS peut statuer là-dessus ? 
Reprenons…  Ce n’est pas un choix simple car les 
vices sont traditionnellement les candidat.e.s favori.
te.s à la présidence pour l’année suivante. Alors là 
commencent discussions, réunions et puis BAM ! 
L’idée s’impose : arrangeons-nous pour avoir une 
présidente l’année prochaine. Du coup l’équation 
est simple : la probabilité de choisir une présidente 

parmi deux vices-présidentes est de... 1 ! Et c’est 
parti ! Tu dois composer le jury, et comme il n’est 
pas acceptable de surreprésenter un groupement ou 
l’autre dans un jury, tu te lances dans la plus grosse 
partie de stalkage et de diagrammes croisés de ta vie 
pour obtenir 20 personnes qui représenteront plus 
de 30 groupements chantant – j’en ai encore mal à la 
tête – de manière équitable. 

,UÄU�JVUZ[P[\tL��PS�MH\[�ZV\KLY�S»tX\PWL¯�LUÄU��MHPYL�
\U� [LHT�I\PSKPUN¯� LUÄU�� SH� MHPYL� IVPYL� X\VP�� *»LZ[�
d’habitude à ce moment qu’on fait connaissance 
avec le comité et les délégué.e.s Festival. Covid-
(NL� VISPNL�� sH� Z»LZ[� WHZZt� \U� WL\� KPɈtYLTTLU[��
JLY[HPU�L�Z� U»VU[� H\� ÄUHS� WHZ� W\� ZL� ]VPY�� UP� TvTL�
se parler. C’est sûrement l’une des raisons pour 
lesquelles la communication a parfois créé des 
étincelles cette année. C’est dommage mais c’est la 
]PL���:OHRL�P[�VɈ���

Viens ensuite la partie la plus enrichissante, qui 
JVUZPZ[L�ÄUHSLTLU[�n�KPZJ\[LY�JL�X\L�S»VU�]L\[�WV\Y�
cette édition. Comment le chant folklorique évolue-
t-il ? Qu’est-ce que les gens aiment chanter ? Quelle 
est la frontière triple entre le plaisir, la beauté et 
l’utilité ? Est-ce que le diagramme de phase de l’eau 
était réellement un bon choix de métaphore ? Qu’est 
ce qui a le plus de mérite dans ce qu’on a entendu 
ce soir ? Toutes ces questions n’ont pas de réponse 
arrêtée, et la beauté de la chose est d’en rediscuter 
chaque année car, qu’est-ce que le folklore sinon ce 
qu’on en fait ?

Je tiens à me dédouaner totalement de la présence de 
[V\Z�JLZ�W\SSZ�YVZLZ�Z\Y�]VZ�ÄSZ�K»HJ[\HSP[t��6U�UV\Z�H�
HɉYTt�X\»PS�U»`�H]HP[�WS\Z�K»H\[YLZ�JV\SL\YZ�LU�Z[VJR��
Je suis moi-même encore en train de m’habituer à 
sa présence. Fastforward, le débat sur les chants a 
commencé des semaines avant le jour-J et s’est bien 
sûr poursuivi le soir-même. Pour les besoins de la 
soirée nous avons commencé le visionnage à 18h, et 
J»LZ[��O���WS\Z�[HYK�X\L�SLZ�YtZ\S[H[Z�ZVU[�LUÄU�ZVY[PZ��
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et une belle manière de répondre à tout le travail mis 
en place par le CP, le comité et les délégué.e.s. »

Projets annexes et suite

La tenue du Festival représente bien entendu la clef 
KL�]V�[L�KL�UV[YL�THUKH[��THPZ�PS�UL�Z»HNP[�WYLZX\L�
que d’un projet parmi d’autres. Réalisés en grande 
partie par un comité essentiel à la mise en place d’un 
Festival et de ce qui l’entoure, les projets entrepris 
cette année sont développés ici.
(]HU[�[V\[L�JOVZL��\U�WL[P[�TV[��:»PS�LZ[�JLY[HPU�X\L�SH�
motivation est complexe à maintenir pour un comité 
qui n’a ni team building, ni rencontres régulières, 
ni concrétisation réelle de son travail, les membres 
les plus acharnés se sont malheureusement sentis 
délaissés par notre gestion orientée principalement 
sur notre dessein de trouver toujours des alternatives. 
À déplorer également : informations brouillonnes, 
réunions ou missions sauvages ou laissant peu de 
possibilité d’adaptation, jingle pas terminé – bon 
ça c’est vous aussi, j’en avais déjà écrit la moitié. 
La supervision n’a donc pas toujours été optimale, 
nous en sommes conscient.e.s, mais le travail a 
toujours été correctement réalisé, parfois au-delà 
nos attentes, et continuera à l’être pour le reste du 
mandat. Merci beaucoup le comité !

+HUZ� SL� I\[� KL� WtYLUUPZLY� UV[YL� IPuYL� IYHZZtL�
annuellement, nous avons maintenu notre partenariat 
avec la Brasserie des Eaux-Vives de Pierre Campion, 
vieux veau du Festival et du CP. 400 litres de Festivale 
2020 ont été brassés et embouteillés, et sont mis 
en vente depuis déjà quelques semaines. Avec une 
recette basée sur la version 2019 mais élaborée plus 
précisément, elle promet de ravir une fois de plus 
les papilles de tout amateur.rice de bière blonde, qui 
WS\Z�LZ[�HTP�L�KL� SH�*OVZL�,UOH\YTL��+PZWVUPISLZ�
sur notre site internet à l’unité, en packs de 12 – 
remplaçant les bouteilles de 75cl malheureusement 
indisponibles lors de l’embouteillage – et en 
magnum de 1,5L, les commandes de cette année 

Puis on est tous aller évacuer le stress sur les divers 
+PZJVYK�LU�WSHJL�JL�ZVPY�Sn��1»HP�WLYZVUULSSLTLU[�ÄUP�
à 3h30 en E-Cantus avec la Guilde Polytechnique, 
réveil dur. Et voilà par le menu comment on fait un 
jury ! À l’heure où j’écris il y a 4042 vues sur la vidéo 
du festival, c’est Enhaurme. J’espère que vous avez 
passé une aussi bonne soirée que moi. À très bientôt 
autour de quelques bières et surtout beaucoup de 
chants ! »

Ajoutons à cela quelques mots de son interview en 
quittant la Grand-Place :
­� Je pense que le débat sur l’avenir du chant, la 
place de ce genre d’événement dans le folklore en 
2020, sur la liberté d’expression, … est un débat que 
l’on n’a peut-être pas le temps de faire d’habitude, et 
qui a été possible car il est plus simple de réunir des 
personnes sur leur ordinateur qu’en vrai. Pour cette 
édition, la manière de juger a évolué, impactant pour 
le meilleur ou pour le pire les résultats. Il y a eu des 
petites choses qui ont changé, des problèmes qu’on 
n’a pas forcément l’habitude de devoir résoudre. 
C’est un exercice intéressant et je pense enrichissant 
pour les futurs jurys et pour le CP plus généralement.
Je voudrais remercier l’organisation pour avoir 
continué le boulot malgré tous les changements de 
mesures opérés. Les délégué.e.s ont toujours essayé 
de s’adapter et voir ce qui était faisable jusqu’au bout, 
ZHUZ�SoJOLY�S»HɈHPYL��7HYJL�X\»PS�`�H]HP[�ILH\JV\W�KL�
pression extérieure, ou même d’ancien.ne.s qui nous 
ont dit : « il vaut mieux abandonner et faire quelque 
chose la prochaine fois ». Faire quelque chose de 
KPɈtYLU[� U»LZ[� WHZ� PU\[PSL�� JVU[YL�WYVK\J[PM�� JVU[YL�
folklorique. C’est produire de la culture, et c’est une 
manière de continuer à vivre.

Je voudrais aussi remercier les chanteur.euse.s qui 
m’ont impressionné par leur nombre. Parce qu’on se 
demandait en réunion qui ça allait intéresser de se 
ÄSTLY�KL]HU[�\UL�JHTtYH��L[�X\»H\�ÄUHS�VU�H]VPZPUL�SL�
nombre de groupes d’un Festival « normal ». C’est un 
très beau geste de la part des groupes participants 
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induisent un souci logistique majeur. Comment 
livrer toutes ces bouteilles aux particulier.e.s et aux 
services en télétravail ? En mobilisant 3 valeureux 
qui commenceront leurs livraisons dès réception des 
bouteilles.

Exclusivité de cette année pour maintenir nos 
ÄUHUJLZ� n� ÅV[�� KLZ� WHJRZ� KL� ZV\[PLU� VU[� t[t�
WYVWVZtZ� n� SH� ]LU[L� Q\ZX\»n� SH� :HPU[�=LYOHLNLU��
Ceux-ci contenaient des Festivale, une médaille 
inédite et/ou les Fleurs du Festival jusqu’à la 46ème 
édition, ainsi que quelques brols. Ralentis à cause 
K\� YLJVUÄULTLU[� L[� KL� S»PTWVZZPIPSP[t� KL� SHUJLY� SH�
production de la médaille, ils se seront tout de même 
bien vendus en ligne.

7HYSVUZ�K\�ZP[L�PU[LYUL[�Q\Z[LTLU[��:L�MHPZHU[�]PLPSSV[�
et manquant cruellement de fonctionnalités, il est 
entièrement redéveloppé. En naviguant dans son 
environnement visuel plus récent et agréable, il 
YLUZLPNUL� Z\Y� SLZ� KPɈtYLU[Z� HZWLJ[Z� K\� -LZ[P]HS� !�
PUMVYTH[PVUZ�WYH[PX\LZ��WSHUZ��YuNSLTLU[��MVYT\SHPYLZ�
d’inscription et de commande, …), description des 
événements, archives des précédentes éditions, etc. 
:LY]HU[�n�ILH\JV\W�KL�]PLPSSLZ�Iv[LZ�KL�WSH[LMVYTL�
privilégiée pour les renseignements, il consolidera 
désormais aussi son rôle de ressource centrale de 
documentation sur tout ce qui a trait au Festival.

Cette documentation, justement, est rassemblée et 
produite par notre pôle histoire et paroles, nouveauté 
de cette année. Le Festoche n’avait pas de données 
sur sa propre évolution, voici qui se règle. En écumant 
les ressources sur internet, les archives de l’ULB 
et du Cercle, en questionnant et interviewant des 
ancêtres, en analysant tout ceci et en s’informant sur 
ce que cachent les chants présentés, les chercheuses 
du pôle synthétisent l’information pour construire 
les archives du Festival. Cette base ouverte à être 
complétée servira à présenter sur le site internet les 
éléments intéressants de l’histoire de la festivité, à 
aborder ses thèmes dans l’Engrenage, à faciliter les 
recherches futures des intéressé.e.s.

Nous n’oublions pas non plus les petites mains qui 
ont travaillé sur d’autres parties importantes : la 
réalisation des vidéos bande-annonce et des photos, 
indispensables à notre communication ; l’écriture des 
saynètes des présentateurs, pour s’assurer qu’elles 
Z\P]LU[�\U�ÄS�JVUK\J[L\Y�JVOtYLU[�"�L[�SH�JVUMLJ[PVU�
KLZ�Z\WLYILZ�HɉJOL�L[�t[PX\L[[L�KL�SH�-LZ[P]HSL��L[�
des logos des goodies.

Outre la supervision de ces projets et leur suivi, il 
reste du pain sur la planche à notre trio. Après un 
repos bien mérité pour rattraper les labos de groupe 

L[�Y\ZOLY�SLZ�WYVQL[Z�JLY[PÄJH[PMZ�n�YLUKYL�ZV\Z�WL\��PS�
nous faudra reprendre l’administratif : réclamation de 
Z\IZPKLZ��]tYPÄJH[PVU�KLZ�JVTTHUKLZ�L[�WHPLTLU[Z��
[YP�L[�YHUNLTLU[�KL�SH�IVP[L�THPS�L[�K\�+YP]L��[YH]HPS�
rétrospectif sur notre mandat, etc. La liste est 
longue, plutôt barbante, mais fait partie du job. En 
contrepartie, nous espérons pouvoir organiser au 
deuxième quadrimestre des TB avec le comité et le 
Q\Y �̀�HYIVYHU[�ÄuYLTLU[�UVZ�W\SSZ�L[�WLUULZ�[V\[�LU�
discutant d’un 47ème Festival Belge de la Chanson 
,Z[\KPHU[PUL�ZV\Z�SH�WS\PL�PU[tYPL\YL�H\�1HUZVU�

Conclusion

8\LSSL�HɈHPYL�X\L�JL�-LZ[P]HS��8\HUK�VU�`�YLWLUZL��
ce pari de se lancer dans l’organisation d’un tel 
événement tenait de la folie. Persuadé.e.s un peu 
naïvement que la situation s’améliorerait – et même 
qu’on vivrait une bleusaille au Q1 –, c’est tête baissée 
que l’on s’est engagé à remplir cette tâche. Pour 
]P]YL� ÄUHSLTLU[� \U� HZJLUZL\Y� tTV[PVUULS� K\YHU[�
plusieurs mois, entre acceptation de nos mesures et 
nouvelles règles, et terminer sur ce qui ne ressemble 
X\L�]HN\LTLU[�n�\U�­�]YHP�®�-LZ[P]HS�

Pourtant, cette euphorie d’avoir réalisé la meilleure 
alternative qui ait pu nous emplit, le soulagement du 
devoir accompli. Baisser les bras n’était pas dans 
UV[YL� YtWLY[VPYL� �KL� JOHUZVUZ��� n� YHPZVU�� *HY� J»LZ[�
\UL�MVPZ�WHZZt�X\L�S»VU�JVUÄYTL�S»PTWVY[HUJL�KL�JL�
mastodonte d’événement : le Festival est bel et bien 
un élément majeur de prospérité pour notre folklore 
LZ[\KPHU[PU�� X\P� UV\Z� ZH]VUZ� VɈYL� IPLU� WS\Z� X\L�
l’opinion populaire ne perçoit. Et bonus personnel, 
notre équipe se sera rapprochée au travers de ces 
nombreuses semaines, encore plus intensément par 
le bagage émotionnel associé, et c’est probablement 
l’une des meilleures conséquences de cette aventure 
loin d’être terminée. Nous tenons à remercier et 
à féliciter une dernière fois toutes les personnes 
impliquées dans le projet : comité, jury, externes, 
vieux et vieilles, groupes participants, présentateurs, 
équipe technique, équipe de sauvetage. Ce succès 
est le vôtre.

On aurait aimé avoir pu vous présenter un Festival 
H\� 1HUZVU��Tt[PJ\SL\ZLTLU[�WYtWHYt��THPZ� PS� UV\Z�
H�MHSS\�]V\Z�VɈYPY�\UL�tKP[PVU�TtTVYHISL��3L�-LZ[P]HS�
JVUÄUt��3L�-LZ[P]HS�YL[YHUZTPZ��3L�-LZ[P]HS�n�S»/�[LS�
de Ville. Le Festival disponible à tout instant sur 
PU[LYUL[�� ,[�� H\ZZP�� SL� -LZ[P]HS� KL� +LSWOPUL�� 0VYNVZ�
et Loïc. Le 46ème Festival Belge de la Chanson 
Estudiantine, quoi.

,[� TLYJP� n� @HwS� L[� (KuSL� KL� T»H]VPY� Kt[LZ[t� LU�
TL[[HU[�LU�WHNL�JLZ�­�X\LSX\LZ�TV[Z�®�
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ARTICLE DES LECTEUR.RICE.S
« L’Espace: Nouveau terrain de jeu pour les entreprises? » 

Bienvenue dans votre article! 
Une fois de plus, vous avez pu 
voter pour le sujet qui vous in-
téresse le plus entre “Interview: 
Pourquoi accepter le port du 
voile dans les administrations 
et les écoles?” & “L’Espace: 
Nouveau terrain de jeu pour les 
entreprises?”.

Vous l’aurez compris, c’est ce 
dernier thème qui a été choisi! 
(49 voix contre 30!)

 Les résultats du sondage auquel vous avez 
répondu sont plutôt tranchés, avec une moyenne de 
�����Z\Y����H]LJ���t[HU[�¸1L�Z\PZ�[V\[�n�MHP[�K»HJJVYK�
que la privatisation de l’espace est bien”). Près de 
50% d’entre vous estiment tout de même que cette 
privatisation pourrait mener à des avancées scien-
[PÄX\LZ�� +»H\[YLZ� H]HU[HNLZ� X\L� ]V\Z� JVUZPKtYLa�
ZVU[� SLZ�JVUX\v[LZ�ZWH[PHSLZ� ������HPUZP�X\»\U�WL-
tit pourcentage de 10 pour le tourisme. 90% d’entre 
vous sont opposés à ce sujet à cause de la pollution 
spatiale que ceci engendrerait. 40% craignent pour 
la santé de notre planète, 30% pour le tourisme que 
ça engendre et 2 personnes ont mentionné le risque 
KL�JVUÅP[Z�LU[YL�WH`Z�L[�V\�LU[YLWYPZLZ�

 Commençons d’abord par quelles sont les 
lois qui régulent ce que l’Humain peut faire dans 
l’espace. En 1959, le Comité des utilisations paci-
ÄX\LZ�KL�S»LZWHJL�L_[YH�H[TVZWOtYPX\L�KL�S»65<�LZ[�
JYtt��*»LZ[�n�JL�TVTLU[�X\L�ZVU[�KtÄUPZ�SLZ�NYHUKZ�
principes du droit spatial international. Quelques an-
nées plus tard, en 1967, ce même comité élabore 
le “Traité de l’espace” qui sera signé par la plupart 
KLZ�WH`Z� �]VPY�JHY[L���*L�[YHP[t�Z[PW\SL�X\L�[V\Z� SLZ�
États sont libres d’accéder à l’espace extra- atmos-
phérique et que l’exploration et l’utilisation de cet 
LZWHJL�ZL�MHP[�H\�WYVÄ[�L[�KHUZ�S»PU[tYv[�KL�[V\Z�SLZ�
WH`Z� �HY[PJSL�����Cet espace ne peut pas être ap-
proprié �HY[PJSL�����3»HY[PJSL���PU[LYKP[�SH�TPZL�LU�WSHJL�
K»HYTLZ� �U\JStHPYL��V\�H\[YL� MVYTL�K»HYTL�KL�KLZ-

truction massive) sur orbite de la terre, ou sur tout 
autre corps céleste. Les articles 6 et 7 deviennent in-
[tYLZZHU[�WV\Y�UV[YL�Z\QL[��,U�LɈL[�S»HY[PJSL���tUVUJL�
que: “Les États parties au Traité assument la res-
ponsabilité internationale des activités nationales 
dans l’espace extra-atmosphérique, y compris la 
lune et les autres corps célestes, que ces activités 
soient menées par des agences gouvernementales 
ou par des entités non gouvernementales”. Nous 
en déduisons donc que si une entreprise mène une 
exploration dans l’espace, c’est son pays qui est 
responsable et qui doit s’assurer que l’exploration 
respecte le Traité de l’Espace. L’État est également 
�HY[PJSL����YLZWVUZHISL�KLZ�KVTTHNLZ�JH\ZtZ�n�\U�
autre pays, ou personne physique ou morale par le 
lancement d’un objet dans l’espace. 

 Une grande partie d’entre vous estiment 
X\L� S»L_WSVYH[PVU� KL� S»LZWHJL� LZ[� ItUtÄX\L� WV\Y�
SLZ�H]HUJtLZ�ZJPLU[PÄX\LZ�L[�[LJOUVSVNPX\LZ�X\»LSSL�
KtNHNL��,U�LɈL[�ILH\JV\W�KL�JOVZLZ�X\»VU�\[PSPZL�
tous les jours ont été inventées grâce à l’espace. 
Par exemple, les satellites nous permettent de pou-
]VPY�ZL�SVJHSPZLY�WHY�.7:�L[�K»H]VPY�KLZ�PTHNLZ�ZH-
tellite de toute la terre, de connaître les prévisions 
météos et de regarder des chaines tv par satellite. 
Le développement des ordinateurs modernes et 
langages de programmation sont également liés 
aux recherches spatiales� �Z`Z[uTLZ� LTIHYX\tZ�
dans les navettes, …). Les explorations spatiales ont 
permis, directement ou indirectement, l’amélioration 
des isolations des maisons, l’invention du revête-
ment “tefal” des poêles, la couverture de survie, …
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 Passons au vif du sujet: les entreprises dans 
l’espace. La privatisation des entreprises qui ont 
accès à l’espace permettrait des avancées tech-
nologiques assez remarquables mais sont-elles 
pour autant éthiques? La même question se pose 
avec le capitalisme. Les entreprises sont motivées 
WHY�SH�YLJOLYJOL�JVUZ[HU[L�K\�WYVÄ[��7V\Y�]LUKYL�\U�
WYVK\P[�WS\Z�JOLY��KVUJ�\U�WYVÄ[�WS\Z�PTWVY[HU[��\UL�
entreprise doit savoir démarquer son produit avec 
une qualité supérieure. Cela peut s’obtenir grâce à 
la recherche et développement dans l’espace par 
exemple. Un nouveau résultat suite à une re-
JOLYJOL�WL\[�v[YL�ItUtÄX\L�THPZ�WV\YYHP[�tNHSL-
ment être utilisé de manière perverse. Un exemple 
JVUU\�K»\U�THYJOt�X\P� YLJOLYJOL� SL� WYVÄ[� LU�WLY-
manence mais qui n’est pas toujours éthique est 
l’industrie pharmaceutique. Aujourd’hui, il existe des 
médicaments pour soigner tous types de patholo-
NPLZ��TKY�SL�JV]PK��X\P[[L�n�YLUKYL�THSHKLZ�JLY[HPULZ�
personnes pour ensuite leur fournir d’autres médica-
ments à des prix exubérants. Certains médicaments 
ZVU[�TvTL�HKKPJ[PMZ�WV\Y�HZZ\YLY� SH�ÄKtSP[t�K\�WH-
tient. Ceci pose problème au niveau de l’éthique, 
comme certains projets spatiaux.

 Venons-en au fameux Elon Musk et à son 
LU[YLWYPZL� ¸:WHJL?¹��7S\ZPL\YZ�KL�ZLZ�WYVQL[Z� ZVU[�
[YuZ�JVU[YV]LYZtZ��5V[HTTLU[�¸:[HYSPUR¹�KVU[�SL�I\[�
est d’avoir  une connexion internet partout dans 
le monde. Pour ce faire, l’entreprise prévoit à terme 
�LU�������KL�KtWSV`LY�\UL�JVUZ[LSSH[PVU�KL��������
satellites. Pour vous donner un ordre de grandeur, 
aujourd’hui il y a environ 3 000 satellites autour de 
la Terre, ce projet n’est donc pas négligeable. Les 
[LZ[Z� VU[� KtQn� t[t� SHUJtZ� L[� WV\Y� SH� ÄU� KL� S»HUUtL�
2020, les États-Unis et le Canada devraient être 
couverts. Aujourd’hui on compte déjà 895 satellites 
KL�:[HYSPUR�KtWSV`tZ�H\�[V[HS��3VYZX\L�JLZ�ZH[LSSP[LZ�
ZLYVU[� LU� ÄU�KL� ]PL�� PSZ� \[PSPZLYVU[� SL\Y� Z`Z[uTL�KL�
propulsion embarqué pour se désorbiter au cours de 
X\LSX\LZ�TVPZ� L[� IY�SLYVU[� KHUZ� S»H[TVZWOuYL� [LY-
YLZ[YL��*LJP�LZ[� SH�ZVS\[PVU�KL�:[HYSPUR�WV\Y�¸NHYKLY�
l’espace propre”. Certain.e.s disent également que 
cette constellation serait une grosse source de pol-
lution lumineuse qui pourrait empêcher de voir des 
astéroïdes pouvant être une menace pour la Terre.

 Existe-t- il des solutions au niveau de la 
pollution? Les explorations spatiales engendre pas 
mal de pollution, que ce soit au niveau de la fabri-
cation de navettes et de certains carburants, ou au 
niveau des déchets laissés dans l’espace. Nous 
ZH]VUZ� THPU[LUHU[� �WYLZX\L�� [V\Z� X\L� ZP� VU� ]L\[�
sauver notre planète, il est impératif de prendre des 
TLZ\YLZ�� 3»(NLUJL� :WH[PHSL� ,\YVWtLUUL� VYNHUPZL�
des cours à ce sujet pour les futurs acteur.ice.s du 
TVUKL� ZWH[PHS�� 3L� ¸*SLHU� :WHJL� ;YHPUPUN� *V\YZL�
2020”, programme auquel Lucas a eu la chance 
de participer, était axé autour de 3 piliers: l’EcoDe-
sign, faire face aux impacts environnementaux des 
missions spatiales sur Terre et promouvoir les tech-
nologies vertes. CleanSat: minimiser la production 
de débris spatiaux et “In-Orbit Servicing/Debris 
Removal”: retirer un vaisseau spatial de l’orbite et 
faire des démonstrations de services en orbite. Nous 
voyons donc qu’il y a quand même une tendance 
écologique dans la manière de penser l’espace de 
demain. Espérons que ça continue ainsi!

 Pour conclure, cette “privatisation” de l’es-
pace pose problème surtout au niveau éthique. Le 
fait que les entreprises aient accès à l’espace sti-
mulent surtout les avancées technologiques qui ont 
pour but d’être commercialisées et moins les avan-
JtLZ�ZJPLU[PÄX\LZ��ZH\M�ZP�LSSLZ�ZVU[�\[PSLZ�WV\Y�SL\Y�
produit). Au niveau des législations, elles peuvent 
faire ce qu’elles veulent tant que les autorités de ré-
N\SH[PVU�K\�WH`Z�SL�WLYTL[[LU[��/L\YL\ZLTLU[��UV\Z�
remarquons qu’il y a une certaine tendance écolo-
gique dans ce domaine.
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POLYTECH + ARCHÉOLOGIE
7HY�5HÄV�
�>VUKLY�;P��

RU
BR

IQ
U

E

Le terme “ingénieur.e” nous fait 
souvent penser aux nouvelles 
technologies, à l’avenir, au futur. 
Mais il ne faut pas oublier que 
l’ingénieur.e peut aussi être im-
pliqué.e dans la découverte du 
passé. Aujourd’hui, nous aime-
rions vous inviter à découvrir la 
collaboration entre l’ingénierie 
et l’archéologie au travers de 
la fouille et la conservation des 
éléments archéologiques.

([[LU[PVU�� PS� L_PZ[L�KPɈtYLU[LZ�ZVY[LZ�KL�
fouille et celles-ci ne s’exécutent pas 
L_HJ[LTLU[�KHUZ�SLZ�TvTLZ�JVUKP[PVUZ�

Quand des travaux importants sont prévus 
sur un site, des fouilles préventives sont 
TLUtLZ� HÄU� KL� Kt[LYTPULY� ZP� S»LTWSHJL-
ment ne repose pas sur des vestiges méri-
tants d’être fouillés. Il peut cependant arri-
ver que des vestiges échappent aux fouilles 
WYt]LU[P]LZ��V\�IPLU�X\»PS�U»`�HP[�WHZ�L\�KL�
fouille au préalable), ces décombres sont 
donc découverts “par accident”. C’est dans 
ces conditions qu’a lieu une fouille de sau-
vetage. La fouille programmée, quant à elle, 
est décidée et organisée à l’avance. Nous 
développons ici la démarche d’un travail ar-
chéologique programmé.

Que nécessite une enquête archéologique?

Les fouilles archéologiques impliquent, pour mettre 
au jour les vestiges, la destruction du reste de l’infor-
mation pouvant être contenue dans les déchets du 
chantier : il est impossible de revenir à l’état initial.
Avant que tout travail pratique ne puisse débuter, 
il faut donc déterminer un objectif clair quant à ce 
que les archéologues et ingénieur.e.s cherchent à 
réaliser. Ceci fait, l’étude du potentiel du site par 
télédétection peut commencer pour en savoir le 
WS\Z�WVZZPISL�Z\Y� S\P�L[�ZLZ�LU]PYVUZ� Avant l’ex-
cavation, une enquête de terrain moins invasive est 
YtHSPZtL� HÄU�KL� YLSL]LY� SL�TH_PT\T�K»PUMVYTH[PVUZ�
sans creuser le terrain. Les informations recueillies 
lors de la fouille seront étudiées et évaluées dans le 
but d’atteindre les objectifs de recherche originaux 
des archéologues.

Comment la télédétection est-elle utilisée 
WHY�SLZ�PUNtUPL\Y�L�Z�SVYZ�KL�SH�WYVZWLJ[PVU&

Avant de commencer à creuser dans un endroit, la té-
lédétection peut être utilisée pour voir où se trouvent 
les sites dans une grande zone ou pour fournir plus 
d’informations sur les sites ou les régions. Il existe 
deux types d’instruments de télédétection: passif 
et actif. Les instruments passifs détectent l’éner-
NPL�UH[\YLSSL�YtÅtJOPL�V\�tTPZL�WHY�SH�ZJuUL�VI-
ZLY]tL� Les instruments passifs ne détectent que 
SL� YH`VUULTLU[� tTPZ� WHY� S»VIQL[� ]\� V\� YtÅtJOP� WHY�
l’objet à partir d’une source autre que l’instrument. 
L’imagerie satellitaire est un exemple de télédétec-
tion passive. Les instruments actifs émettent de 
S»tULYNPL�L[�LUYLNPZ[YLU[�JL�X\P�LZ[�YtÅtJOP� Le li-
KHY��¸SPNO[�KL[LJ[PVU�HUK�YHUNPUN¹�$�Kt[LJ[PVU�L[�[t-
lémétrie de la lumière) est un instrument de télédé-
[LJ[PVU�HJ[P]L��<U�SPKHY�\[PSPZL�\U�SHZLY��HTWSPÄJH[PVU�
de la lumière par émission stimulée de rayonnement) 
pour transmettre une impulsion lumineuse et un ré-
cepteur avec des détecteurs sensibles pour mesurer 
SH� S\TPuYL�Yt[YVKPɈ\ZtL�V\�YtÅtJOPL��La distance à 
l’objet est déterminée en enregistrant le temps 
LU[YL�SLZ�PTW\SZPVUZ�[YHUZTPZLZ�L[�Yt[YVKPɈ\ZtLZ�
et en utilisant la vitesse de la lumière pour calculer 
la distance parcourue. Les lidars peuvent déterminer 
SLZ�WYVÄSZ�H[TVZWOtYPX\LZ�KLZ�HtYVZVSZ��KLZ�U\HNLZ���
et d’autres constituants de l’atmosphère.



Quelles techniques sont 
adoptées par l’équipe ar-
chéologique lors de l’étude 
du terrain?

La technique de levé la plus simple 
est le levé de surface. Il s’agit de 
peigner une zone, généralement 
à pied mais parfois à l’aide de 
moyens de transport mécanisés, 
pour rechercher des caractéris-
tiques ou des artefacts visibles 
à la surface. L’étude de surface 
peut également inclure des tech-
niques de mini-excavation telles 
que des tarières, des carottiers et 
des puits d’essai à la pelle.
 
Les levés géophysiques peuvent 
v[YL� SL�TV`LU� SL�WS\Z�LɉJHJL�KL�
voir sous le sol. Les magnéto-
mètres détectent des écarts 
PUÄTLZ�KHUZ� SL�JOHTW�THNUt-
tique terrestre causés par des ar-
tefacts en fer, des fours, certains 
types de structures en pierre, etc.

Les appareils qui mesurent la ré-
sistivité électrique du sol sont 
également largement utilisés. Les 
caractéristiques archéologiques 
dont la résistivité électrique 
contraste avec celle des sols en-
vironnants peuvent être détectées 
et cartographiées. 

Comment se déroule la fouille 
à proprement parler?

L’étape précédant la fouille 
consiste à former un plan du site 
et à l’utiliser ensuite pour aider à 
décider de la méthode d’exca-
]H[PVU�� +LZ� WSHUZ� n� S»tJOLSSL� L[�
des sections de caractéristiques 
individuelles sont tous dessinés 
sur place, des photographies en 
noir et blanc et en couleur sont 
prises et des feuilles d’enregistre-
ment sont remplies pour décrire le 
contexte de chacun.Toutes ces 
informations servent de registre 
permanent de l’archéologie au-
jourd’hui détruite et seront utili-
sées pour décrire et interpréter le 
site.

L’opération de fouille débute par 
la mise en place des installations 
de chantier et l’organisation d’un 
plan de terrassement. 

Le décapage de la zone à traiter 
consiste ensuite à ôter la terre vé-
gétale pour atteindre les premiers 
niveaux archéologiques. Cha-
cune de ces couches corres-
pond à un moment de l’histoire 
du site ; ce sont elles qui orientent 
le travail du fouilleur. Elles sont 
délimitées par les archéologues, 
parfois aidé.es d’un.e géologue, 
en fonction de leur couleur, de leur 
texture, et des vestiges qu’elles 
contiennent.

Le déroulement de la fouille prend 
en compte la stratigraphie, à sa-
voir l’ordre de succession des 
JV\JOLZ�� /HIP[\LSSLTLU[�� SLZ�
couches les plus anciennes sont 
recouvertes par des dépôts plus 
YtJLU[Z�� (\� ÄS� KLZ� VWtYH[PVUZ��
JV\WLZ� L[� YLSL]tZ� ZVU[� LɈLJ[\tZ�
pour constituer la mémoire du 
site. 

(ÄU�KL�ZL�YLWtYLY�KHUZ� S»LZWHJL��
l’ingénieur.e est assisté.e d’un.e 
topographe. À l’aide d’un théodo-
lite, des mesures détaillées  sont 
réalisées pour dresser un plan 
précis des vestiges.

« Il est primordial de 
travailler de concert 
avec les archéolo-
gues pour pouvoir 
garder la pérennité 
du bâtiment sans dé-
grader sa valeur de 

relique ! »
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Quels sont les dangers auxquels est confron-
[t�L�S»PUNtUPL\Y�L�SVYZ�KL�SH�JVUZLY]H[PVU�K»\U�
site archéologique?

Pour préserver et éventuellement restaurer un site 
archéologique, de nombreux dangers se présentent 
aux ingénieur.e.s responsables. La météo est le fac-
teur principal de destruction de site : érosion via la 
pluie, le vent, le gel et l’évaporation sont très cou-
rantes et les empêcher totalement est impossible. 
C’est pour les catastrophes naturelles importantes 
qui sont une menace pour le site entier ; les inon-
dations, les incendies, les tremblements de terre, 
les éruptions volcaniques, etc. que l’ingénieur.e doit 
WYt]LUPY��*L�[[L�KLYUPL�uYL�TL[�LU�WSHJL�\U� �­�WSHU�
K»t]HS\H[PVU�KLZ�YPZX\LZ�®��WSHU�X\P�PKLU[PÄL��t]HS\L�
et priorise les risques d’un chantier en prenant en 
compte les facteurs de terrain et économiques pour 
les minimiser le plus possible. Par exemple, le plan 
d’évaluation des risques et améliorations de Pompeii 
prend un budget de 160 millions d’euros pour, no-
tamment, restaurer 5 bâtiments importants à risque 
L[�YLKtÄUPY� SH�aVUL�KL�­�I\ɈLY�®�H\[V\Y�K\�=tZ\]L��
aVUL�KtÄUPL�JVTTL�[YVW�YPZX\tL�WV\Y�`�JVUZ[Y\PYL�
des villes ou des bâtiments touristiques. Autre 
exemple, en Floride, des tunnels pour diriger l’eau 
sont construits pour drainer l’eau présente dans le 
sol spongieux de l’Etat et éviter les inondations. 
 
Il existe également d’autres dangers, moins fré-
quents, qui menacent la conservation d’un site. Le 
développement urbain d’une ville proche d’un site 
WL\[�LUNV\ɈYLY�\U�ZP[L�L[�S»HIzTLY�]PH�KLZ�KtNo[Z�WH-
rasites comme la pollution, des accidents proches 
K\� ZP[L�� \U� [V\YPZTL� HJJY\� �JVTTL�WV\Y� SLZ� W`YH-
mides et sphinx au Caire par exemple). Le travail 
de l’ingénieur.e dans ce cas-là est plus un travail de 
WYt]LU[PVU�X\P�]LPSSL�n�TL[[YL�LU�WSHJL�Z\ɉZHTTLU[�
de normes et de règles sur le site pour empêcher un 
maximum de dégâts. L’ingénieur.e détermine quelles 
zones du site sont trop à risque pour être exposé à 
une visite touristique constante, plus nuisible qu’un 
passage d’archéologues expert.e.s. L’ingénieur.e est 
donc responsable d’établir un chemin empruntable 
pour les touristes.

0S�YLZ[L�LUÄU�SL�]HUKHSPZTL�L[�SH�N\LYYL�KHUZ�SLZ�MHJ-
teurs principaux de destruction de sites archéolo-
giques, mais l’ingénieur.e n’a pas vraiment de pou-
voir d’action sur ceux-ci.

8\LSSLZ�[LJOUPX\LZ�S»PUNtUPL\Y�L�H�n�KPZWVZP-
tion pour restaurer un site ?

(]HU[� K»t[HISPY� KPɈtYLU[LZ� [LJOUPX\LZ�� PS� LZ[� IVU�
de rappeler que conservation, restauration et re-
JVUZ[Y\J[PVU�KtZPNULU[� [YVPZ�tStTLU[Z�KPɈtYLU[Z�LU�
HYJOtVSVNPL�� 3H� JVUZLY]H[PVU� ZPNUPÄL� MHPYL� LU� ZVY[L�
que l’artefact/le site ne se dégrade pas au fur et à 
mesure du temps pour pouvoir continuer l’étude et 
la compréhension des civilisations antérieures à la 
U�[YL��3H�YLZ[H\YH[PVU�ZPNUPÄL�­�YtWHYLY�®�\U�HY[tMHJ[�
site pour pouvoir ensuite mieux analyser les infor-
mations que ce dernier possède. Par exemple refor-
mer une amphore grâce aux morceaux de celles-ci 
[YV\]tZ�Z\Y�\U�ZP[L�WLYTL[�KL�TPL\_�PKLU[PÄLY�SL�Z[`SL�
de la civilisation l’ayant construite et leur capacité 
d’artisanat. La reconstruction, considérée par cer-
tain.e.s comme une technique de restauration, est 
considérée par d’autres comme une violation de son 
site archéologique. La reconstruction consiste à re-
produire, selon les prédictions du site original des ar-
chéologues, le lieu tel qu’il était à son époque. Cette 
méthode fait polémique parce qu’elle transforme le 
ZP[L�HYJOtVSVNPX\L��KPTPU\HU[�ZH�X\HSP[t�KL�­� [YHJL�
du passé ». Elle n’est considérée que convenable 
SVYZX\L�SLZ�HYJOtVSVN\LZ�VU[�HTHZZt�Z\ɉZHTTLU[�
de preuves de l’état originel du site.

La méthode traditionnelle de restauration est assez 
fastidieuse. Pour celle du Colisée, ingénieur.e.s et 
archéologues ont travaillé ensemble à une compré-
hension physique et sociale du bâtiment pour pou-
voir au mieux le restaurer. Il y a d’abord un travail 
simple de nettoyage de toute la poussière et saletés 
X\P�ZL�ZVU[�HJJ\T\StLZ�H\�ÄS�KLZ�ZPuJSLZ�!�UtI\SPZH-
tion d’eau sur les grandes surfaces, laser ultra précis 
sur les fresques dégradées, ajout d’une porte en fer 
pour mieux supporter la structure, etc.

,U�JVUJS\ZPVU��\U�L�PUNtUPL\Y�L�UL�WL\[�WHZ�JVUZP-
dérer un site archéologique comme de simples 
ISVJZ�LTWPStZ��PS�LZ[�WYPTVYKPHS�WV\Y�JL�LSSL�JP�KL�
travailler de concert avec les archéologues pour 
comprendre le bâtiment, son histoire et sa fonc-
tion et pouvoir ainsi lui garder sa pérennité sans 
KtNYHKLY�ZH�]HSL\Y�KL�YLSPX\L�
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« Usquare.brussels » 
7HY�;HKHHO

Tu es certainement déjà pas-
sé.e devant les anciennes ca-
sernes d’Ixelles, que ce soit 
pour aller au Fablab, à l’occa-
sion d’une soirée ou simple-
ment lors de tes trajets vers 
l’unif. Tu connais probablement 
mieux cet endroit sous le nom 
de Usquare.brussels ? En ef-
fet, cette ancienne caserne de 
gendarmerie de 1906 est, de-
puis deux ans, en train d’être 
réhabilitée en un nouveau lieu 
de rencontres et de culture. 

 Le projet Usquare.brussels vise à progressi-
vement transformer les 56.500 m2 de bâtiments du 
site des casernes en un véritable hub rassemblant 
logements, espaces publics, lieux culturels, équipe-
ments universitaires, … L’idée étant d’y créer un 
nouveau carrefour de rencontres entre les deux 
universités ULB et VUB, axé sur la durabilité et l’in-
novation. 
 
 Plus précisément, le projet est constitué de 
près de 750 logements étudiants, sociaux et fami-
SPH\_��(�J�[t�KL�JLSH��KPɈtYLU[LZ�MVUJ[PVUZ�W\ISPX\LZ�
prendront place tels qu’une esplanade ouverte, une 
salle de projection, ou encore des équipements uni-
]LYZP[HPYLZ�� +»H\[YL� WHY[�� WYLUKYH� WSHJL� \UL� ]HZ[L�
halle de 1.400m2, dans laquelle il sera possible 
d’acheter et de s’éduquer sur l’alimentation locale et 
durable. Cette idée s’inscrit dans une intention plus 
globale de conscientiser et sensibiliser les Bruxel-
SVPZ�LZ�Z\Y�SL�Kt]LSVWWLTLU[�K\YHISL��SH�J\S[\YL��
S»PUUV]H[PVU�L[�SH�YLJOLYJOL�
 
 Idéalement situé entre l’ULB et la VUB, le 
projet permettra à la fois aux étudiants de s’épanouir 
NYoJL�H\_�PUMYHZ[Y\J[\YLZ�\UP]LYZP[HPYLZ�[V\[�LU�WYVÄ-
tant, avec les habitants du quartier, des nombreuses 
HJ[P]P[tZ�WYVWVZtLZ��(PUZP��]PH�JLZ�KPɈtYLU[LZ�PUP[PH-
tives, Usquare.brussels vise à devenir un des lieux 
emblématiques de la ville.

Quelques mots à propos du See U…

:LL�<�Z»PUZJYP[�KHUZ�SL�JVU[L_[L�KL�<ZX\HYL�IY\ZZLSZ�JVTTL�WYVQL[�[LT-
poraire visant à donner vie au site des casernes dès le début des travaux. 
C’est une phase transitoire qui prendra donc lieu entre 2018 et 2025. Cette 
initiative comprend plus d’une centaine d’acteur.rice.s qui, au quotidien, 
proposent une multitude d’activités permettant au public de découvrir et 
Z»HWWYVWYPLY�SLZ�SPL\_��^VYRZOVW��VWLU�HPY��THYJOt��¯��

Le savais-tu ? 
 
<�!�WV\Y�<UP]LYZP[tZ��S»<3)�L[�SH�=<)�
sont très impliquées dans le projet).

:8<(9,� !� WV\Y� SH� MVYTL� JYttL� WHY�
l’enceinte des bâtiments, lieu de réu-
nion.
 
Usquare.brussels : pour l’union des 
universités bruxelloises en un lieu de 
rencontre citoyen.
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L’ENGRENAGE A TESTÉ POUR VOUS ...
« Des objets bibitifs à domicile »  
7HY�:HPU[�.PSSV\�
�-LYUHUKV�(SVUJOV�

Connaissant les grandes dif-
ÄJ\S[tZ� X\»VU� SLZ� t[\KPHU[�L�Z�
à trouver de l’amusement en 
[LTWZ� KL� JVUÄULTLU[�� S»,U-
grenage a essayé de vous don-
ner des idées. Il est vrai qu’il y 
a eu la semaine Guivress, mais 
l’Engrenage ne s’arrête pas là. 
Pour ce faire, nous avons dé-
cidé, avec l’équipe de “l’En-
grenage à testé pour vous”, de 
JVTTHUKLY� KPɈtYLU[Z� VIQL[Z�
sur un site e-commerce et de 
les tester avec les Engreneuses. 

 Pour rendre l’immersion encore plus in-
tense, ce n’est pas sous la forme d’un article 
que nous allons vous introduire ses objets mais 
bien en vidéo sur la page Facebook de l’En-
grenage !! Elle sera publiée la semaine après la 
sortie de l’Engrenage. 
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BONNES NOUVELLES
 
7HY�;HKHHO

LEGO au service des malvoyants
LEGO crée des briques en Braille pour les 
enfants aveugles et malvoyants. Ces LE-
GOs sont destinés aux écoles et institutions 
spécialisées, ils ont été pensés comme une 
nouvelle méthode d’apprentissage basée 
Z\Y�SL�QL\��:\Y�JOHX\L�IYPX\L��ZL�[YV\]L�\UL�
lettre Braille en relief ainsi qu’une version 
écrite de celle-ci est à côté, permettant à 
tous les enfants de jouer ensemble.

Bonne nouvelle médicale en Afrique
3»(MYPX\L�LZ[�VɉJPLSSLTLU[�KtIHYYHZZtL�K\�
virus sauvage de la polio après des décen-
nies de campagnes de vaccination. Cette 
maladie touchant principalement les en-
MHU[Z� X\P� VU[� HPUZP� W\� v[YL� ]HJJPUtZ� H\� ÄS�
du temps. Il en résulte qu’aujourd’hui, plus 
de 95% de la population africaine est im-
munisée. Cela signe l’un des plus grands 
succès de tous les temps dans le monde 
médical.

L’art et la nature comme thérapies 
(�:OL[SHUK��LU�,JVZZL��SLZ�KVJ[L\YZ�WV\Y-
ront désormais prescrire du temps dans la 
nature à leurs patients. Cela aiderait , entre 
autres, à réguler la pression sanguine et les 
problèmes d’anxiété. 
+»H\[YL� WHY[�� n� 4VU[YtHS�� KLZ� ]PZP[LZ� NYH-
tuites de musées peuvent être attribuées 
H\_� WLYZVUULZ� ZV\ɈYHU[� WHY� L_LTWSL� KL�
dépression ou de maladies chroniques. 

De la bière en électricité ? 
(�SH�Z\P[L�KL�SH�JYPZL�SPtL�H\�*6=0+��S»(\Z-
tralie s’est retrouvée avec des millions de 
litres de bières ayant dépassé la date d’ex-
WPYH[PVU��(ÄU�KL�UL�WHZ�ZPTWSLTLU[�SLZ�QL-
ter, il a été décidé de les recycler en éner-
NPL��<UL� MVPZ�JOH\Ɉt�n�OH\[L� [LTWtYH[\YL�
avec des bactéries naturelles, le liquide re-
lâche des biogaz qui peuvent ensuite être 
converties en électricité. Au total, 150.000 
litres de bières recyclés, soit l’équivalent 
d’une consommation de 1.200 foyers. 
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Retour vers le passé ...

BIENVENUE EN 2020 : tous les cours sont à distance, le blocus en BSH n’est plus 
X\»\U�SVPU[HPU�ZV\]LUPY��L[�]V\Z�U»H]La�WS\Z�LUÄSt�KL�WHU[HSVU�KLW\PZ�\UL�ZLTHPUL��
Mais cela n’est que le cadet de nos soucis quand on sait que pour la première fois 
depuis 75 ans il n’y a pas eu de bleusaille au Q1. Certes, d’aucuns diront que tout 
espoir n’est pas perdu et que celle-ci aura lieu au Q2 mais je ne mettrais pas tous 
mes œufs dans ce panier. 

(ÄU�K»HKV\JPY�SL�NV\[�HTLY�SHPZZt�WHY�JL�THUX\L�KL�N\PUKHPSSL��S»,UNYLUHNL�]V\Z�
WYVWVZL�\U�ÅHZOIHJR�KLZ�TLPSSL\YZ�TVTLU[Z�]tJ\Z�WHY�SLZ�HUJPLU�UL�Z��WS\Z�JVT-
munément appelés les vieux, les vieilles. 

HAVANT C’ÉTAIT MIEUX ...
« Le Folklore » 
Par Boulon

Gigi VPB CP (1990-91)  
­� i[HP[�JL� ]YtttTLU[�TPL\_� OH]HU[&� 1L� UL�
WLUZL� WHZ�� 1»HP� L\� SH� JOHUJL� KL� YL]P]YL� SL�
baptême de la Chose Enhaurme en 2019 et 
rien n’a changé : les décors sont en retard, 
les pompes ne fonctionnent pas à l’arrivée 
des Vieux mais l’ambiance n’a pas changé... 
Bon, un baptême à 51 piges c’est pas tout 
à fait pareil : les tondeuses sont devenues 
électriques, la salle PK s’est transformée en 
1LMRL��SH�JSHZOL�Z»LZ[�SPTP[tL�H\�ISL\�KL�Tt-
[O`SuUL��7HY�JVU[YL�SL�;+�):.�WVZ[�IHW[vTL�
était toujours aussi mémorable, pour autant 
que je m’en souvienne et la bière coulait 
[V\QV\YZ�n�ÅV[��(HHO�ZP��1L�ZHPZ�JL�X\P�t[HP[�
mieux havant : la qualité des pennes. 

,[�QL�YL]PLUZ�Z\Y�\U�Z\WLY�ZV\]LUPY�X\P�H�K��
THYX\LY� SLZ� TtTVPYLZ� KLZ� (UJPLUZ� �WV\Y�
TVP������3VYZ�K\�9VP�KLZ�)SL\Z� ���SLZ���ÄUH-
listes ont refusé de se départager car potes 
JVTTL�J\S�L[�JOLTPZLZ����(YYP]tZ�n�SH�ÄU�K\�
mètre, ils ont dégusté leur dernière chope et 
ZL�ZVU[�H[[LUK\Z�WV\Y�ÄUPY�WPSL�WVPS�LU�TvTL�
temps! Cela a duré très longtemps dans 
une ambiance super chaude avant qu’ils ne 
MHZZLU[�\U�n�MVUK�KVZ�n�KVZ��1L�SLZ�HP�KtWHY-
[HNt�NYoJL�H\�ZVU�K\�­�JYHJ�®�K\�NVILSL[�Z\Y�
leur tête. Comme quoi la bleusaille, ça crée 
des liens ! » 

Père de Casse-Noisette ISTI (PDB 1992)
7PX\L�UPX\L� 0:;0� �  ��� KLZ� ISL\Z� [LSSLTLU[�
motivés qu’ils ont décidé de ramasser des 
]LYZ�KL�[LYYL�L[�KL�ZL� SHUJLY�KLZ�KtÄZ�n�X\P�
LU�THUNLYHP[�SL�WS\Z�L[�Q»HP�IPLU�Z�Y�WHY[PJPWt�
au repas.
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Jean-Christophe Kuzniak CD (1986)
Nous sommes à la veille de la rentrée 1986, je viens d’emménager dans mon kot de la Cité de l’avenue 
des Courses, mes parents me laissent, après avoir bien rempli le frigo et prodigué leurs dernières recom-
THUKH[PVUZ�K»\ZHNL��­�MHPZ�[V\QV\YZ�IPLU�H[[LU[PVU��OLPU�NHTPU���®��1L�UL�JVUUHPZ�WLYZVUUL��Q»HWWYtOLUKL�
un peu de me retrouver perdu dans cette grande université, mais mes potes anciens de l’athénée de 
*OHYSLYVP�T»VU[�LUJVYL�YHZZ\Yt�KL\_�QV\YZ�WS\Z�[�[��H\�­�5H\[PS\Z�®��UV[YL�8.��3»<3)�L[�)Y\_LSSLZ��J»LZ[�
NYHUK�THPZ�VU�Z»`�YL[YV\]L�]P[L��IVUUL�HTIPHUJL��NLUZ�Z`TWHZ���,U�WS\Z��PSZ�T»VU[�Ä_t�YLUKLa�]V\Z�SL�
dimanche soir même pour prendre un verre avant le grand saut dans l’aventure universitaire. Ca va, je 
suis rassuré, pas aussi fanfaron que dans mes bases carolos, mais ça va. Le seul truc qui m’inquiète 
LZ[�KL�ZH]VPY�ZP�TLZ������-)����Á��K»HYNLU[�KL�WVJOL�WV\Y�SH�ZLTHPUL�UL�]VU[�WHZ�Z»t]HWVYLY�LU�\UL�
ZVPYtL��JHY�VU�T»H�KP[�X\L�SLZ�IPuYLZ�JV�[HPLU[�X\HUK�TvTL�WS\Z�JOLY�n�)Y\_LSSLZ�X\L�WHY�JOLa�UV\Z��
1L�TL�TL[Z�LU�YV\[L�WV\Y�SL�*PTL[PuYL�K»0_LSSLZ��V��QL�KVPZ�SLZ�YL[YV\]LY�n�SH�[H]LYUL�­�-YHUsVPZ=PSSVU�®��
PNUVYHU[�X\L�Q»LU[HTHPZ�Sn�TH�WYVWYL�IHSSHKL�KLZ�WLUK\Z�����»�WS\Z�[HYK��X\HUK�TvTL���QL�[YV\]L�LUÄU�
SLKP[�JHMt�L[�Q»V\]YL�SH�WVY[L���Q»H\YHPZ�WHZ�K��YLU[YLY��HWYuZ�[V\[�J»LZ[�KLTHPU�SH�YLU[YtL���SL�=PSSVU�LZ[�YLT-
pli, ambiance lourde, ça sent la bière et la clope et il n’y a que des étudiants pennés qui discutent dans 
\U�QV`L\_�IYV\OHOH��(�WLPUL�n�S»PU[tYPL\Y��S»HTIPHUJL�ZL�ÄNL��JVTTL�KHUZ�\U�W\I�PZVSt�KL�SH�JHTWHNUL�
irlandaise lorsqu’un stranger débarque. Tout le monde me regarde, je reconnais à une table les copains 
JHYVSVZ��THPZ�H\�SPL\�KL�TL�ZHS\LY��PSZ�ZL�WYtJPWP[LU[�Z\Y�TVP�LU�O\YSHU[�­�)SL\\\\\\\\\\������.\L\SL�LU�
terre, sale bleuuuuu ! ». Pris au piège, je me retrouve à poil pendant toute la soirée, engueulé  et humilié 
LU�WLYTHULUJL�WHY�[V\[�SL�TVUKL��MVYJt�K»HɈVULY�KLZ�WPU[LZ�[V\[LZ�SLZ��»��1L�TL�YLUKZ�JVTW[L�X\L�
d’autres novices sont aussi tombés dans le panneau. La soirée a duré une éternité, je ne me souviens 
WHZ�KL�SH�ÄU��THPZ�SL�SLUKLTHPU��QL�TL�Z\PZ�Yt]LPSSt�KHUZ�TVU�RV[��Q\Z[L�n�[LTWZ�WV\Y�TL�WYtJPWP[LY�H\�
1HUZVU�V��Q»HP�YL[YV\]t�TLZ�JVTWHNUVUZ�K»PUMVY[\UL�KL�SH�]LPSSL��=VPSn��1L�U»t[HPZ�WS\Z�ZL\S�n�)Y\_LSSLZ��
j’avais encore mes 1000 balles et mes bourreaux m’avaient raccompagné en toute sécurité. Le Bleu-
saille ne faisait que commencer, moi aussi cette penne, je la porterai !
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Jack Rossler Commitard CP (1988-93)
Les souvenirs de guindaille sont comme des 
madeleines de Proust : quand on y pense, 
on se sent bien.

,[HP[�JL� ¸TPL\_� /H]HU[¹� &� *t[HP[� KPɈtYLU[�
certainement. Quand j’y repense, ce qui me 
vient directement à l’esprit ce sont, pêle-
mêle, les pic-nic avec le CM qui, comme 
K»OHIP[\KL��WLYKHP[� SH�WHY[PL� �VU�UL�JOHUNL�
WHZ�\UL�[YHKP[PVU�ZtJ\SHPYL��� SLZ�;+�9LNNHL�
n�SH�1LMRL��H\�[LTWZ�V��LSSL�t[HP[�ZV\Z�SL�Io-
[PTLU[�2��V��PS�Z\ɉZHP[�KL�YLZWPYLY�MVY[�WV\Y�
planer complètement, les croquettes Fro-
lic et Kit-Kat ingurgitées pendant le rallye 
café, le canon du char lors du cortège de 
:[=�X\HUK� SH�WYVW\SZPVU�KL� MY\P[Z�WV\YYPZ�n�
travers les fenêtres ouvertes était un sport 
UH[PVUHS�H\�ZVU�KL�SH�ZPYuUL�K\�*7��L[�ÄUHSL-
ment, les heures passées au cercle et/ou au 
bar en refaisant le monde.

En tant que commitard, j’ai une tendresse 
particulière pour la descente d’auditoire de 
début d’année où, cagoulé et muni d’une 
base de baseball, j’intimidais les bleus en 
TVU[HU[�Z\Y�SLZ�[HISL[[LZ��JL�X\P�t[HP[�HZZLa�
risqué avec mes 1,98m et 120kg de l’époque) 
- ça me faisait bien rire…eux moins. 
Et puis, nostalgie quand tu nous tiens, voir 
les enfants de mes compagnons de guin-
KHPSSL�YLWYLUKYL�n�WYtZLU[�SL�ÅHTILH\�KL�SH�
Chose Enhaurme montre que folklore n’est 
WHZ�TVY[� �TvTL�ZP�JVTWSPX\t�LU�JL[[L�Wt-
riode particulière).

Pico CM (1994) 
;V\[�K»HIVYK��HÄU�K»v[YL�JSHPY��IHO�WHY�KtÄUP-
tion, le meilleur souvenir de bleusaille et ben 
VU�UL�Z»LU�ZV\]PLU[�WHZ���:PUVU��J»LZ[�X\»PS�`�
a un truc qui n’a pas été.

Ensuite évidemment, ce sont des multitudes 
de moments forts, émouvants parfois, durs 
rarement, absurdes et pourtant non dénués 
KL�ZLUZ�L[�X\P�UV\Z�MVU[�ÄUHSLTLU[�NYHUKPY�
et évoluer au sein d’une communauté riche 
et passionnante.

Un souvenir précis cependant me vient en 
tête. Un soir, lors d’une sortie en ville, j’ai 
t[t�JOVPZP�WV\Y��HɈ\ISt�K»\U�ILH\�ULa�YV\NL��
entrer dans les restaurants plutôt chics du 
centre-ville, me mettre à une table et mimer 
tel un miroir les faits et gestes de la personne 
LU�MHJL�KL�TVP��,ɈL[�NHYHU[P���3L�Z[YLZZ�MHP[�
vite place à l’humour en découvrant la ré-
action souvent amusée des gens et lorsque 
cela déplait et que je me fais mettre dehors, 
la protection des comitards, immédiate et 
LɉJHJL��T»H�MHP[�LU[YL]VPY�S»LZWYP[�KL�JHTH-
raderie qui était en train de se créer. 

Tel est donc un moment parmi tant d’autres 
dont les objectifs ne sont en fait que la dé-
couverte du folklore, de l’esprit de camara-
derie et du libre examen, si cher à notre alma 
mater.
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Antoine Nanga CP (1962)
1L�TL�ZV\]PLUZ�K\�IHW[vTL�KL�S»HUUtL�HJH-
KtTPX\L�� �������+HUZ� SH�JH]L�K»\U�]PL\_�
IPZ[YV[� KHUZ� SLZ� LU]PYVUZ� K\� :HISVU�� VU�
était rassemblé, tous les bleus à poils, ali-
gnés pour être coloriés en vert, bleu, jaune 
ou rouge. Quand vint mon tour, le seul noir 
de la bande, les vieux poils décidèrent de 
m’appliquer des rayures blanches, ce qui 
me donna l’air d’un zèbre. Ce fut l’hilarité 
générale, les vieux poils criaient, chantaient, 
PSZ�UV\Z�VɈYHPLU[�KLZ�­�n�MVUKZ�KL�Z`TWH[OPL�
­�Z\Y[V\[�n�TVP��SL�auIYL�KL�SH�ZVPYtL��*VT-
plètement bitus, arrosés de bière tant dans 
l’estomac que sur nos corps, on nous aligna 
pour le passage à la dernière épreuve : la 
couillotine!

« Avance, sale bleu, t’es condamné à la 
couillotine! » Comme des moutons on avan-
sHP[����,[�W\PZ��VU�LU[LUKP[�\U�]PIYHU[�­�Nom 
de dieu! »�:PSLUJL��1L�]PZ�ZVY[PY�KL�SH�WPuJL�n�
couillotine un bleu devenu gris encadré par 
deux vieux poils...

+tZVSH[PVU���SH�JHSL�KL�SH�JV\PSSV[PUL�U»H�WHZ�
fonctionné et le pauvre bleu a failli perdre 
ZVU�ZL_L�HPUZP�X\L�ZLZ�JV\PSSLZ�,[�]VPSný�X\L�
KHUZ� JL[[L� WHUPX\L� NtUtYHSL�KLZ� ÅPJZ� HSLY-
tés par on ne sait qui, débarquent dans la 
JH]L����9tÅL_L�LUMHU[PU�KL�W\KL\Y��VU�[LU[L�
de cacher nos sexes...ce qui provoque le rire 
amusé des policiers. On continuerai à boire 
et à chanter...

Complètement rond et dans les vap , mes 
copains me ramèneront dans ma chambre à 
SH�*P[t�H\���H]��7H\S�/LNLY�THPZ�HWYuZ�SL\Y�
avoir opposé une vive résistance car, me ra-
content-ils le lendemain, je voulais absolu-
TLU[�HSSLY�KVYTPY�n� SH�*P[t�KLZ�ÄSSLZ��1L�UL�
me souvenais de rien du tout.

Eric PDB Sc Eco (1987)
8\LZ[PVU�WOPSVZVWOPX\L!�)SL\�/LY]L�V\�)SL\�
Pavé?

A l’époque dont je vous parle, il n’y avait ni 
carnet de bleu ni surnom de baptême pour 
PKLU[PÄLY� SLZ� ISL\�L[[L�Z�� *OHJ\U�L� YLJL]HP[�
KVUJ�\U�­�H[[YPI\[�®�

Et il y avait évidemment deux chanceux.ses 
qui se voyaient attribuer un superbe fromage 
KL�/LY]L�L[�\U�THNUPÄX\L�WH]t�����RN��X\»PSZ�
devaient avoir sur eux en permanence ain-
si que durant les activités et présenter à la 
moindre requête d’un.e comitard.e.

1»HP� SL� ZV\]LUPY� X\»HWYuZ� \U�TVPZ� KL�ISL\-
ZHPSSL��n�SH�ÄU�K\�IHW[vTL��J»t[HP[�[V\QV\YZ�SL�
bleu herve qui avait l’air le plus content!

Gillou – Senior Guilde Polytech – Che-
valier vapeur – Bleu 95

Il y a beaucoup de moments de bleusaille 
*7�X\P�TL�]PLUULU[�� 0S�LZ[�]YHPTLU[�KPɉJPSL�
KL�JOVPZPY��1L�]HPZ�]V\Z�WHYSLY�K»\U��O�J\PZ-
tax du milieu des années 2000. 

C’était l’époque où le parcours se faisait en-
JVYL�LU[YL�S»H]LU\L�/LNLY�L[�SL�ZX\HYL�.�LU�
ZL�MH\ÄSHU[�LU[YL�SLZ�Io[PTLU[Z��

Le square G était Le lieu de rassemblement 
du CP, avec un Bar CP en son centre.

Cette année-là, les délégués bar avaient eu 
SH�NYHUKL�L[�THNUPÄX\L�PKtL�KL�ZLY]PY��THPZ�
sans l’avoir dit au commun des mortels, de 
SH�7vJOL�4LS)\ZO�H\� M�[��3L�WYP_�t[HP[�WS\Z�
que démocratique et avait tendance de di-
TPU\LY�H]LJ�SL�[LTWZ��*L�X\P�Ä[�X\L�JOHX\L�
ancien, surtout des vieux cons, arrivant of-
frait la tournée à ses potes, c’était charette 
sur charette. On a kidnappé quelques bleus 
qui allaient faire les commandes et boire 
avec nous, content de se cacher quelques 
minutes à la vue de leurs comitards qui eux 
aussi se faisaient kidnapper par les vieux. 
<U�TVTLU[�JVU]P]PHS�MHI\SL\_�KVU[�SH�ÄU�LZ[�
WS\Z� X\L� ÅV\L� WV\Y� [V\[� SL�TVUKL� Z\Y[V\[�
WV\Y�SLZ�Z\Y]P]HU[Z�X\P�VU[�ÄUP�H\�[K�
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Eric Le Moine CP (1982)
:V\]LUPY�PUZVSP[L����\U�)HW[vTL�H\�*�7��LU�� ����

+VUJ�JL�KtI\[�K»HUUtL�HJHKtTPX\L�M\[�K»HIVYK�\U�WHYJV\YZ�KL�ISL\ZHPSSL�IPLU�YLTWSP��LZZLU[PLSSLTLU[�
JVUZ[P[\t� n� S»tWVX\L� KL� ZVY[PLZ� KHUZ� SL� X\HY[PLY� KL� SH� WL[P[L� :\PZZL�� n� ­KtN\Z[LY®� KLZ� WYtWHYH[PVUZ�
WHY[PJ\SPuYLTLU[�WL\� YoNV\[HU[LZ��THPZ� �LU�NtUtYHS�WHYMHP[LTLU[� PUVɈLUZP]LZ��L[�n� MHPYL�KLZ�HJ[P]P[tZ�
­tK\JH[P]LZ®�K\�Z[`SL!�KtTVU[HNL�KL�WSHX\LZ�KL�UVTZ�KL�Y\LZ��OHS[LZ�JOHUZVUZ�LZ[\KPHU[PULZ��TPTLZ�
K»HJ[P]P[tZ�WS\Z�V\�TVPUZ�Z\NNLZ[P]LZ�ZL_\LSSLTLU[�WHYSHU[�����V\P�n�S»tWVX\L�VU�U»t[HP[�WHZ�LUJVYL�[VT-
ItZ�KHUZ�S»O`WVJYPZPL�K\�­WVSP[PX\LTLU[�JVYYLJ[®���+HUZ�JL�WHYJV\YZ��\U�JVUJV\YZ�KL�­9VP�KLZ�)SL\Z®�
aux règles très variables suivant les candidats, l’heure de la soirée... et surtout l’état d’imprégnation 
KLZ�JVTP[HYKZ�HYIP[YLZ��Sn�H\ZZP�SLZ�TVL\YZ�VU[�JOHUNt��T»H�]\�YLTWVY[LY�SL�[P[YL��HJJVTWHNUt�K\�KYVP[�
�K»HWYuZ�SH�JV\[\TL��KL�UL�WHZ�v[YL�[VUK\�H\�IHW[vTL���

Nous voilà donc quelques jours plus tard, un soir pluvieux de novembre 1978, au Café de l’Otan, chaus-
ZtL�KL�3V\]HPU��ZP�TH�TtTVPYL�LZ[�IVUUL�����

6U�UV\Z�H]HP[�KP[�KL�UL�WYLUKYL�UP�WHWPLYZ�UP�HYNLU[�UP�]v[LTLU[Z�KL�]HSL\Y����L[�n�UV[YL�HYYP]tL��QL�UL�ZHPZ�
WS\Z�JVTTLU[�VU�`�LZ[�HSSt���[V\[�SL�TVUKL�n�WVPS����n�S»tWVX\L�\UPX\LTLU[�KLZ�NHYsVUZ��L[�LUZ\P[L�VU�
LU[YL�KHUZ�\UL�HYYPuYL�ZHSSL�JOH\ɈtL�n�ISHUJ�L[�T\UPL�K»HJJLZZVPYLZ�KL�[VY[\YL�KP]LYZ��*L\_�KVU[�QL�TL�
ZV\]PLUZ!�SH�N\PSSVWPUL��QL�WLUZL�UL�WHZ�KL]VPY�L_WSPX\LY�S»\[PSP[t�Z\WWVZtL�KL�S»VIQL[���KLZ�JLYJ\LPSZ�Tt-
[HSSPX\LZ�YLTWSPZ�KL�SPX\PKL�UVPY��LU�MHP[�KL�S»O\PSL�KL�]PKHUNL�\ZHNtL�YLs\L�KL�SH�:;0)���K»H\[YLZ�IHZZPULZ�
YLTWSPLZ�KL�ZHUN��KL�IVL\M��THPZ�n�UV[YL�HYYP]tL�VU�UL�ZH]HP[�IPLU�Z�Y�WHZ�����*VTTL�YVP�KLZ�ISL\Z�Q»t[HPZ�
WHYTP� SLZ�WYLTPLYZ�� SPt�H\�]PJL�YVP�H\�UP]LH\�UVZ�ZL_LZ��L[�UV\Z�ZVTTLZ�YLZ[tZ��HWYuZ�\UL�IHPNUHKL�
O\PSL\ZL�X\HUK�TvTL��Z\Y� SL�J�[t�KL� SH�ZJuUL��n� YLNHYKLY� S»LUZLTISL�KL� SH�ZVPYtL����3LZ�­tWYL\]LZ®�
auxquelles étaient soumis les postulants se passaient sous nos yeux et étaient conclues par un pouce 
levé ou baissé qui décidait de l’activité ou non de la tondeuse pour le candidat... Une fois tout le monde 
WHZZt��L[�\U��&��WL[P[��&��]LYYL�Z��H]HSt�Z������SH�ZL\SL�JOVZL�KVU[�QL�TL�ZV\]PLUZ�J»LZ[�TVU�YL[V\Y�JOLa�TVP�
����KL�:JOHLYILLR�n�(\KLYNOLT��]LYZ�TPU\P[���\UL�OL\YL�K\�TH[PU�����[V\[�U\�����n�WYLUKYL�SL�[YHT��V\�SL�
I\Z������ZV\Z�S»VLPS�Z`TWH��V\�UVU��KLZ�X\LSX\LZ�WHZZHNLYZ��\U�T»H�KVUUt�\U�QV\YUHS�WV\Y�­T»OHIPSSLY®��
����ÄU�K\�WHYJV\YZ�n�WPLK����<U�NYHUK�ZV\]LUPY��<U�YP[\LS�KL�WHZZHNL�X\L�Q»HP�[V\QV\YZ�t[t�JVU[LU[�K»H]VPY�
choisi de faire... 

Voilà en quelques mots mes souvenirs sur cette soirée...
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:� LA REPRÉSENTATION FÉMININE DANS LES 
JEUX VIDÉO
7HY�>VUKLY�;P��

Depuis son invention et  dé-
mocratisation, le jeu vidéo est 
considéré comme un domaine 
THZJ\SPU��*L[[L�]tYP[t�ZL�YLÅu[L�
H\ZZP� KHUZ� ZLZ� ÄN\YLZ� !� KLZ�
hommes, sauvant le monde, 
la princesse ou les deux. A 
JVU[YHYPV��SLZ�ÄN\YLZ�LTIStTH-
tiques féminines du jeu vidéo 
ne se rangent pas que dans 
cette catégorie : c’est le cas 
pour Samus et Lara Croft mais 
Peach et Zelda sont toutes les 
deux des princesses à sauver. 
Où en est la représentation 
féminine dans le jeu vidéo ?

Pour commencer, analysons deux personnages précédemment nommés : la princesse Peach et Lara Croft.

Lara Croft
 Lara Croft pourrait sembler à bien des égards 
comme la représentation féminine idéale dans la 
culture masculo-centré du jeu vidéo : forte, intelli-
gente, débrouillarde, courageuse et prête à tout 
WV\Y�ZH\]LY�SL�TVUKL��3HYH�*YVM[�H�[V\[�K»\UL�ÄN\YL�
forte derrière laquelle se rallier. Cependant, des an-
UtLZ� HWYuZ� SH� ZVY[PL� KL� ZLZ� QL\_� L[� K\� ÄST� X\P� LU�
a suivi, l’héroïne de Tomb Raider n’est aux yeux 
de personne un symbole de féminisme, brillant 
comme un phare au milieu de la nuit pour sauver la 
culture vidéo-ludique d’un machisme bien ancré. Au 
contraire, on la retient pour une chose : ses seins, 
comiquement gros et mis en avant par une caméra 
H\ZZP�OHIPSL�X\L�WL\�Z\I[PSL��:P�SLZ�QL\_�t[HPLU[�IVUZ�
�JL�X\L�S»VU�UL�WL\[�WHZ�WYt[LUKYL�K\�ÄST���PS�LZ[�PU-
déniable qu’au lieu de briser les codes, elle les a ren-
forcés. La raison est simple, mettre une femme en 
personnage principal ne crée pas un jeu automa-
tiquement orienté pour tous les genres. Le mar-
keting, le type de jeu, le modèle de Lara, tout est 
pensé pour la gente masculine. Il n’y aurait donc 
aucun espoir pour les femmes de se faire représen-
ter convenablement dans le jeu vidéo ? Analysons le 
KL\_PuTL�WYVÄS�WV\Y�WL\[�v[YL�Z»VYPLU[LY�

Princesse Peach
 La princesse Peach est aujourd’hui presque 
aussi connue que Mario et est le personnage fé-
minin le plus reconnaissable de la culture vidéolu-
dique. Contrairement à Lara Croft, Peach semble 
être l’antithèse d’une bonne représentation fémi-
UPUL!� JY\JOL� �JVTIPLU� KL� MVPZ� Z»LZ[�LSSL� MHP[� H[[YH-
per par Bowser maintenant ?), incapable de se 
défendre et dépendante d’un homme, tout indique 
que l’on a là une vision macho et arriéré de la 
femme. Or, si l’on regarde à travers ses 35 ans au 
sommet du monde vidéoludique, Peach n’a sus-
cité que peu de débats, ce qui pose la question 
de pourquoi. La réponse est simple et peu liée au 
genre : J»LZ[� \UL� X\LZ[PVU� KL� NHTLWSH �̀ Le ga-
meplay, c’est tout ce qui attrait à la jouabilité du jeu 
L[� ZVU� LU]PYVUULTLU[�� +HUZ� 4HYPV�� SLZ� JVU[Y�SLZ�
sont simples et les niveaux épurés, tout est mis en 
place pour un gameplay abordable et sans faille. 
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� +LZ� LUULTPZ� H\� ZJtUHYPVZ� ZPTWSPZ[L� H\_�
plateformes visibles à 50 mètres de l’écran, le ré-
HSPZTL�L[� SH� JVTWSL_P[t� ZVU[� HIHUKVUUtZ� H\�WYVÄ[�
d’un fun comme presque aucun jeu ne peut fournir. 
Et dans un jeu où la première chose que l’on voit 
un écran est un plombier marchant vers un cham-
pignon pour en manger un autre qu’il a trouvé dans 
un bloc à deux mètres de hauteur, la politique et 
les problèmes sociaux de notre société n’ont pas 
lieu d’être. Vous me répondrez que ce n’est qu’une 
fausse excuse et que le fait que ce soit un homme 
qui sauve une femme est un choix fondamentale-
ment politique et vous auriez raison mais Ninten-
do a su, tout en gardant sa priorité sur le game-
WSH �̀�JOHUNLY�JLJP�H\�JV\YZ�K\�[LTWZ� Peach est 
d’abord apparue comme jouable dans des licences 
parallèles, comme Mario Kart, Mario Tennis, Mario 
.VSM� �LSSL� MHPZHP[�K\�ZWVY[�LU�NYVZ��W\PZ�LSSL�H�JVT-
mencé à avoir des pouvoirs et un minimum de dia-
SVN\L�KHUZ�K»H\[YLZ�SPJLUJLZ�WHYHSSuSLZ��SH�ZHNH�KLZ�
4HYPV�
�3\PNP�UV[HTTLU[��L[�TvTL�ZVU�WYVWYL� QL\�
V��LSSL�KL]HP[�ZH\]LY�4HYPV��:\WLY�7YPUJLZZ�7LHJO��
\U�Z\JJuZ�JYP[PX\L�L[�JVTTLYJPHS��L[�LUÄU��WV\Y�:\-
WLY�4HYPV��+�>VYSK�LU�������sH�H\YH�X\HUK�TvTL�
pris 28 ans) elle est jouable dans un jeu de la lignée 
principale des Mario où elle est au même rang que 
4HYPV�L[�ZVU�MYuYL�3\PNP��:\PZ�QL�LU�[YHPU�KL�KPYL�X\L�
Peach est en fait un modèle féministe dont toutes 
les entreprises de jeu vidéo devraient s’inspirer ? 
Non, ce serait de mauvaise foi. Cependant, et en 
gardant l’idée de gameplay en tête, amenons-nous 
vers un scandale qui date d’il y a quelques années.

3L�ZJHUKHSL�)H[[SLÄLSK��
� :VY[P� LU� ������ )H[[SLÄLSK� �� LZ[� SL� VUaPuTL�
VW\Z� KL� SH� ZtYPL� KLZ�)H[[SLÄLSK� �UL�TL� KLTHUKLa�
WHZ�SH� SVNPX\L��,(�KVP[�v[YL�WV[L�H]LJ�?)6?��L[�ZL�
situe, c’est très important, durant la Première Guerre 
4VUKPHSL��)H[[SLÄLSK���Z»LZ[�]LUK\�K\YHU[�ZVU�THY-
keting comme un jeu réaliste, qui allait témoigner du 
mieux possible de l’époque durant laquelle il se dé-
YV\SHP[�V��LUÄU�UV\Z�WV\YYPVUZ�]VPY�JL�X\L�sH�MHPZHP[�
K»v[YL� n� =LYK\U�� 4HPZ�� +0*,�� SLZ� Kt]LSVWWL\Y�ZL�Z�
de la licence, ont fait des choix qui ont enragé une 
partie non-négligeable et vocale des joueur.se.s. Il y 
avait au cœur du jeu et encore plus du marketing une 
classe jouable de combattantes qui couraient sur le 
front avec peut-être même encore plus de panache 
L[�K»HɈYVU[�X\L�SLZ�H\[YLZ�JSHZZLZ��[V\[LZ�YLWYtZLU-
tées par des hommes. Les gamers seraient donc 

vraiment que des gros cons machistes qui ne 
supportent pas l’idée de voir une nana dans une 
position de puissance ? Lara Croft nous dit que non 
mais avec un astérisque due à sa poitrine. Il s’agit 
donc d’un problème de gameplay déguisé ? Et bien, 
en quelque sorte. Une vérité historique simple : les 
femmes ne combattaient pas au front durant 14-18. 
C’est cela qui a énervé les joueur.se.s, la représenta-
tion féminine, ajoutée à l’aberrante absence des ar-
mées françaises et russes dans le jeu, semblait for-
cée et un détriment à l’immersion donc à l’expérience 
de jeu. Personnellement je n’en aurais pas fait un 
scandale mais cela montre qu’améliorer le jeu vidéo 
avec une représentation féminine correcte ne peut 
se faire qu’avec des choix de game design sensés.

Aucun espoir donc ?
 Mais si une Lara Croft, Peach ou les soldates 
KL�)H[[SLÄLSK���UL�ZVU[�WHZ�KLZ�IVUZ�L_LTWSLZ�KL�
représentation féminine, peut-il y en avoir ? La ré-
WVUZL�LZ[�V\P��+HUZ�SL�QL\�*tSLZ[L��ZVY[P�LU�������SL�
personnage principal est une jeune femme nommée 
Madeline et ce jeu a été unanimement reçu comme 
\U�KLZ�TLPSSL\YZ�QL\_�KL�JLZ�KLYUPuYLZ�HUUtLZ��:H-
mus, Ellie, Aerith, Maxine et Chloé, Undyne, tous ces 
personnages sont des personnages féminins forts, 
qui fonctionnent dans leur jeu et qui sont mémorables 
WV\Y�[V\[L�WLYZVUUL�`�H`HU[�QV\t��:P�SL�QL\�]PKtV�LZ[�
encore aujourd’hui extrêmement masculin, ces der-
nières années ont vu une recrudescence de bons 
WLYZVUUHNLZ�MtTPUPUZ�KHUZ�KL�IVUZ� QL\_�]PKtV��
1L�JVUJS\YHP�KVUJ�JL[�HY[PJSL�LU�KPZHU[�X\»PS�`�H�K\�
WYVNYuZ�n�MHPYL�THPZ�X\L�UV\Z�ZLTISVUZ�LUÄU�Z\Y�SH�
bonne voie, celle où il faut avant tout des bons jeux.

«Le gameplay, c’est tout ce qui 
attrait à la jouabilité du jeu et son 

environnement.»
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:� POLITIQUE

Par BullButt
Antonio Vivaldi - Les Quatre Saisons

Bienvenue, chères lectrices, 
chers lecteurs, dans ce nou-
vel et peut-être dernier épi-
sode politique, suite du pré-
cédent opus se trouvant page 
16 de l’Engrenage n°101.  
(ÄU�KL�]V\Z�MHPYL�]P]YL�\UL�L_-
périence tant visuelle qu’au-
ditive, vous trouverez au fur 
et à mesure de votre lecture 
des indications en italique de 
titres musicaux que nous vous 
conseillons vivement d’écouter. 
Compris ? Ou plutôt “Ca-
pito ?”. Aller c’est parti !

1er Couplet : «La délicate naissance de Vivaldi»
Antonio Vivaldi : The Four Seasons - Summer in G 
Minor, RV. 315: III. Presto
 Mars 2020, ce mois marquera à tout jamais 
nos esprits. La situation sanitaire est critique et 
il faut alors former un gouvernement de toute 
\YNLUJL� C’est ainsi que de bon nombre de partis 
[YHKP[PVUULSZ� ZL� SPLU[� LU[YL� L\_� L[� VɈYLU[� \U�THU-
KH[� [LTWVYHPYL� n� :VWOPL� >PSTuZ� L[� ZLZ� TPUPZ[YLZ�
pour gérer la crise du Covid-19. Il aura donc fallu 
“rien que ça”, après des semaines d’impasse, pour 
que les partis belges daignent former une majori-
té. Certes bancale mais une majorité quand-même !  
4HPZ�YPLU�U»LZ[�LUJVYL�MHP[��,U�LɈL[��Je gouverne-
ment reste minoritaire et n’a de pouvoirs que 
KHUZ� SH� NLZ[PVU� KL� S»tWPKtTPL� En coulisse, les 
KPɈtYLU[Z�PUMVYTH[L\YZ�UVTTtZ�WHY�SL�9VP�LZZHPLU[�
de trouver la bonne combinaison pour prendre la re-
Su]L��6U�LZZHPL�TvTL�\UL�KLYUPuYL�MVPZ�K»HSSPLY�7:�
et NVA dans un même gouvernement : sans succès. 
 
 

 C’est alors qu’on tente le tout pour le tout: 
un gouvernement réunissant familles socia-
liste, libérale et écologiste avec une pointe 
KL� JOYPZ[PHUPZTL� ÅHTHUK� L[� JLSH� MVUJ[PVUUL! 
Après près d’un an et demi de discussions achar-
nées, de batailles médiatiques et d’octogo-
nes sans règles : la coalition “Vivaldi” est née! 
+H[L� L[� OL\YL� KL� UHPZZHUJL� !� ��������� n� ��O��

2ème Couplet : «Composition de l’orchestre et 
partition» 
Antonio Vivaldi : Violin Concerto in E Major, RV 269, 
No.1, Spring: I. Allegro
 A la tête de l’orchestre se trouve, si vous ne le 
saviez pas déjà, El famoso Alexander de Croo. Pour 
la petite histoire, il sort de la VUB en 1998 avec un 
master en “ingénieur” commercial. En ce qui concerne 
sa carrière politique, il a notamment été président de 
l’Open VLD, ministre des Pensions et vice-Premier 
ministre. Il devient donc Premier ministre à 44 ans.
 A compter dans les ministres : Ludivine Dedonder 
(PS) première femme ministre de la défense, le re-
tour de Sophie Wilmès �49��LU�[HU[�X\L�TPUPZ[YL�KLZ�
HɈHPYLZ�t[YHUNuYLZ�L[�Zakia Khattabi��,JVSV��n�S»,U-
]PYVUULTLU[��=V\Z�WLUZPLa�LU�H]VPY�ÄUP�KL�*OHYSLZ�
4PJOLS�&�,[�IPLU�UVU��ZVU� MYuYL��4H[OPL\� �49���VI-
[PLU[� SL� WVZ[L� KL� :LJYt[HPYL� K»t[H[� H\� U\TtYPX\L��

 Au niveau du contenu de l’accord, le nou-
veau gouvernement parle de six axes principaux 
WV\Y� \U� WH`Z� !� ZVSPKHPYL�� WYVZWuYL�� K\YHISL�� Z�Y��
de coopération et de respect. Ok pour la théorie 
mais en pratique qu’est-ce que cela donne ?
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Soins de santé : on nous promet    un investissement de plus d’un milliard d’euros. 
Nucléaire : la sortie du nucléaire est toujours prévue pour 2025 mais sous énormément de condi-
tions qui font penser à une très probable prolongation du nucléaire. Une belle note écologiste donc. 

(sarcasme)
Dépénalisation de l’IVG : faute de consensus entre les partis de la coalition, il a été décidé de 
YLU]V`LY�SL�[L_[L�LU�*VTTPZZPVU�1\Z[PJL�KL�SH�*OHTIYL��H\[YLTLU[�KP[�H\�WSHJHYK��WV\Y�\UL�K\YtL�

indéterminée. Un gouvernement des plus progressistes donc. (sarcasme bis)
Mobilité, justice et police : là aussi, on nous promet des investissements dans ces domaines de 

compétences.
Pension : une augmentation de la pension minimale est prévue mais quand on demande des infor-
TH[PVUZ�JVUJLYUHU[�SL�TVU[HU[��Sn��J»LZ[�KtQn�SH�JHJVWOVUPL�KHUZ�SLZ�YHUNZ�KL�S»VYJOLZ[YL��,U�LɈL[��
SL�49�WHYSL�KL�����Á�IY\[�[HUKPZ�X\L�SLZ�ZVJPHSPZ[LZ�t]VX\LU[�����Á�UL[��)YLM��\UL�JVHSP[PVU�[YuZ�

unie donc. (La foule en délire crie “TER !”)

Dernier couplet : «Vivaldi, dernier compositeur de 
la Belgique ?»
Antonio Vivaldi : The Four Seasons - Violin Concerto 
in F Mino, Op.8 No.4, RV 297 “Winter” : I. Allegro 
non molto
 Après un énorme score du Vlaams Belang 
H\_�KLYUPuYLZ�tSLJ[PVUZ��SLZ�ZVUKHNLZ�SL�JVUÄYTLU[�
malheureusement : le parti d’extrême droite pourrait 
IPLU� v[YL� SL� WYLTPLY� WHY[P� ÅHTHUK� H\_� WYVJOHPULZ�
élections. Il serait totalement imaginable que les 
Flamands aient un gouvernement entièrement 
JVTWVZt�KL�WHY[PZ�UH[PVUHSPZ[LZ� Il est alors légi-
time de se demander si la Belgique a encore un avenir. 
4HSNYt� JLZ� JOPɈYLZ� HSHYTHU[Z�� SLZ� KLYUPLYZ� ZVU-
dages montrent qu’en réalité la majorité des Fla-
THUKZ�UL�]L\SLU[�WHZ�SH�ZJPZZPVU�KL�UV[YL�WH`Z� 

+L� WS\Z�� VU� S»V\ISPL� ZV\]LU[� THPZ� PS� L_PZ[L� LUJVYL�
un symbole fort nous unissant néerlandophones et 
francophones : le Roi. Tout cela laisse présager que 
dans l’immédiat, rien de grave ne risque d’arriver.
Toutefois, il serait suicidaire de se reposer seulement 
sur cela. Car c’est à force d’incompétence de la part 
KL�UVZ�WVSP[PX\LZ�X\L�SLZ�WHY[PZ�UH[PVUHSPZ[LZ�ÄUPYVU[�
par gagner. Vivaldi, si fragile soit-il, a énormément 
de responsabilités sur ses épaules, bien plus qu’il 
U»`�WHYHP[� �� 3LZ�ILSNLZ� S\P� VU[�VɈLY[�X\H[YL�HUUtLZ�
pour faire ses preuves. 8\H[YL��\U�JOPɈYL�WSLPU�K»LZ-
WVPY�W\PZX\L��H\�ÄUHS��J»LZ[�KHUZ�SL�KVTHPUL�KLZ�
X\H[YL�ZHPZVUZ�X\L�=P]HSKP�Z»`�JVUUHz[� SL�TPL\_�

«Il existe encore un symbole fort 
nous unissant néerlandophones 

et francophones : le Roi.»
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:� UNE BALADE À VÉLO DANS BRUXELLES
Par Némus Jr

Salut la compagnie, un vieux 
sage a dit un jour «mens sana in 
corpore sano». C’est pourquoi 
en cette période de pré-blocus 
(S10 tu bosses ou), je te pro-
pose trois balades à faire à vélo 
pour garder la forme. Elles font 
toutes une vingtaine de kilo-
mètres, ce qui devrait te prendre 
entre une  et  deux heures. Ces 
trois promenades s’articulent 
H\[V\Y� KL� KPɈtYLU[LZ� [OtTH-
tiques et te permettront de (re)
découvrir des coins sympas de 
notre capitale. Pour pouvoir 
suivre ces itinéraires, il te suf-
ÄYH�KL�[tStJOHYNLY�S»HWWSPJH[PVU�
gratuite Bikemap et un lien vers 
les itinéraires sera dans l’article.

Bruxelles ma verte 
 Cette vadrouille t’emmènera sur un itinéraire 
vert dans le sud de Bruxelles. Le départ se situe au 
Square G, tu prendras ensuite la direction du Bois 
de la Cambre puis de l’hippodrome de Boitsfort 
WV\Y�LUÄU�HYYP]LY�n� S’étang des enfants noyés qui 
est une réserve naturelle. Ensuite, tu rouleras vers 
l’étang de Boitsfort à la suite de quoi tu t’enfonceras 
dans la forêt de Soignes pour rejoindre le Rouge-
cloître où il y a un spot plutôt sympa au coucher 
K\�ZVSLPS��,UÄU�SH�KLYUPuYL�t[HWL�ZLYH�KL�WYLUKYL�SH�
promenade verte pour te ramener directement vers 
+LS[H�� 3H�WYVTLUHKL� ]LY[L� JV\]YL� S»HUJPLU� JOLTPU�
de fer qui reliait Bruxelles à Tervuren. Cet itinéraire 
est majoritairement en forêt, il est donc parfait 
pour apprécier les dernières couleurs d’automne. 
[ https://www.bikemap.net/r/7686596/ ]

Art déco dans la capitale
 Tu as aimé Gatsby, nostalgique des années 
folles? Cette virée architecturale est pour toi. Elle 
s’articule autour de quelques-unes des plus belles 
bâtisses construites à cette époque dans la région. 
Le voyage commence devant le palais de la chan-
son folle à Cambre-Étoile pour après rejoindre le 
centre-ville en passant par Flagey. Ensuite, la sortie 
[L�TuULYH� ]LYZ�:HPU[�.PSSLZ�W\PZ� [L� MLYH�KLZJLUKYL�
vers l’hôtel de ville de Forêt�WV\Y�LUÄU�YL]LUPY�]LYZ�
le bois de la Cambre et plus particulièrement la très 
connue villa Empain. Les maisons sont marquées 
sur la carte et sont chaque fois accompagnées d’un 
petit commentaire. 
[ https://www.bikemap.net/r/7687275/ ] 

Le centre-ville à travers la  BD
 Ce dernier trajet te conduira le long d’une 
boucle dans le centre-ville. Cette boucle relie dif-
férentes fresques murales sur le thème de la bande 
dessinée. Le départ se trouve à la Gare Centrale 
sous une peinture des Schtroumpfs et te fera par-
courir le centre-ville dans le sens trigonométrique. 
:P� [\�HZ�HWWYtJPt� S»P[PUtYHPYL�V\�X\L�[\�KtZPYLZ�ZPT-
plement le rallonger, une boucle complémentaire est 
mise à ta disposition. Celle-ci se parcourt principale-
ment sur la commune de Laeken et te fait aussi pas-
ser de fresque en fresque en mélangeant Street-
Art et BD��:\Y�SLZ�KL\_�P[PUtYHPYLZ�SLZ�MYLZX\LZ�ZVU[�
marquées par un point d’intérêt pour n’en louper au-
cune. 
[ https://www.bikemap.net/r/7687909/ ] 
 [Prolongation : https://www.bikemap.net/r/7687679/]

� ,UÄU� ZP� [\� HZ� HWWYtJPt� JLZ� WYV-
menades voici quelques liens et ap-
plications si tu veux recommencer : 
Strava, pour enregistrer tes performances et n’hé-
site pas à rejoindre le groupe du CP dessus.
Bikemaps & Wikiloc, ou le site routeyou.
com pour trouver des itinéraires déjà prêts. 
Géovélo��\UL�HWWSPJH[PVU�.7:�KLZ[PUtL�H\�]tSV�X\P�[L�
propose des itinéraires plus agréables en vélo que l’iti-
néraire le plus direct mais te permet comparer les deux. 
https://bike.brussels/, le site pour le vélo à Bruxelles: 
tu y retrouveras toutes les informations utiles pour 
SL� ]tSV� �YtWHYH[PVU�� P[PUtYHPYLZ�� SVJH[PVU�� JVUZLPSZ�����
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:� LES PODCAST 
Par Fernano Aloncho

Si aujourd’hui je m’adresse à 
toi jeune féru d’internet et de 
culture web, c’est pour te par-
ler d’un média d’information et 
de divertissement : Le Podcast! 
Ce n’est pas un média neuf, 
mais il a su séduire un nouveau 
W\ISPJ�� ,U� LɈL[�� H]LJ� S»LZZVY�
des Spotify, Deezer et autres 
plateformes de streaming au-
dio, il est désormais possible 
d’en écouter partout et tout le 
temps.
Et pour info, le mot podcast 
vient de la contraction de iPod 
L[�)YVHKJHZ[PUN��KPɈ\ZPVU���=VP-
là de quoi impressionner ton 
crush en TD.

 Bien qu’il se développe de plus en plus, le 
marché du podcast sur internet reste principale-
ment formé de Replays issus de la radio. En ef-
fet, les stations de radio ont bien compris qu’elles 
pouvaient recycler leurs émissions et ainsi permettre 
aux auditeur.trice.s de les écouter quand et où ils.
elles le souhaitent. Ces replays représentent 75% 
du volume des podcasts produits. Les 25% restants 
sont les podcasts natifs, créés directement pour 
les plateformes d’écoute. C’est cette partie qui ap-
porte son lot de nouveautés et d’innovations parce 
qu’il y a tout simplement des podcasts sur tout !  

 Il est donc impossible d’en dresser une liste 
exhaustive, mais voici un petit Top, subjectif, de pod-
casts qui valent la peine d’y jeter un petit coup d’oreille. 
- 2 heures de perdues : Pour les amateurs de ci-
néma�� <UL� IHUKL� KL� WV[LZ� YHJVU[LU[� \U� ÄST��
souvent mauvais, tout en le tournant en déri-
ZPVU�H]LJ� ­�\U�WL\� ®�KL�TH\]HPZL� MVP�� 0SZ� ÄUPZZLU[�
en donnant leurs avis, et celui des autres via 
quelques critiques pépites dénichées sur Allociné.
- Connaissez-vous l’histoire : Ce podcast revient 
sur certains évènements  à travers les yeux de per-
sonnes qui les ont vécus et que nous ne connais-
sons probablement pas. Pour rendre la grande 
Histoire un peu plus palpable et intime. Le format 
est cours, plus ou moins 15 minutes et très prenant.
- Floodcast�!�+L\_�]PKtHZ[LZ��-SVILY�L[�(KYPLU�4t-
nielle, invitent des gens pour discuter de leur mé-
[PLY��KL�SH�]PL��KL�[V\[�L[�KL�YPLU��/`WLY�THYYHU[��Z\Y-
tout si vous suivez de près ou de loin l’univers de 
@V\[\IL� L[� KLZ� JYtH[L\YZ� KL� JVU[LU\� Z\Y� PU[LYUL[�
- EZPlayer :Le seul, l’unique, le maitre incontes-
té des podcats avec son générique désormais 
culte ! Un classique à consommer sans modération.

«Que ce soit avec les histoires 
pour enfants, le marketing, le 
cinéma, les nouvelles technolo-
gies, l’humour, l’architecture... 
Tout le monde y trouve son 

compte!»
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:� VALORISER L’ÉNERGIE PERDUE DE NOS 
EAUX USÉES
Par Ratapaf

À une époque où il devient 
parfois complexe de parfaire 
la consommation énergétique 
de bâtiments déjà améliorée à 
grands coups de rénovations, 
la question de la durabilité peut 
mener au développement de 
techniques à l’allure somme 
toute originale. Considérée 
aux côtés de la géothermie 
WV\Y�JOH\ɈLY�SLZ�HUJPLUULZ�JH-
sernes Fritz Toussaint, fraîche-
ment reprises par les universi-
tés, le concept de récupérer de 
la chaleur des eaux usées n’est 
pourtant pas neuf.

 7%. C’est la part approximative de l’énergie 
thermique perdue�UtJLZZHPYL�n�SH�JOH\ɈL�KL�S»LH\�
et des bâtiments annuellement dans les systèmes 
d’égouts suisses en 2010 ce qui correspond à 6000 
GWh. La perte d’énergie thermique par ce biais avoi-
sine ainsi les 15% pour les bâtiments neufs et 30% 
pour ceux à basse consommation, sans grandes 
perspectives d’amélioration. Face à l’importante 
source gratuite et inutilisée que constituent donc 
les eaux usées, diverses villes ont étudié ou concré-
tisé des systèmes de récupération de chaleur ou de 
YLMYVPKPZZLTLU[�!�)HSL��:\PZZL���:HUK]PRH��5VY]uNL���
/HZZLS[�L[�KL�UVTIYL\ZLZ�H\[YLZ��WHYMVPZ�KuZ�SLZ�HU-
nées 1980 et de nombreux laboratoires et sociétés 
s’attèlent à épauler les administrations locales, no-
tamment dans notre capitale.

 Mené par Vivaqua avec la collaboration du 
centre de recherche ATM de notre École polytech-
nique, le projet de riothermie en région bruxelloise 
lancé en 2013 est ambitieux : il prévoit d’installer 
des échangeurs de chaleur aux endroits appropriés 
K\�YtZLH\�WV\Y�JOH\ɈLY�L[�YLMYVPKPY�S»HPY�KL�WS\ZPL\YZ�
bâtiments. Le nouveau centre administratif d’Uccle 
Y\L�KL�:[HSSL�KL]PLU[�SL�WYLTPLY�[LZ[L\Y�ItUtÄJPHPYL�
à échelle réelle du projet, avec des promesses al-
léchantes de 60 tonnes d’eqCO2 économisées 
HUU\LSSLTLU[�� +HUZ� SL� M\[\Y�� <ZX\HYL� KL]YHP[� Z»LU�
doter en soutien à un système de géothermie pour 
ZL� JOH\ɈLY� K\YHISLTLU[�� WYVÄ[HU[� K»\U� PTWVY[HU[�
égout au niveau de l’avenue de la couronne.

 Il est intéressant de survoler le fonctionne-
ment du projet bruxellois, assez simple comme la 
majorité des systèmes de récupération d’énergie 
des eaux usées existant ailleurs. Un échangeur 
thermique placé dans l’égout s’intègre dans un sys-
tème de JOH\ɈHNL� H]LJ� WVTWL� n� JOHSL\Y, mais 
n’y intervient cependant pas directement : il sert à 
WYtJOH\ɈLY� SL� Å\PKL� JHSVWVY[L\Y�K\� Z`Z[uTL�H]HU[�
que celui-ci n’entre dans la pompe. Ceci mène à une 
[LTWtYH[\YL�K\�Å\PKL�WS\Z�tSL]tL�n�ZH�ZVY[PL�¶�WV\-
vant donner plus de chaleur au bâtiment –, et à un 
WS\Z�OH\[�­�YLUKLTLU[�®�K\�Z`Z[uTL��7V\Y�JOH\ɈLY�
autant qu’en l’absence de cet échangeur addition-
nel, il faudra donc fournir moins d’énergie, amenant 
à une MHJ[\YL�ÄUHUJPuYL�L[�tULYNt[PX\L�TVPUKYL�L[�
à de plus faibles émissions d’eqCO2��+LZ�ZPT\SH-
tions basées sur le premier prototype prédisent une 
réduction des émissions jusqu’à 75% en compa-
YHPZVU�H]LJ�KLZ�Z`Z[uTLZ�KL�JOH\ɈHNL�JSHZZPX\LZ�
�JOH\KPuYLZ��

«Les eaux usées constituent une 
énorme source gratuite et inuti-

lisée  d’énergie!»

Echangeur de chaleur du prototype au site des 
MYRTES
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 Quant au temps de retour sur investissement 
pour l’acheteur, il pourrait être entre 20 et 90% de 
la durée de vie de la pompe à chaleur selon le prix 
de revente de l’énergie récupérée. Ceci appuie la 
viabilité économique du projet, d’autant plus qu’une 
IVUUL� THYNL� K»HTtSPVYH[PVU� L_PZ[L�� +LZ� Z`Z[uTLZ�
de refroidissement en circuit auxiliaire ou intégré 
�WVTWL� Yt]LYZPISL�� ZVU[� tNHSLTLU[� Kt]LSVWWtZ��
puisque l’environnement des égouts frais en été est 
une source froide idéale.

 Notons toutefois quelques éléments à 
prendre en compte avant d’installer de tels systèmes 
pour valoriser l’énergie, décrits dans un rapport in-
terne. Récupérer de la chaleur des eaux usées im-
plique que celles-ci 
se refroidiront, un ef-
fet non négligeable à 
grande échelle. Il faut 
donc s’assurer que ces 
eaux soient toujours à 
une température ac-
ceptable en amont de 
la station d’épuration 
HÄU�X\L�SLZ�IHJ[tYPLZ�`�
HPLU[� \UL� HJ[P]P[t� Z\ɉ-
sante lors du processus 
KL�UP[YPÄJH[PVU��3LZ�PUZ-
tallations peuvent éga-
lement s’encrasser ou 
être endommagées pour diverses raisons.

 La particularité du projet de Vivaqua et de 
l’ULB prend racine dans l’inconvénient majeur dont 
ZV\ɈYL� SL� WYVJLZZ\Z� OHIP[\LS� KL� JVUJLW[PVU� L[� KP-
mensionnement : celui-ci n’est pas adapté à un 
large réseau existant, la plupart de ces systèmes 
étant intégrés à des quartiers en construction. 
L’approche inédite consiste dès lors à ajouter des 
échangeurs de chaleur sur des parties de réseau 
SVYZ�KL�YtUV]H[PVUZ��WV\Y�\U�Z\YJV�[�MHPISL��=P]HX\H�

rénove annuellement une vingtaine de kilomètres de 
réseau, et espère équiper 50km d’échangeurs d’ici 
2029. À long terme, jusqu’à 35% des bâtiments de 
SH�YtNPVU�WV\YYHPLU[�ItUtÄJPLY�KL�JOHSL\Y�WYV]LUHU[�
des eaux usées. Le haut potentiel du projet bruxel-
lois semble déjà attiser l’intérêt de nos voisins, no-
tamment l’Université de Rotterdam et de la Ville de 
Valence qui en suivent le développement.
 
 Absurde à la première pensée, l’exploitation 
des égouts pour récupérer de la chaleur et refroidir 
des circuits permettrait donc de récupérer partielle-
ment les importantes pertes thermiques de nos bâti-
ments vers ce réseau commun. 

 Les eaux usées 
bruxelloises ne sont 
donc pas qu’une mine 
à métaux précieux, 
mais également une 
importante source 
K»tULYNPL� n� ]HSVYPZLY� 
Piloté à Bruxelles par 
Vivaqua et notre Uni-
versité, de nombreux 
acteurs s’intéressent 
à ces systèmes dans 
le monde, qu’ils soient 
intégrés à la construc-
tion ou ajoutés lors de 

rénovations. Au potentiel élevé tant par leur simpli-
cité que par leurs très nombreuses applications, ces 
technologies s’inscrivent dans une démarche res-
ponsable et durable, et pour cause. Récupérer de la 
chaleur sinon perdue en réduisant les factures éco-
nomique et environnementale permet de combiner 
PU[tYv[Z�t[OPX\LZ�L[�ÄUHUJPLYZ��[V\[�LU�JVU[YPI\HU[�n�
l’économie circulaire. Ces belles perspectives pro-
mettent de beaux jours à la valorisation d’énergie de 
nos eaux usées.

Schmid, Felix. « Sewage Water : Interesting Heat Source for Heat Pumps and Chillers ». SwissEnergy Agency for Infrastructure 
Plants.

=P]HX\H��­�9HWWVY[�K»HJ[P]P[tZ�®��������O[[WZ!��^^ �̂]P]HX\H�IL�ZP[LZ�KLMH\S[�ÄSLZ�]PKLVZ�YHF]P]HX\HF��� FMY�WKM�
1VɈYV �̀�*VSPUL��­�­*VUJPSPH[PVU� PUZ[P[\[PVUULSSL�LU[YL�WYV[LJ[PVU�K\�WH[YPTVPUL�L[�HTtSPVYH[PVU�KL� SH�WLYMVYTHUJL�tULYNt[PX\L�KLZ�

bâtiments à Bruxelles» ». Université libre de Bruxelles, Mémoire de Master en Sciences et gestion de l’environnement, 2019.
Hamelin, Marc, Cyril Ribeiro, et Patrick Hendrick. « Heating and Cooling Energy Recuperated from the Sewer - Example of Applica-
tion in the City of Brussels ». 4th South East European Conference on Sustainable Developement of Energy, Water and Environments 

Systems, 2020.
4PNUVU�� :VWOPL�� ­� )Y\_LSSLZ� IPLU[�[� JOH\Ɉt� WHY� ZLZ� tNV\[Z� ®�� 3L� :VPY� 7S\Z�� ��� Mt]YPLY� ��� �� O[[WZ!��^^ �̂SLZVPY�IL��������HY-

[PJSL���� �������IY\_LSSLZ�IPLU[V[�JOH\ɈL�WHY�ZLZ�LNV\[Z�
Spriet, Jan, et Patrick Hendrick. « Wastewater as a Heat Source for Individual Residence Heating: A Techno-economic Feasibility 
Study in the Brussels Capital Region ». Journal of Sustainable Development of Energy, Water and Environment Systems 5, no 3 (30 

septembre 2017): 289-308.
4PNUVU��:VWOPL��­�±�)Y\_LSSLZ��SLZ�LH\_�KLZ�tNV\[Z�WV\Y�ZL�JOH\ɈLY�®��3L�:VPY�7S\Z�����VJ[VIYL�������O[[WZ!��^^ �̂SLZVPY�IL��������

HY[PJSL������������IY\_LSSLZ�SLZ�LH\_�KLZ�LNV\[Z�WV\Y�ZL�JOH\ɈLY�
VAISSAUD, Séverine. « Chercheurs d’or… dans les boues des égouts ». Actualités de l’ULB. https://actus.ulb.be/fr/magazine/der-

niers-numeros/chercheurs-d-or-dans-les-boues-des-egouts-20.
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Si l’on pense à Marie Curie-
quand on nous demande de 
JP[LY� \UL� ZJPLU[PÄX\L� JVUU\L��
ce n’est pas parce qu’elle est 
la seule à avoir fait de grandes 
découvertes, mais à cause d’un 
phénomène qui fait disparaître 
les femmes ayant contribué à la 
ZJPLUJL� !� S»LɈL[�4H[PSKH��5VT-
breuses sont celles qui en ont 
subi les frais et, au risque de 
passer pour une misandre in-
tégriste, je vais vous en donner 
ici quelques exemples (pour 
le jour où on vous dira que les 
femmes ne sont pas douées en 
sciences).

Lise Meitner
 Née en 1878 à Vienne, elle est la deuxième 
femme à obtenir un doctorat à l’université de sa ville 
natale. Elle se rendra ensuite à Berlin pour y suivre 
les cours de Max Planck, avec une autorisation spé-
ciale du physicien. Oui oui, on a besoin d’une autori-
sation spéciale de la part d’un homme puisque l’uni-
versité restait fermée aux femmes. C’est là qu’elle 
YLUJVU[YL� SLZ� JOPTPZ[LZ� 6[[V� /HOU� L[� -YP[a� :[YHZZ-
man, ses collaborateurs dans le « projet uranium ». 
En 1938, ils parviennent à fragmenter l’uranium en 
KL\_�UV`H\_�WS\Z�StNLYZ�!�J»LZ[�SL�WYPUJPWL�KL�ÄZZPVU�
nucléaire. Cependant, le nom de Lise ne sera pas 
mentionné dans la publication des résultats. Peut-
être parce que c’était une femme, peut-être parce 
qu’elle était juive, probablement les deux. Le fait est 
que, en 1944, seuls les deux hommes recevront le 
prix Nobel de chimie pour les travaux qu’ils avaient 
LɈLJ[\tZ�H]LJ�ZVU�HPKL��3L\YZ�YLJOLYJOLZ�HIV\[PYVU[�
à la création de la bombe atomique, bien qu’elle s’y 
soit toujours opposée. 

Rosalind Franklin
 Probablement la plus connue des scienti-
ÄX\LZ�WYtZLU[tLZ�KHUZ�JL[�HY[PJSL��LSSL�M\[�SH�WYLTPuYL�
n� PKLU[PÄLY� SH�structure à double hélice de l’ADN 
NYoJL�n�KLZ�JSPJOtZ�WHY�ZWLJ[YVNYHWOPL�n�YH`VUZ�?��
:LZ�JSPJOtZ�S\P�M\YLU[�THSOL\YL\ZLTLU[�KtYVItZ�WHY�
Maurice Wilkins, son ancien binôme au caractère 
bien bien misogyne, qui s’empressa de les montrer 
n�-YHUJPZ�*YPJR�L[�1HTLZ�>H[ZVU��KL\_�ZJPLU[PÄX\LZ�
travaillant sur le même sujet. Quatre ans après la 
mort de la jeune femme en 1958, les trois confrères 
furent récompensés d’un prix Nobel de physiolo-
NPL��)VUUL�UV\]LSSL� !�LU������� SH�9V`HS�:VJPL[`�KL�
Londres a décidé de créer un prix portant son nom 
pour récompenser chaque année une femme scien-
[PÄX\L�KHUZ�SL�KVTHPUL�KLZ�ZJPLUJLZ��[LJOUVSVNPLZ��
ingénierie et mathématiques.

Sur la page suivante: 
De haut en bas et de gauche à droite: 

Jocelyn Bell - Mileva Maric - Lise Meitner - Rosalind Fran-
klin
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Jocelyn Bell
 Alors qu’elle était chargée d’analyser les in-
MVYTH[PVUZ� YtJVS[tLZ� WHY� \U� YHKPV[tSLZJVWL�� 1VJL-
lyn remarque un signal particulier et inhabituel dans 
SL� JPLS��:VU�KPYLJ[L\Y�KL� [OuZL��(U[VU`�/L^PZO��UL�
comprenant pas encore l’importance de ces obser-
vations, estimera dans un premier temps qu’il s’agit 
KL�ZPTWSLZ�PU[LYMtYLUJLZ�O\THPULZ��1VJLS`U�UL�SoJOL�
WV\Y�H\[HU[�WHZ�S»HɈHPYL�L[�KtJV\]YL�LUÄU�S»L_PZ[LUJL�
des pulsars. Cette découverte, bien que majeure 
pour l’astrophysique, ne valut pas directement une 
YtJVTWLUZL�n�SH�QL\UL�ÄSSL�W\PZX\L�J»LZ[�ZVU�KPYLJ-
teur de thèse qui reçut le prix Nobel de physique en 
� ���WV\Y�­�ZVU�Y�SL�KtJPZPM�KHUZ�SH�KtJV\]LY[L�KLZ�
pulsars ». En gros il lui dit de laisser tomber mais il 
WYVÄ[L�KL�SH�YtJVTWLUZL��VR��1VJLS`U�YHJVU[L�tNH-
SLTLU[�X\L�SVYZ�KLZ�KPɈtYLU[LZ�PU[LY]PL^Z��SLZ�X\LZ-
[PVUZ� WVZtLZ� n� /L^PZO� JVUJLYULU[� WYPUJPWHSLTLU[�
ses recherches, alors que de son côté on s’intéresse 
plutôt à sa vie sentimentale, super l’ambiance.

Mileva Maric
� :P� QL� ]V\Z� KPZ� 4PSL]H� ,PUZ[LPU�� sH� ]V\Z� KP[�
quelque chose ? On disait d’elle qu’elle était ‘’remar-
X\HISLTLU[� PU[LSSPNLU[L��WV\Y�\UL�ÄSSL»»� �Z`TWHHHH��
ce qui lui accorda le droit d’entrer dans une école ré-
servée aux garçons pour y étudier les mathématiques 
et la physique. Après quoi elle intégrera l’université 
de Zurich, où elle rencontrera Albert Einstein, son 
M\[\Y� THYP�� :LSVU� KL� UVTIYL\ZLZ� ZV\YJLZ�� UV[HT-
ment des lettres échangées entre les deux génies, la 
contribution de la jeune femme dans la théorisation 
de la relativité générale n’est vraiment pas négli-
geable. Pourtant, son nom n’apparait nulle part dans 
les articles publiés par Albert et, encore aujourd’hui, 
seul son mari est mentionné dans nos cours de phy-
ZPX\L�� �4LZZPL\YZ�/HLS[LYTHU�L[�:WHYLUILYN��ZP� QH-
mais vous passez par-là...)
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:� INTERVIEW START-UP

7HY�,[HSVU�K\�*\S�L[�:HPU[�.PSSV\
Wizo

Clément, co-fondateur de l’ap-
plication Wizo venant de Namur 
et actuellement à Bruxelles, 
Start up qui se voit réinventer 
la prise de commande dans le 
secteur de l’Horeca, a bien vou-
lu prendre de son temps pour 
que nous lui posions quelques 
questions plus en détails. 

C’est quoi Wizo ?
 Wizo c’est une plateforme digitale sous 
forme d’application mobile qui permet aux client.e.s 
de l’Horeca� KL�JVUZ\S[LY� SLZ�TLU\Z�KLZ�KPɈtYLU[Z�
établissements partenaires, et, dans certains cas, 
de commander directement son plat et ses bois-
sons avec son smartphone. Actuellement, on tra-
vaille sur un nouveau service de pick-up, pour que 
les client.e.s puissent également prendre des com-
THUKLZ�n�LTWVY[LY��+HUZ�\U�M\[\Y�HZZLa�WYVJOL��VU�
aimerait bien que Wizo devienne un guide autour 
des menus digitaux, pour que les client.e.s puissent 
rapidement décider du lieu où ils.elles voudront sor-
[PY��7V\Y�SLZ�t[HISPZZLTLU[Z�KL�S»/VYLJH��sH�]H�WS\[�[�
être un outil de travail pour digitaliser les menus ou 
les commandes.

Comment fonctionnent les commandes 
connectées ?
 C’est simple : le.la client.e s’installe à sa table 
L[�[tStJOHYNL��>PaV��PS�Z\ɉ[�LUZ\P[L�KL�ZtSLJ[PVUULY�
l’établissement dans lequel on se trouve pour avoir 
accès au menu et commander, un peu comme sur 
UberEats. Une fois la commande envoyée, la per-
sonne au comptoir la reçoit sur sa tablette et peut 
SH�WYtWHYLY�H]HU[�KL�S»HWWVY[LY�n�[HISL��V\�KL�UV[PÄLY�
aux client.e.s via l’application que la commande est 
prête à être réceptionnée au comptoir. C’est donc 
le.la client.e qui contrôle la prise de commande, il ne 
faut plus attendre l’intervention du serveur ou de la 
ZLY]L\ZL��+HUZ�JLY[HPUZ�JHZ��PS�LZ[�TvTL�WVZZPISL�KL�
payer directement via l’application.

Combien êtes-vous dans ce projet ?
 On est deux, il y a Axel, c’est lui qui s’oc-
cupe du côté informatique, il développe l’application 
TVIPSL�L[�[V\[�JL�X\»PS�`�H�KLYYPuYL��+L�TVU�J�[t��QL�
m’occupe des relations client.e.s, du business en 
général, des stratégies marketing et du design de 
S»HWWSPJH[PVU�TVIPSL��VU�HWWLSSL�sH�<0�L[�<?��(\�ÄUHS�
on est toujours en consultation avec Axel.

Comment le projet a débuté ?
 À la base c’est un projet étudiant : j’étais 
en bac Marketing et Axel était en bac Informatique, 
et en troisième année ils ont décidé de faire un pro-
QL[�JVTT\U�WV\Y�\U�JV\YZ�X\P�Z»HWWLSHP[�:THY[�*P[`�
et qui fusionnait deux départements. Le but était de 
créer une application pour la ville, on a donc pensé 
à un système de commande via son smartphone. 
Au début c’était pour les boissons uniquement, on 
était frustrés par le temps d’attente trop long dans 
les bars en général. Ensuite on a voulu pousser le 
projet en dehors du cadre scolaire et on s’est lancés 
en tant que start-up, même si on ne connaissait rien 
de ce milieu là à ce moment là.

«Wizo c’est une plateforme digi-
tale qui permet à la cientèle de 
l’Horeca de consulter les menus 
KLZ� KPɈtYLU[Z� t[HISPZZLTLU[Z�
partenaires sur son smartphone 
et dans certains cas même de 

commander!»

Est-ce que vos études vous ont aidés dans le 
développement du projet ?
 Le paradoxe avec les études c’est que ça 
t’aide dans le sens où ça te donne certaines bases et 
les ressources nécessaires pour savoir dans quelle 
direction aller, mais d’un autre côté, tu ne peux pas 
te lancer uniquement avec les capacités que tu as 
acquises en tant qu’étudiant.e, il faut toujours aller 
WS\Z�SVPU��1L�KPYHPZ�X\L�V\P�� SLZ�t[\KLZ�HPKLU[��THPZ�
ce n’est pas parce que tu as fait des études que tu 
U»HZ�YPLU�K»H\[YL�n�MHPYL�L[�X\L�[\�]HZ�K»VɉJL�Yt\ZZPY��
3LZ�t[\KLZ��JL�U»LZ[�X\L�SL�KtI\[�
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On a vu que vous faisiez par-
tie du Start Lab,  est-ce que 
ça vous a aidé ?
 Pas spécialement jusqu’à 
présent, mais notre projet est as-
ZLa� WHY[PJ\SPLY�� 1L� WLUZL� X\L� le 
Start Lab est un super incuba-
teur, surtout quand on est tout 
seul, c’est assez dur de tenir le 
coup moralement sans ça. En-
suite, c’est vachement utile pour 
les projets un peu plus locaux : 
lancer une nouvelle gamme de 
jus de fruits, un nouveau concept 
de restauration,...Il y a des ex-
pert.e.s et des coachs qui sont 
vraiment spécialisé.e.s dans ces 
domaines là et qui vont pouvoir 
rapidement aider au développe-
TLU[�K\�WYVQL[��+HUZ�UV[YL�JHZ�on 
a pas vraiment reçu d’aide, j’ai 
l’impression qu’ils n’ont pas de 
coachs ou d’expert.e.s qui pour-
raient nous convenir, dans le sens 
où notre projet se trouve dans 
SL� ZLJ[L\Y� KL� S»/VYLJH�� THPZ� LU�
même temps il est digital à 100%, 
c’est assez particulier et peu 
d’expert.e.s font les deux. Quoi 
qu’il en soit, je pense qu’ils aident 
quand même bien, ils ont aidé à 
lancer des start-up comme Kazi-
domi ou Wooclap, que presque 
tout le monde connaît aujourd’hui, 
surtout si on est à l’ULB. On ne 
peut pas nier le fait que les résul-
tats soient là. Après, ça dépend 
aussi du moment où tu arrives au 
:[HY[� 3HI� !� VU� LZ[� HYYP]tZ� LU� Mt-
vrier de l’année passée, on avait 
un réel suivi les premiers mois 
et on se voyait régulièrement en 
groupe, jusqu’à ce que la crise du 
*6=0+�HYYP]L�� Sn�sH�H�t[t�\U�WL\�
WS\Z�JVTWSPX\t�� PSZ�VU[�K��ZL� Yt-
inventer et passer complètement 
en digital. La situation n’était pas 
vraiment favorable, ça aurait pu 
mieux se passer s’il n’y avait pas 
eu cette crise.
8\LS� NLUYL� KL� KPɉJ\S[tZ�
avez-vous rencontré ?
Il y en a deux : premièrement, 
l’équipe avec qui tu te lances, 
il faut vraiment trouver des per-
sonnes aussi motivées que toi 

Comment ont réagi vos 
proches ?
 Pour ce qui est d’Axel, sa 
mère était assez enthousiaste, 
et elle l’est toujours d’ailleurs, 
elle se demande juste pourquoi 
sH� U»H]HUJL� WHZ� WS\Z� ]P[L�� +L�
mon côté, mes parents ne com-
prennent pas très bien cette dy-
namique de start-up, dans le sens 
où tant que le service ne matche 
pas avec marché, ça ne suit pas. 
Ils sont toujours dans l’idée que 
ça devrait fonctionner et rame-
ner du revenu tout de suite, alors 
que dépendant du projet ça peut 
parfois prendre plusieurs années. 
En soi ils ne réagissent pas mal, 
ils me laissent juste faire mon truc 
mais derrière ils ne se disent pas 
spécialement que ça va vraiment 
aboutir. C’est un soutien plutôt 
passif, ils ne vont pas m’aider à 
trouver des solutions ou des res-
taurants qui seraient intéressés.

dans le projet, et qui ont la même 
vision que toi. Ensuite, il faut faire 
attention au matching avec le 
marché. Nous on a un peu fait 
ça à l’envers dans le sens où on 
a d’abord développé le produit 
avant de voir s’il allait plaire. Le 
mieux aurait été de se renseigner 
auprès du marché pour savoir s’il 
répondait favorablement à notre 
service et, à ce moment là, créer 
une société.

Comment la crise du COVID 
a impacté le projet ?
 Avant la crise on avait fait 
une première phase test avec les 
commandes connectées, puisque 
c’était le seul service que l’on pro-
posait. On a ensuite fait évoluer 
le produit, grâce aux feedbacks 
qu’on avait reçus de la première 
phase test, notamment en ce qui 
concerne les serveurs et les ser-
veuses, mais on ne trouvait pas 
de partenaire pour la deuxième 
phase test, personne n’avait l’air 
d’avoir envie de tester ça. Quand 
est arrivée la crise du Covid, on a 
KtJPKt�KL�MHPYL�\UL�VɈYL�!���TVPZ�
d’essai gratuit de cette deuxième 

version. Ça n’a pas trop fonctionné 
non plus mais, à côté de ça, on 
]V`HP[�ÅL\YPY�\U�WL\�WHY[V\[�\U�[HZ�
de menus digitaux. On s’est alors 
dit que ce qui plaisait ce n’était 
pas spécialement les commandes 
connectées mais uniquement les 
menus, c’est pourquoi on a rétro-
gradé notre technologie pour se 
lancer là dedans. Un autre souci 
avec cette crise c’est que, bien 
que certains aient l’envie de se 
digitaliser, il s’agit d’un investis-
sement et tous n’en ont pas les 
TV`LUZ�� (\� ÄUHS� VU� H� \UL� [YLU-
taine d’établissements sur Namur 
et Bruxelles, la crise nous a donc 
positivement impactés mais pas 
autant qu’on l’espérait.

Comment voyez-vous l’ave-
nir de Wizo ?
 Pour l’instant on teste plein 
de choses : commandes connec-
tées, menu digital, pick-up,...Et 
à un moment on va tomber sur 
l’idée qui rencontre vraiment les 
attentes du marché et qui va bien 
fonctionner, c’est ce qu’on espère 
faire avec le pick-up. Le but étant 
de se focaliser sur un service, 
sans pour autant laisser tomber 
les autres mais plutôt en vue de 
le laisser prendre de l’importance 
HÄU� X\»PS� W\PZZL� [PYLY� SLZ� H\[YLZ�
]LYZ� SL� OH\[�� (\� ÄUHS� VU� HPTLYHP[�
que Wizo devienne un vrai guide 
KL� S»/VYLJH�� VU� LZ[PTL� X\L� SL�
menu est un élément central en ce 
qui concerne le choix d’un restau-
rant, quand on y a pas accès on a 
plutôt tendance à se tourner vers 
un endroit que l’on connaît déjà.

« Les études aident 
mais ça ne veut pas 
dire que tu vas d’of-
ÄJL� Yt\ZZPYZ�� 3LZ�
études ce n’est que 

le début !»
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Si un.e étudiant.e souhaite 
se lancer dans un projet ou 
monter sa start-up, quel 
conseil pourrais-tu lui don-
ner ?
 Ça dépend toujours de 
l’idée, mais je dirais de commen-
cer par demander aux prem.ier.
PuYL�Z� JVUJLYUt�L�Z� HÄU� KL� SL\Y�
proposer un service adapté à 
leurs besoins et leurs envies, et de 
cette manière ces personnes qui 
ont contribué au développement 
du service deviendront aussi des 
client.e.s. C’est beaucoup plus 
compliqué de forcer le marché à 
adopter une idée déjà formée.

Aurais-tu une petite anec-
dote à raconter ?
� 1»LU� HP� \UL� THPZ� LSSL� LZ[�
un peu triste, c’est pour bien se 
rendre compte de la réalité des 
choses. Quand on s’est lancés en 
2018, c’était avec un très bon ami 
n�TVP�� :VU� Y�SL� t[HP[� WHZ� LZZLU-
tiel puisqu’on faisait à peu près la 
TvTL�JOVZL��n� SH�KPɈtYLUJL�X\L�
je designais l’app contrairement à 
lui. Quelques mois après la phase 
test il a décidé d’arrêter sauf que, 
la société étant créée, il était ins-
JYP[�KHUZ� SLZ�WHWPLYZ�VɉJPLSZ�� 0S�H�
fallu repasser chez le notaire, ce 
qui veut dire payer une nouvelle 
MVPZ�����Á��3L�WYVQL[�t[HP[�LUJVYL�
à ses débuts et on avait pas de 
revenus, j’ai donc décidé de payer 
la moitié pour l’aider puisque 
c’était mon ami. Une fois arrivés 
chez le notaire, il s’est question-
né sur la valeur de ses parts et a 
eu l’idée de me les revendre, dans 
l’espoir de se faire de l’argent sur 
cette opération. Cette histoire 
m’a permis de me rendre compte 
qu’il est très important de bien 
connaître les personnes avec qui 
on s’engage, et que s’engager 
avec quelqu’un uniquement 
WHYJL�X\L�J»LZ[�UV[YL�HTP�L�LZ[�
bien souvent voué à l’échec. Il 
faut garder en tête que ce genre 
de coup bas peut arriver et peut 
facilement briser un lien.

Veux-tu ajouter quelque 
chose ? C’est le moment pro-
mo si jamais vous engagez!
� 7HZ� THS�� :P� QHTHPZ� KLZ�
personnes sont intéressées par 
le projet elles peuvent toujours 
nous contacter et, en fonction de 
ce qu’elles demandent et de leur 
WYVÄS��VU�]LYYH�IPLU�JL�X\»VU�WL\[�
faire, on reste ouverts à de nou-
velles idées et on aime bien ren-
contrer des gens qui souhaitent 
faire avancer le projet, un peu 
JVTTL� (U[OVU �̀� +VUJ� ZP� KLZ�
gens sont motivés à faire un bout 
de chemin avec nous, ou bien à 
faire leur stage chez nous, ils.elles 
seront toujours les bienvenu.e.s.

«Si jamais des per-
sonnes sont intéres-
sées par le projet, 
motivées à faire un 
bout de chemin avec 
nous ou a faire leur 
stages chez nous, ils.
elles seront les bien-

venu.e.s!»

«On s’installe à sa 
table et télécharge  
>PaV�� PS� Z\ɉ[� LU-
suite de sélectionner 
l’établissement dans 
lequel on se trouve 
pour avoir accès au 
menu et comman-

der»
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:� REVUE DE FILM

Par Bruno
«What Did Jack Do» de David Lynch

Quand on décide d’écrire un 
HY[PJSL�Z\Y�\U�ÄST�� SL�WS\Z�KPɉ-
cile est encore d’avoir quelque 
chose d’intéressant à en dire. 
Mais l’inspiration m’ayant quit-
té en même temps que ma li-
berté de pouvoir me la coller 
au Cim d’Ix, je pense qu’une 
touche de légèreté ne fera de 
mal à personne, surtout en ces 
jours sombres. 

Qui aurait pu croire que légèreté pouvait rimer 
avec David Lynch ? 
� +H]PK� 3`UJO� MHP[� WHY[PL� KL� JLZ� TVU\TLU[Z�
du cinéma moderne américain, au même titre que 
:JVYZLZL��-PUJOLY��*VWWVSH�V\�LUJVYL�;HYHU[PUV��
(� JL[[L� KPɈtYLUJL� WYuZ� X\L� 3`UJO� MHP[� WHY[PL� KL�
ces réalisateurs dont les œuvres sont considérées 
comme étant ‘moins abordables’ par le grand public. 
Les œuvres de Lynch, de par le style surréaliste du 
réalisateur,  ne sont pas toujours aisées à décryp-
[LY��4L[[L\Y�LU�ZJuUL�K»µ\]YLZ�J\S[LZ�JVTTL�­�,SL-
WOHU[�THU�®��­�4\SOVSSHUK�+YP]L�®��un fût à celui ou 
JLSSL�X\P�WHY]PLU[�n�JVTWYLUKYL�JL�ÄST) ou encore 
ZVU�KtZH]V\t�­�+\UL�®�KL�� ����X\P�H\�WHZZHNL�H�
ItUtÄJPt�K»\UL�HKHW[H[PVU�KL�+LUPZ�=PSSLUL\]L��KVU[�
Q»HP�KtQn�WHYSt�WV\Y�ZVU�ÄST�7VS`[LJOUPX\L��X\P�ZVY[PYH�
H\�JPUtTH�LU�������SH�O`WL�LZ[�H\�TH_PT\T���
 *»LZ[� KtZVYTHPZ� ZVU� JV\Y[�Tt[YHNL� ­�>OH[�
+PK�1HJR�+V�®�X\L�Q»HP�JOVPZP�K»HIVYKLY��WYtJPZtTLU[�
dans l’optique de briser la vision « élitiste » de ses 
ÄSTZ��X\HSPÄtZ�KL�ÄSTZ�­�K»H\[L\Y�®��SHX\LSSL�WV\YYHP[�
repousser le commun des mortels dont nous faisons 
pour la plupart partie.

 Réalisé pour la fondation Cartier pour l’art 
contempC’estorain en 2016, et sorti sans préan-
UVUJL� Z\Y� 5L[ÅP_� LU� ����� SL� QV\Y� KLZ� ��� HUZ� KL�
Lynch, c’est avec une certaine joie et sans a priori 
que je me suis lancé dans le visionnage de ces 17 
minutes de pur fun Lynchéen. Car en plus d’en être 
le réalisateur, il en est aussi le scénariste, le monteur 
et l’acteur principal. En toute simplicité. À 73 ans.

 Le speech ? « Un détective interroge un 
ZPUNL�ZV\WsVUUt�KL�TL\Y[YL��®��:PTWSL��LɉJHJL��PS�
faut admettre que ce synopsis nous plonge assez fa-
cilement dans l’univers du vieux bougre. Cet espèce 
d’hommage aux polars qui en brise tous les codes 
se sert à merveille de l’humour noir pour conter son 
histoire. 
 On peut s’en rendre compte dès l’appari-
[PVU�K\�KL\_PuTL�WYV[HNVUPZ[L��1HJR� SL�ZPUNL��3VPU�
de l’image du singe criante de réalisme qui nous a 
t[t�TVU[Yt�KHUZ�SH�KLYUPuYL�[YPSVNPL�KL�­�3H�WSHUu[L�
des singes », c’est avec un sérieux hallucinant qu’on 
nous présente des dialogues des plus surréalistes 
et absurdes entre Lynch et le primate bavard, qui est 
muni d’une bouche raccordée à son visage à la ma-
UPuYL�KLZ�TLPSSL\Y�tWPZVKLZ�KLZ�­;v[LZ�n�JSHX\LZ®�

� +\YHU[�JLZ����TPU\[LZ�K»LUX\v[L�]PZHU[�n�HJ-
cuser le singe du meurtre de l’amant de sa femme 
-qui est par ailleurs une poule- vous serez plongés 
dans un \UP]LYZ�THNUPÄX\LTLU[�HIZ\YKL, celui de 
+H]PK�3`UJO��
 Véritable porte d’entrée pour les moins 
HKLW[LZ�K\�JPUtTH�KL�NLUYL��sH�]L\[�K»HPSSL\YZ�[V\[�
et rien dire, je l’ai juste écrit pour faire genre) dis-
WVUPISL� MHJPSLTLU[�Z\Y�5L[ÅP_� �WHZ�K»L_J\ZL�KVUJ���
­>OH[�+PK�1HJR®�+V�LZ[�\U�T\Z[�ZLL�WV\Y�JLSSL�L[�
ceux qui souhaitent passer un moment fun durant le 
JVUÄULTLU[�[V\[�LU�KtJV\]YHU[�\U�WPSPLY�K\�JPUtTH�
P.S. Pour les plus CP d’entre vous, je vous pro-
pose un vilain jeu à boire consistant à prendre 
3 gorgées à chaque jeu de mot sur les animaux. 
Soyez équipé.e.s.
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:� LA POLLUTION NUMÉRIQUE, LES DES-
SOUS D’UN MONDE CONNECTÉ
7HY�(�NH\JOL�L[�(KLSPUL�>HU[PLa�

En cette période inédite et an-
xiogène, où la distance est le 
maître mot, le télé-travail, les vi-
sioconférences, les mails et les 
réseaux sociaux apparaissent 
comme des alliés précieux. Et 
si on peut se réjouir que ceux-ci 
existent et nous permettent de 
garder une once de lien social, 
ne nous leurrons pas, ces amis 
KL� JVUÄULTLU[� ZVU[� H\ZZP� SLZ�
ennemis de nos engagements 
environnementaux et il nous 
MH\[�LU�WYLUKYL�JVUZJPLUJL�HÄU�
de pouvoir agir  et reduire cette 
pollurion invisibilisée.

Qu’est ce que la pollution numérique : 
 La notion de pollution numérique regroupe 
les émisions de CO2 émises sur toute la chaîne de 
]PL�KL�UVZ�tX\PWLTLU[Z�PUMVYTH[PX\LZ��ZTHY[WOVUL��
télévision, ordinateurs…). Celles émises pour leur 
fabrication, par le fonctionnement d’internet, notam-
ment pour le transport et le stockage de données, 
les pratiques digitales des utilisateurs et l’ampleur 
du marché, et les déchets numériques. Allons-y pas 
n�WHZ�L[�PU[tYLZZVUZ�UV\Z�n�JLZ�KPɈtYLU[Z�THPSSVUZ��
Production :
 Première étape, premier scandale. Nous ne 
pouvons pas parler de l’impact environnemental de 
la chaîne de production des équipements sans parler 
de l’impact humain. Car si tout le processus, depuis 
l’extraction des composants, leurs transports, la fa-
brication des pièces détachées, à l’assemblage des 
WYVK\P[Z�ÄUPZ�L[� SL\YZ�[YHUZWVY[Z� Q\ZX\»H\_�WH`Z�KL�
distributions, carbure aux énergies fossiles, il cris-
tallise également des drames humains à travers le 
TVUKL��,U�LɈL[��SH�WYVK\J[PVU�K»\U�ZTHY[WOVUL�YL-
quiert des dizaines de matériaux, en provenance du 
monde entier : du tantale congolais, du lithium bo-
livien, de l’or australien, des terres rares chinoises, 
etc. Les matières premières y sont majoritairement 
extraites par des sous-traitants qui souvent ne res-
pectent pas les règles élémentaires du droit du tra-
vail, avec des conditions désastreuses notamment 
les conditions de sécurité. Cette activité minière gé-
nère ainsi, à la fois l’appauvrissement des sols, la 
dégradation des écosystèmes alentour, de la pol-
lution et met en péril la vie d’hommes, de femmes 

et d’enfants travaillant dans ces gisements souvent 
pour le compte de chefs de guerre locaux, pour les-
quels la vente des minerais permet l’armement. A 
S»LZ[�KL�SH�9tW\ISPX\L�+tTVJYH[PX\L�K\�*VUNV�WHY�
exemple, on parle des “minerais de sang”, car  le 
JVTTLYJL�PSStNHS�KL�JL\_�JP�ÄUHUJL�SH�N\LYYL�JP]PSL�
et renforce le cycle de violence. En Amazonie brési-
lienne, des rivières sont polluées de manière irréver-
sible par l’industrie minière de l’étain et du tantale, 
et ailleurs dans le monde, notamment en Chine, les 
rejets de gazs toxiques dans les eaux et les sols em-
poisonnement écosystèmes et populations locales. 
*L[[L� PUK\Z[YPL� LZ[� LUÄU� [V\[� ZH\M�K\YHISL�W\PZX\L�
ces ressources sont épuisables �HSVYZ�UVU�[LJOUP-
quement c’est faux elles se renouvellent mais à une 
échelle de temps à côté de laquelle la civilisation est 
bien dérisoire). Certains stocks sont d’ailleurs déjà 
dans un état critique comme ceux du cuivre, de 
l’argent, de l’or, du palladium ou du tantale; cette ra-
reté grandissante ajoutant encore de la pression sur 
les zones d’extraction, les montants en jeu et ainsi la 
violence. 
*VTTL� ZP� JLSH� UL� Z\ɉZHP[� WHZ�� Z»HQV\[LU[� n� JLZ�
mines super polluantes, les innombrables trans-
ports de toutes ces pièces et le coût énergétique 
de l’assemblage. Et soulignons tout le paradoxe de 
l’ère numérique : plus on progresse, plus on “déma-
térialise”, qu’on miniaturise les composants ; plus on 

«Cette activité minière met 
en péril la vie d’hommes, de 
femmes et d’enfants travaillant 
souvent pour le compte de chefs 

de guerre locaux»
Fonctionnement du réseau :
  Contrairement à l’idée ancrée dans l’ima-
ginaire collectif, internet n’est pas immatériel : il 
est composés d’une multitudes d’équipements in-
MVYTH[PX\LZ��VYKPUH[L\YZ��JoISLZ��HU[LUULZ��L[J��X\P�
permettent de stocker et de transporter les données 
�PTHNLZ��]PKtVZ��ÄJOPLYZ��WOV[VZ��L[J��]LYZ�UVZ�[LYTP-
naux domestiques sans la moindre magie. Lorsqu’un 
mail part de votre boîte mail, celui-ci emprunte des 
méandres de câbles de cuivre, jusqu’aux serveurs 
KL�]V[YL�X\HY[PLY��+L� Sn� PS�ZLYH�[YHP[t�L[�LU]V`t�]LYZ�

le data center de votre hébergeur de messagerie, 
très probablement de l’autre côté de l’Atlantique. 
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Après analyse, il se dirigera vers le destinataire, en 
faisant probablement le chemin inverse donc, pour 
avec un peu de chance se retrouver dans les spams 
de celui-ci. Un mail parcourt ainsi en moyenne 15 
000 km entre son origine et la boîte mail d’arrivée.
C’est ces data centers, usines à traitements d’infor-
mations, qui doivent non seulement être fabriqués, 
mais surtout alimentés en énergie, qui nous donnent 
le second grand vertige. Un data center c’est des 
allées de centaines de serveurs rangés, qui fonc-
tionnent en continu, puisant de l’électricité pour trai-
ter les données mais aussi pour se refroidir grâce à 
des climatiseurs fonctionnant sans interruption. Ain-
si l’envoi de votre mail avec pièce jointe, consomme 
autant qu’une ampoule allumée pendant une heure ! 
:H\M�X\L��Z\YWYPZL��]V\Z�U»v[LZ�WHZ�SL�ZL\S�n�H]VPY�LU-
voyé un mail : en une heure dans le monde, environ 
���TPSSPHYKZ�KL�THPSZ�ZVU[�LU]V`tZ��J»LZ[�ILH\JV\W���
Ceci équivaut en énergie à 50 Giga Watt/heure ou la 
production de 15 centrales nucléaires pendant une 
OL\YL��V\�LUJVYL������HSSLYZ�YL[V\YZ�7HYPZ�5L^�@VYR�
en avion. Aouch. Et puisque c’est aux États-Unis 
que se trouve la majorité des datas centers, beau-
coup sont alimentés par des centrales à charbon, re-
présentant encore environ la moitié de la production 
électrique du pays. Or malheureusement on le sait, 
la combustion du charbon est la source d’énergie 
fossile rejetant le plus de CO2. 
 Ainsi, si internet était un pays, il serait le 
3e consommateur mondial d’électricité derrière 
la Chine et les Etats-unis. Et si la part du numé-
rique ne cesse d’augmenter, elle représente actuel-
SLTLU[����KLZ�tTPZZPVUZ�TVUKPHSLZ�KL�NHa�n�LɈL[�
de serre, soit davantage que le transport aérien civil ! 
La consommation de vidéos notamment est l’un des 
plus grands enjeux, car elle représente à elle seule 
Q\ZX\»n����KLZ�tTPZZPVUZ�TVUKPHSLZ�KL�NHa�n�LɈL[�
de serre, soit ¼ des émissions du numérique.  

Boucler la boucle : 
  L’impact de ces bijoux de technologie ne 
s’arrête pas là, car il existe cette petite merveille 
de consommation : l’obsolescence programmée. 
Même si celle-ci s’est vue devenue interdite dans 
JLY[HPUZ�WH`Z��PS�LZ[�ZV\]LU[�[YuZ�KPɉJPSL�KL�KtJLSLY�
la cause de la panne et la part de responsabilité de la 
marque. Et si ce n’est pas une panne programmée, 
c’est des mises à jour trop lourdes pour d’anciens 
modèles qui nous poussent à changer d’appareils, 
celui-là ne devenant plus assez rapide, plus assez 
moderne. La quantité de déchets électronique géné-
Yt�HPUZP�LZ[�]LY[PNPUL\ZL��JLSH�JVTIPUt�n�SH�KPɉJ\S[t�
de recyclage des composants électronique fait de 
SH�ÄU�KL�]PL�KL�UVZ�HWWHYLPSZ�\U�UV\]LH\�NYVZ�WVPU[�
noir pour l’environnement. Ainsi, en 2018, 55 millions 
de tonnes de “e-waste” ont été produits avec une 
grande majorité non recyclés et envoyés dans des 
décharges pour être incinérés ou enterrés.

And now ? : 
Concrètement, on peut faire quoi? Comment agir 
sur une pollution dont on ne maîtrise pas ou peu les 
notions ? On parle de cloud, d’internet, des concepts 
ÅV\Z�L[� SVPU[HPUZ�HSVYZ� �JVTTLU[�ZL�ZLU[PY� YLZWVU-
sable et quelles actions sont à notre portée ? 
Coup de chance, cette bataille-là ne te demande-
ra pas beaucoup plus qu’un peu d’organisation et 
quelques renseignements, les solutions à la pol-
lution numérique sont en general easy peasy le-
mon squeezy : 

Premier enjeu : gère tes mails ! 
- Supprime tous tes mails inutiles, ou déjà lus, le 
Z[VJRHNL�K»\U�THPS�$���N�KL�*6���
�� ,U]VPL� [LZ� THPSZ� LU� MVYTH[� [L_[L� �[_[�� L[� UVU�
html, qui est 12 fois lourd 
- Limite le nombre de pièces jointes
-Evite les signatures avec logo/photo et toute la 
clique  
,U]VPL�LU� TVPUZ� ,;� :<9;6<;�� KtZHIVUUL�[VP�
des newsletters que tu ne lis pas. 

Consommation : 
Résiste aux sirènes de la nouveauté et allonge 
ainsi la durée de vie de tes appareils
Achète tes appareils en reconditionnés sur Back 
Market et pense également à donner tes vieux 
appareils défectueux

Binge watching : 
Stream raisonnablement ! Chaque épisode, vi-
KtV�L[�ÄST�WVSS\L�tUVYTtTLU[��HSVYZ�t]P[L�K»LU�
faire tourner en fond et évite de mettre en hd voir 
</+�ZP�SH�KPɈtYLUJL�U»LZ[�WHZ�]PZPISL���*HY���OL\YL�
de vidéo visionnée sur smartphone équivaut à la 
consommation d’énergie qu’un réfrigérateur allu-
mé pendant un an.

Autre : 
- Opte pour un moteur de recherche tels que 
Lilo ou Ecosia qui permettent de compenser tes 
recherches sur internet car une recherche inter-
net sur Google vaut 7g de CO2
- Préfère l’utilisation du ̂ PÄ�à la 4G qui consomme 
en moyenne 23 fois plus d’énergie
- Diminue la luminosité de tes écrans 
- Éteins tes appareils quand tu ne les utilise pas
- Désactive les comptes que tu n’utilises plus.  
- Utilise le stockage sur cloud avec modération.

En adoptant ces comportements, tu tendras vers 
ce qu’on appelle la sobriété numérique, concept 
visant à inciter les individus à adopter des com-
portements raisonnés et modérés face au nu-
mérique, en débit de pouvoir se passer de cette 

consommation.
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LA NATION D’ERNEST RENAN
Par Louis VIII
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Titre : Qu’est-ce qu’une nation?
Genre : conférence
Parution : prononcée en 1882 et 
publiée en 1887
Longueur : 30 pages
Principales qualités : idées pré-
sentées, style de l’orateur et
argumentaire historique
Prix : �Á� �7+-� LU� SPIYL� HJJuZ� Z\Y�
internet)

Un an avant la naissance du 
cercle, en -1 av. CP, est publié 
le texte d’une conférence don-
née 5 ans plus tôt, le 11 mars 
1882, à la Sorbonne à Paris. Ce 
texte, c’est Qu’est-ce qu’une 
nation? de Ernest Renan (voir 
sa petite frimousse sur la photo 
à droite). 

 Il y expose son idée de la nation, la condi-
tion sine qua non de sa fondation et de son main-
tien, en opposition avec la vision allemande de 
l’époque axée sur une race, une religion, une langue 
communes qui fédèrent le peuple. Après avoir écarté 
ces trois premiers points, viennent alors l’argument 
économique puis géographique qui seront écartés 
eux aussi. La nation ne trouve donc pas non plus 
son essence dans son commerce ou par les seules 
délimitations du relief et des cours d’eau à ses fron-
tières, ces critères sont trop faibles. Mais alors, de 
quoi le mot nation est-il le nom?

 Voilà ce qui vous attend dans ce texte, une 
KtÄUP[PVU�WHZ� MVYJtTLU[� PU[\P[P]L� ��L[�WV\Y[HU[� [YuZ�
féconde - de la nation. Le livre présenté par mes 
ZVPUZ� KHUZ� S»,UNYLUHNL�KL� YLU[YtL� �� :HWPLUZ� �� LZ[�
ici plutôt bien illustré en ce qui concerne la notion 
d’ordre imaginaire.

� <UL�IVUUL�KtÄUP[PVU�WLYTL[� � MVYJtTLU[�KL�
TPL\_�ZHPZPY�SL�Z\QL[�K»\UL�YtÅL_PVU��+HUZ�SL�JHZ�KL�
notre nation où les particularités identitaires de cha-
cun.e prennent parfois le pas sur l’Union nationale, il 
est intéressant de se demander si cette condition 
d’existence de la nation belge est toujours plei-
nement satisfaite�"�sH�TtYP[L�H\�TVPUZ�YtÅL_PVU��PS�`�
a débat.

 Voilà tout. Ce petit texte vaut le détour et se lit 
très facilement, la lecture ne prend pas des heures. 
1L�]V\Z�SHPZZL�Z\Y�\UL�WOYHZL�K\�[L_[L�X\P�WL\[�[V\[�
à fait être pensée hors de son contexte. 

« Le moyen d’avoir raison dans 
l’avenir est, à certaines heures, 
de savoir se résigner à être dé-

modé. » 

A la prochaine,
Au musée, en conférence, au lac,

Louis VIII
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La règle : Place tous les nombres de 1 à 60 pour former 
un chemin, deux nombres consécutifs doivent être voi-
sins. Un petit losange entre deux cases indique un pas-

sage obligatoire du chemin.
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Killer sudoku 

Règle : Pour cette variante du sudoku, il faudra remplir la grille 
JVTTL�WV\Y�\U�Z\KVR\�JSHZZPX\L��KVUJ�SLZ�JOPɈYLZ�KL���n� �
seront présents une seule fois sur chaque ligne, colonne et ré-
NPVU��THPZ�LU�MHPZHU[�H[[LU[PVU�n�JL�X\L�SH�ZVTTL�KLZ�JOPɈYLZ�
présents dans les zones pointillées soit égale au nombre indi-
X\t�KHUZ�JL[[L�aVUL��\U�JOPɈYL�UL�WL\[�WHZ�ZL�YtWt[LY�KHUZ�

une même zone).
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Mots croisés : «Qui a dit?»

Horizontal :
���­;\�WL\_�YLWHZZLY�KLZ�JYtKP[Z�WHZ�\UL�ZVP-
rée» 
���­3H�JOH[[L�n�[H�TuYL�sH�JVTW[L�WHZ®
���­4L\M�VU�LZ[�LU�JV\WSL�THPZ�VU�RLU�WHZ
      c’est insupportable, désolé»     
����­-H\KYH�TL[[YL�\U�THZX\L�KL�ZRP�JL[[L�
      année»
����­1L�JOVWL�WS\Z�TVP�J»LZ[�ÄUP�[V\[�sH®
����­;»HZ�KL�SH�JOHUJL�X\L�SH�-PVUUL�J»LZ[�WHZ��
��������SL�ÄVU®
����­1»HP�KtQn�IYV\[t�KLZ�TPSSPLYZ�KL�JOH[[LZ®

Vertical :
����­*LU[\Y`�J»LZ[�JVTTL�1tZ\Z��MH\[�H[[LUKYL������
       trois jours avant qu’ils se lève»
���­:\JLY�\UL�IP[L�J»LZ[�WHZ�]tNt®
���­�;\�WYtMuYLZ�SLZ�TL\MZ�H]LJ�V\�ZHUZ�
      sans lunettes?»
      -Ça dépend si elle a un strabisme ou pas»
���­5»HPL�WHZ�WL\Y�KL�MHPYL�[H�WYLTPuYL�MVPZ®
 ��­<U�OVTPJPKL��J»LZ[�\U�TL\Y[YL�X\P�ZL�WHZZL���
      à la maison»
����­(\[HU[�MHPYL�SH�TvTL�LYYL\Y���MVPZ��OPZ[VPYL�
��������K»v[YL�Z�Y�L�X\L�J»LZ[�IPLU�\UL�LYYL\Y®
����­�3H�JHMtPUL�J»LZ[�\U�SH_H[PM®
�����­�(O�J»LZ[�WV\Y�sH�X\»HWYuZ�\UL�JOHYYL[[L�H\��
        nalu je fais caca bizarre»



63

N’oubliez pas les paroles: Festival 2012
Moi, _________ des ______________
Le tout _____________ du ________
1»t[HPZ�FFFFFFFFFFF�KL�SH�FFFFFFFFFFFFF
1»[PYHPZ�n�FFFFFFFFFF�n�FFFFFFFFFFFFF
Avant j’_______________ l’___________
_________________ j’ai trouvé mieux
Les ____________ c’est ____   _________
C’est _______ moins _______________
 
Oh ______________
Tu m’la _________   __________ hou hou
___________________
+HUZ�FFFFFFFFF���FFFFFFFFF
A __________, tu m’rends _____ hou hou
Oh ___________ hou hou
,UÄSL�TVP�FFFFFFFF»FFF�FFFFFFF�OV\�OV\
____________________
Plus d’à-coups, _’_______   _   _____-____
 
+LZ�FFFFFFFFFFFFFFFF�ZVKVTP[LZ
1L�YLWV\ZZL�SLZ�FFFFFFFFFFFFF
________ d’éléphant ou de ____________
Toutes ____________ sans _________
+LZ�FFFFFFFFF���FFFFFFFFFFF�K»(MYPX\L
1L�Z\PZ�FFFFFFFFFFFFFF
C’est le ______ qui se mêle ___   _______
Qui _____________ ma _____________
 
Le _________ de son ____________
C’est là ___   ________   d’un ________
Ouvrons les ____________ de la ______
Au __________ de la ________
Les __________, les ________-________
Tous __________ par mon ____________
Mais j’ai quand même ______    ________
Les __________ et les ______________
 
C’est une __________    ___________
Qui ________ règne entre mes _________
Les _________ gagnent la _____________
Et _________ au _______ des _________
:H[\YH[PVU�FFFFFFFFFF
1L�FFFFFFFFFF�TVU�FFFFF�K»FFFFFFFF
En ___________ son ___________
L’___________ se mêle au _____
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Devinette : A qui sont ces fesses?
Celui qui trouve la bonne réponse aura l’honneur de voir ses fesses 

HɉJOtLZ�KHUZ�SH�WYVJOHPUL�tKP[PVU��
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